ENTRE TTEN 


FAMILIERS 


Pour lės Amateurs 
DE -‘L A 
LANGUE FRANÇOISE, 
Divifés en deux Parties, 
DONT 
La Premiere contient un- Abregé des 
Regles & des Oblervarior S 
de la Grammaire, 
Sp L'autre 
La Maniere, dont on le doit gouverner 
parmi le beau Morde 
PAR 
LANÇOIS DE FENNE 


Chez CORNEILLE BOUTESTEYN690 


Tres- Noble Gentilhomme 


Monfieur RUDOLPHE 
DE SCHÖNBERG, 


Seigneur 
De GELENAU, THUN, 
SANSBACH & ZWONIZ 


ET 
à Monfieur 
Mon LAURENT. FREDERIC 
HARTMANN. 


AVERTISSEMENT. 


E tous les Onvrages ; qui ontp afi ihs la p 

? depui s quelq ues années j iln 9 en a point ñ 

qui aient e e plus fi nuvent rebatus, que CtHXy 
qui ont pars foñs les Noms de Dialogues ou d'En- 
tretiens, 

L'opinion, qu'on a toñjours enë. qwilsnefont pas 
moins ntil sà ceux j qui [e mettent à l'étuile des. Lan- 
QHes , qu 4 vantageux dleurs Auteurs yn ’ant pas pes 
contribué à ces diver fes produËions. Fe donnerais 
volontiers dans ce Sentiment , fi lon s J prenos , 
comme il faut : : CAF de tous Ceux qui font YEnNuS A MA 
connoiffitnce „jenen ai oR aucun; qui répo onde ce 
74 'il promet , hormis les Entretiens Famili iers pour 

la Nobleffe étrangere: Les antres font fermblables 
aux Rofeauxde la fable „fur lefquels, ceux s qui s'en 
férvoient., ne pouvoient entonner, que ce fächenx 
airs Les Oreilles de Midas 

Fai lang: tems balancé fur la perfuafio zy qui mt 

f uvent, été faite, de dosnerr au Public des Eutre- 
tiens; C je #'aurois jar mais på m? y refiudre L f je 
n'avnis uk qu'on 11mprime: depuis pes les. Dialogues 
de Varial en Alemagned ld fuite de ma Grammai- 
re: [ef r wrai que j je n'aime pas ces Ec ditions, que 
qu Pelles fient en ples gran d'uombre, que celles, qai 
ont ich vR ile Va > Parce qu tas fur des 
Exemplaires, que je n'apranve pass ide la peine 
à foufrir que des Dialogues qti PRÉ N àdi- 
eillir défle jour deleur naif ince © quifont-prefen- 
tement plus qui demi pourris, fient. oulu amon 
Liure: cela feroit capable del'infeilér , € dele ren- 


dre infaportable à ceux meme que wen avient point 


d'averfion. Cette feule cinfideration a\achevé de me 
déterminer 3 C7 pour ne point fervir d'Eco à mille 
Dialogues , qui ont batules oreilles de tout le mondes 
par leur bon-jour é bon-foir, j'ai penje que je ne 
#2 


fèrois pasinatile an Public > fije li donnois L'Abyen 
de ma Grammaire enfarme d'Entretiens : ce fer a fai- 
re s comme difent coux, qui parient Proverbes d'une 
pierre deux coups CY fournir à ceux , qui ne font pas 
laborieux le moien d'aprendre les Regles de la Gram- 
maiie en parlant Cr fans peine. 

Ilefl urais qu'en fervant aux Autres . je me fri 
tort à moi-même, queje fourni iles Legons a qiiel- 
ques bronillins guide mifèrables , qu'ilsétoïent, r 
ne fpachantio donner ide la tére 3 fè Jonterigés en 
Maîtres de Langnes femblables an Médecin mal- 
gré Lui de Moliere. Qui de fagoteur fe ft Mede- 
cn. On les pent reconnait e par le peu d'Argent gw - 
ils exigent deceuxs qu'ils entreprennent d'enfeigner 
ou plèrot de tromper5 C comme il s'en trouve quel- 
quesuns qui ponr épargner trente ou quarante fous 
le mois, fe laiffent perfuader, ne prenant pas garde 
qu'an lien de gagner ? ils font une double perte, © du 
tems CN deleny argent yj aich étre oblig de faire 
cette digrefion s ponr avertir ceux, qui font amateurs 
de notre Langue, de fè donner de garde dé ces fortes 
degate-métiers, qui n'entendent ni Grammaire 3 75 
fès Regles 

F'ai ajónté d ces Entretiens une feconde Partie y 
qui traite dela Civilité: Ouvrage; que j'ai donné nu 
Public ilya fix on fèpt ans, mais quej ai retouché go 
fnis en meilleure forme gwil n etot. Ne 

Anvefle; Mefieurs , Quoi qu'iln'y eñt point de 
Dialogues, ni d'Entyetiens „Ceux qui font curieux ile 
nôtre Langue n'en féroient pas plus pauvres: Les Co- 
medies en Profe defen Monfieir de Moliere, C tes 
Traduflions defen Monfr: dAblancourty éx furtont 
fes Lucien, ne tecompenferoient que tiop ceste perte, 


EN- 


ENTRETIENS COLLOQUIA 
FAMILIERS FAMILIARIA 
des de 
Regles & des Fon- | Linguæ Gallicæ 

demens de la Lan | Regulis ac Funda- 
gue Françoi[e; © mentis 
Entre un jeune Gentil- | A otefcentem Nobilem 
bomme CT un Ma- inter & Linguæ 
itre de Lan- Gallicæ Prz- 
gues. ceptorcm 


INTRODUCTION INTRODUCTIO 


Qui fert. de Premier | Primi Colloquit vices 


Jupplens. 


Entretien. | 


A. N jant.enten- | À, udito ma- 
A dole grand | À go profe- 
“avantage ,| 7 élu , guem 
que reçoivent ceux; | faciunt , qui tibi Lin- 
gui fe fervent de| gux Gallicæ Prece- 
Vôtre Inftrućtion | ptori dant operam , Te 
dans la Langue Fran- | rogatum venio ut A~ 
çoife.; je viens Vous| dolefcentis cujusdam 
prier d'y vouloir | Nobilis. mihi crediti 
former un Jeune ingenium Literis Gal- 
Gentilhomme qui | licis excolas' 
ma été commis. 
B.A] eft vrai,que| B. Pérum eft, præ- 
je fai toute mon a- |cipuam mihi Nobili- 
A faire 


Entretien I. 


faire de (ervir les 
braves Cavaliers 
Mais A4 onfieur peut 
étre que ceux, qui 
Vous ont parlé de 
moi, Vousen ont 
parlé avec paflion. 

A. Ils m'en ónt 
parlé avec verité; & 
quand cela ne feroir 
pas, Vos Ouyrapés 
font entre les mains 
de ttop de monde 
pour n'en étre pas 
convaincu. 

B, J'aurois tort de 
me defendre d’une 
chofe qui ne fair 
rougir perfonne, & 
qui me donne pre 
fentement l'occañ 
on de Vous rendre 
mes devoits. 

A. Voulez Vous 
donc prendre la pei- 
ne de m acompa- 
gner chez noùs? 

B. Quelques afai 
res que jene puis 
laifler m'en empe- 
chene : Mais sil 


bus ferviendi rationem 
effe ; fe ed, Domine 
fortaf]is il > qui de 
he fermas en mifcuère, 
pro affectu locuti funt, 


À: Vera locuti fint, 
lucubrationes tue plu- 
riummanibus teruntur, 
quam ut illud lateat. 


B. Non ex fei fa- 
cerem , fi id denega- 
rem, quod nemini yu- 
borem incutit ; mihi- 
que men tibi preltandi 
officia nunc anfam pre- 
bet 


A, Placet ne igitu 
me comitari domum è 


B. Nepotia n 
la, quë non patinn= 
tur moraii , ‘mie in di 
verfa trahuit : veruni 
Vous 
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Vous plait me dire ffi 


où je pourai Vous 


trouver & à quelle] 


heure , jë m'y ren 
draï. 

A. 
de table 
heures. 
B. Si Vous le Vou 
lez , je Vous irai 
trouver à cette heu 
re: la 

A. Je Vous envoie- 
rai mon laquai, qui 
Vous amenera à nô- 
tre apartement. 

B. Ce qu'il Vous 
plaira: 


Nous fortons 
[ur les deux 


i EA Y i 
jt mihi notum facias 


ubi locorum É” qu 
1 A Q y 

Pord'te myenero ; me 
7 

fijtam. 


VE menfa fi firgi- 
gimus circa fecundam. 


B. Si Tibi libuerit, 
tunc temporis te con- 
veniam. 


A, Mittam 
lum ;, 
Cat, 


amu- 
qui te addu- 


B. Ut plavet: 


Second Entretien 
Des Auteurs. 


B. Vous me voiez, 
Monfieur,comme je 
Vous ai promis. 

A: Vous nous ob 
ligez grandement: 
Voila le Gentilhom 
me, de qui je Vous 


II. Colloquium 
De Authoribus. 


B: Prelo fum, 
fidem dedi. 


A. Nos admodum 
tibi obflrits reddis : 
En Nobilem , dè quo 
locutus fum; Illum ti- 

A ai 


a 
PA 
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ai parlé; je Vous le 
recommande 

cAbordant le Gentil- 
homme. 

B. Monfieur,Ceur, 
gui : pofledent plu- 
ficurs Langues , ont 
un avantage, que, 
ceux, qui les igno- 
rent, nont pas. 

C. Il eft vzay, Mon- 
fieur , & principale 
ment ceux, quien 
tendent le Grec & le 
Latin, 

B. Pourquoi ; je 
Vousen,prie, plütôr 
ces deux Langues, 
que. l'Alemand où 
l'Italien. i 

C. Parce qu'il fe 
trouve plus d'exce- 
lens Auteurs quiont 
écrit en ces deux 


Langues ; que dans 
toutes les Autres. 
B.Ceux qui parlent 
François ont le méme 
Avantage: car il ne 
fe trouve point de 
bons Livres Grecs ou 


bi commendatum ha- 
be. 
Alloquens No- 
bilem. 

B. Domine qui plu- 
rimas callent linguas, 
magnum ex iis præ ig- 
norantibus capiunt <e- 
molumentum. 


C. Sic.fe res. ha- 
bet, Domine, Pre- 
fertim. quibus Græca 
€ Latina familiares 
funt. 

B. Curis: quefo, 
hæ potius , quam aut 
Germanica , aut Ita- 
lica. 


C, Quoniam Lite- 
rarum Antefignani bas 
pre aliis , coluerunt 
feriptis fuis. 


B. Qui Gallicam 
tenent , eandem colli- 
gunt. utilitatem ; nul- 
los. enim alicujus note 
libros reperias. Græce 


Ig- 


Latins 
tres b 
Frango 


quio; 
ú < 


Entret 
Latins , qui ne foient 
tres bien traduits en 
François. 


C. I eft vrai 
mais, ce ne font que 
des Copies, 

B. D’acord, M. fi 
ces Copies, ne valo- 
ient autant ou plus 
que des Modeles. 

C. Qui font ceux, 
qui ont le mieux re- 
üm dans la Tradu 
Gion? 

B. M. d’ Ablancourt 
eft fans contredit, 
Celui, dont les ou- 
vrages de cette na 
ture ont fait le plus 
de bruit : C'elt à 
fes favantes veilles 
que Nous devons 
les Traductions de 
Tacite, des Cominen 
taires deCefar, de 
Lucien de Minuriw 
Felix, d'.Arrian, de 


la Retraite des dix mi- | 
de Tucidide, de| 


le y 


Marmol, des = Apeph 
£ 


ien IT. 

aut Latinè confcri- 
ptos , quin ad amuf= 
fim fint Gallicè red- 
diti. 

C. Verum dicis, fed 
non: nifi eApographæ 
Junt. 

B. Esto fané fi A- 
pographa hece Arche» 
typis concedant. 


' C. Qui Junt ill, qui 
verfiones fuas avi- 
bus melioribus perfe= 
cerunt? 

B. D. d'Ablan- 
court fine controver= 
fia is eff, cujus feri- 
ipta omnes miro, ‘eXCe= 
perunt plaufu 5 Do- 
dis ipfius Lucubra- 
tionibus acceptas 
ferimus verfiones Ta- 
citi , Commentari- 
orum Cæfaris, Lu- 
cani, Minutii Feli- 
cis Arriani, &c. 


| 


| re 
| 


| 
| 


C: Quel ljugement 
tesVous du Q; Quinte 
Curfe de Vangelas ? ? 
B. Tous les Con- 
noifleurs font du 


fentiment , que le 


tems de trente ans; 


C. Quale E 


fers j 
cium de Q, Curtio de 
Vaugelas 

B. Tafira tria Ope- 
ri alli traducendo op- 
timè impenfa , nihil 
ele; gantins , nihil aufa 


que l’Auteur a mis'm afori Ditis prod. i- 
à faire cet excelent tum > Eruditi omnes 


ouvrage, 


bi 


Jie 
; 


eau, nide p 


la 


n emploié, qu'il 


n 
b lus har- 


C. L'onpeut, fans | 


doute , bien profiter | 
de la Leëture de ces 
A rage, 

Il eft conftant; | 
a l'on s’y. prend 


comme il faut. 


» 
€ 
S 


C.Comment faire, 
| 


a rien de plus! 


a été tres |Jentiunt, 


C. Magnum procul 
| dubio ex ii his frs- 
| Cur feras, 


B, Magnum: fane yfi 
Juftè utaris 


©. Quid agendum 


pour y. bien reüffir à lut fcopum atti 


B. Il faute oot 
fondat Lang 


of 
D 


C'eft ces qı 


G Dons 


ditus pere . 
€: le el, fed 
ex pto. 


je 


ld « 


Ceas , 


Entret 


T 
4 


jenot is 


de fire que Vous 


Le 


ni 


B. 1. n'y arien de: 


g! usal (un peu d'a 
plication 


CÔTE VOUS Fa ra obte- 


nir ce que.Vous-fou 
haitez. 

C.. Dites: mo 
queje doi faire. 
my porter raide tou 
mod cœur. 

}l faut fe fer 
ti une bonne Gram 
maire. 

GC. Qu'apellez 
Vous Grammaire? 

B. C’eft l'art d 
bien Ortogra; i 
de bien Pron 
&de s 
ftemenr de viyeyvoi 
ou par écrit. 

C.- Aporte 
s'il Vous pi 
que Vonsjuge 


i 


meilleure, & je vou 
rendrai ce que Vou 
enaurez donné, 

B. 
voulez Vous , que} 
vienne ? 


aje | 


exprimer ju- 


x 
elic 
ez | 


A quelle: heure 


B: Nibil: adeo- in 
\promptu els exigu- 
|um tua ex parte Sin- 
dium te -veddet Voti 
compotem. 


C.: Dic quid agen- 


dum: fits 7 ferio in- 


_ 


| cumbam. 


A 


B. itá. Gramz= 
matca opus eff. 
Í 


r Er udi 


Q, R id Gram- 
y). Pocas. 

feriben- 

untian= 

aut voce, 

exprimen- 


c 


|c et, 
a umam i ac preti tium re- 
{ 


spen 


anh 


B, Qu 1 horå te con- 


veniam ? 
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C. A dix heures du 


Matin, ou à deux l tutin, 


eures aprés midi, 

B. Je viendrai aprés 
midi, 

C.Je vousatendrai, 
cependant je me re- 
commande &c. 

B: À dieu, Monfieur, 
je fuis Vôtre tres- 
obeïflant ferviteur, 

C. Je fuisle Vôtre. 


C. Horå decimå ma» 
aut fecundé po- 


meridiand. 


B. Pomeridian ve 


niam. 


C. Te Praffolabor, 


interim me commen- 
datum volo, 


B. Vale, Domine, 


me flexilem €r fequa- 
cem fenties, 


C. Me quoque, 


RS AE A hé que ta a STNA 


3. Entretien 


Des Elemens de la 
Grammaire €” Prin 
cipalement de fesTer 
mes, 


' n | 
B; Voila le Livre, | 
dont je Vous'ai par 
lé. 
C. Je vous fuis fort| 
obligé, 


tum nomine deviné 


3. Colloquium 


DeElementis Grani 


maticæ, ac impri- 
mis dé Terminis 
ejus. 
B. 


Ecce librum À 


[lde quoi verba: feci. 


Tibi uno non tan- 


tas 


@ 


| uM: 


B. Ce ferace livre, | 


QUI nons {ervira de | bus colloquris 
guide dans tous nos | dcém prab 
entretiens, je Vous \gout. fe 
priede le bienéru |v 


dier, 


C2 


Liber ille in omni. 
Je no 


Ci 


êbit , ro- 


Pentimero per- 


olyäsi 


eiJe 


rå má» 
dé po" 


ná ve- 


abora 
nmen- 


mine 
egu” 


Entretien IIR 


Ci Je ferai tout ce 
que Vous me direz 
Commencez feule- 
ment , Vous me vo- 
iez difpofé àVousé- 
couter. 

B. La Grammaire 
roule fur huir par- 
ties d'Oraifon,ou de 
Difcours qui font, 
l'Article, le Nom, 
le: Pronom, le Verbe, 
l'«Adverbe, la -Con-| 
jonétion , la Prepolition 
& l'Interjeétion : Sans 
la connoiflance des- 
quelles, rien ne fe 
peut exprimer ni 
par écrit ni de, vive 
Voix. 4 

C.Faites m'en con- 
noître la diference. 

B. Il y en a qua- 
tre qui ne changent 
point l'eAdverbe , la 
Conjonétion , la Prapa 
fition & l’ Interjection 

C. Erles Autres? 

B Les quatre au 
tres, qui font ledr 
ticle, Le Nom , Le) 


C. In omnibus: mo- 
rem geram , folummio- 
do initium fac, ad 
väcandum fermoni tuo 
expeditum vides. 


B. Grammatica ofto 
Orationis partibus con- 


| flat ; Articulo. feili- 


cet, Nomine, Pro- 
nomine ; Verbos 


| Adverbio , Conjun- 


&ione, Præpofitio- 
ne C7 Inrerjeétione, 
que fi fugiant., nil 
feripto', nil voce ex- 
primi. poteft, 


C. Da illorum dif2 
crimen 

B. Quatuor , Ad- 
verbium‘, Conjun- 
&io ; Præpofitio, 
er. Interjectio non 
variantur. 

C.: Cetere autem ? 
B. yatuor alie 
uempè ‘all No- 
men ;,. Pronomen, 


A$ Ver 
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Pronom & Le Verbe, 
{oùs lesquelles on 
comprend le Parti 
cipe , fouffrent du 
changement: | ‘dans 
leurs terminaifons, 
comme; Le Prince, 
Les Pinces, je hons, 
j'aime ; J'ai Pi 5 4 
mé, aimes. 

C. Commentapel: 
ez vous le chañge- 
ment des e ] 


Où l'a a 
clmäifon, 
gement c 
Co njugatio n.. 
ce que 


ticle eft une 
le qui fe met 
it Le Nor Sub 


m le sant l Ad- 


anti 
if pour en faire 


‘connoître le Genre le 


entendu, 
a rien ‘s 


Verbum ejufque Pat- 
ucıpum Variantnr, 
exempli causa, Le 
Prince ; Les Prin- 
ces; je, nous; j'ai- 
me » J'a aimerai, al» 
me aimes. 


Ci Quo nomine pert 
hibes ; Articuloram; 
Nominum 7 Pro: 
hominum mutatio- 
nem? 

B. De 
mi C 


clinationis, 
Verborum 


| va ariationem ; Conju- 


g tohi is nom: ne 
C. Quid eft 
LA 

cülus ? 

B. Efl Particula, que 
Nominibus Subftanti- 
vis -aut  Adjeivis 
præponitur , ut Ge- 
nus, Numerum €% 
Calum, defigner. 


Arti- 


Ci Audivi 3 nil tan- 
ti laboris dr opera effe 
ac ufim Articuli. 


Vôtre 


Entretien ITY. 


Vôtre:Langue..quel 
l'Ufage de l Article. | 

B. Ilselt vrai, &il 
pour ne ‘Vous. pas | 
rebuter d’abord. je | 
tjaiteral! premlert- 
ment du Nom. 

C. N'apeile t-on 
pas Nom, ce qui fert| 
à nommer chaque | 
chofe qui tombe 
fous-le fens? | 

B. Juftement p&i 
le nom fe divife en| 
Nom Sublfantif & en 
Nom. Adjetif. 

C: Je Vous-entend. 

B:LeSubftantifeft 
un mot qui dir le 
Nom dela chofe que | 
l'on comprend d'a 
bord & qui feal la 
fignifie fixe & de- | 
terminée. Comme, 
Le Ciel , le Monden la 
Terre. 

C:.. Qu'a 
Vous Adje 


pellez, 


B. Ceft une ma 


\mox a 


miere d'ére qui dit| 


B. Ferum eff , ne 
autem illico te prota- 
lent primo illa , qua 
Nominis funt plana 
faciam. 

C.1 Nonne. Nomen 
dicitur p, quod rerum 
OMNIUM., Gug cagunt 
in fenfum N 
ferviunt? 


B. 


tur 


mini in 

Reélè, dividi- 
in: Nomen Sub- 
ftantivum Q7 Adie- 
étuvum. 

C. Percipio. 

B. Subftantivum 
ditio. efb que 


fu o 


vem 


rans nomine 


bjolutam . gene- 


rat perceptionem, ac 
fola firmam. eam eo 
determinatam. figh 
cat y ut: Le, Ciel, 
le Monde, la Terre. 

C. Quid Vocas Ad- 
jectivum ? 


B. Quemdai 


` PN 
di modum 
À :6 


le foit aufi, 


12 Entretien III, 


les Qualités da Sub 
flantif, bonnes jou man 
vaifes, où indiferentes, 
& qu'on ne com- 
prend pas quand on 
le nomme feul, 
comme  Spatieux 
rond, noire; blanc. 
C. Quel eft l'Ufa: 
ge du Sub/Fantif & de 
l'Adjeëhf ? 

B. Le Sublfantif 
nomme lachole, & 
l'UAdjettif en mar- 
que la qualité, com- 
me, le Ciel eff fpa- 
cieux, laterree[Fronde, 

C. Ne faut il pas 
que l'eAdjechif foit 
du méme Gerre, 
Nombre’, & Cas, que 
fon Subffantif 

B. Sans doute ; car 
lorsque le Subffantif 
eft du Genre Aaftu 
lin, il faut que l'Ad- 


le Jubfhantif eft S 
nu feminin, l’_Ad- 
reif le fuivra. 


justumguei note Qua- 
licates = Subftantivi 
indicans ; folus tamen 
mancam generat c0- 
gnitionem y ut: {pa- 
tieux rond’; noiré, 
blanc. 


C. Quis Ufis Sub- 
tantivi € Adje- 
&ivi. 

B. Subftantivum 
rem, Adjeétivum 
vero , indigitat Qua- 
litatem , ut: Le Ciel 
elt fpatieux, la Ter- 
re eft ronde. 

C: Nome Subftan- 

tivo fro Adje&i- 
vum, Genere , Nu- 
mero €" Calu re- 
refpondet? 
B.  Pyoculdubio:, 
dum -enim  Subftan- 
tivum  Mafculini 
aut Fœminini Gene- 
& ris ef 3 Adjectivam 
eodem:-confentiet ge- 
nere. 


G, Comment peut 


C. Subftautivi ge- 


nus 


òn fean 
Sablan 
re Ma 
minin, 
BL 
Pluspa 
Propre 
par di 
nerales 
leyr 
comm 
Voir d 
Maire 
Geir 
des N 
où € 
conne 
minaif 
m LEN 
Meme 
G 
tens, 
un 


[te 


Entretien TIT. 18 
on feavoir file nom ñus Malculinum art 
Subffantif eft dugen | Fæmininum unde 
re Mafculin, ou Fe perfpectum hebuero? 
minin. 

B. Le Genre delaj B? Plurimorum no- 
pluspart» des noms | minum Propriorum 
Propres » ferconnoit| gents ex Regulis Ge- 
par des Regles Ge neralibus fignificatio- 
nerales fondées. fur | ni -eorum innitentibus 
leur fignification, hauries : Appellati- 
comme: on le’peur| vorumivero [eu com 
voir dans la Gram munium genus eorum 
maire au chapitre des Terminatio dabit; fs 
Geûres ; & le genre Grammaticam con- 
des Noms Apellatifs fulas Capite de Ge: 
ou Communs , fe|neribws. 
connoic par leurter 
minaifon ce qui fe re- 
marque aufli dans le 
méme Chapitre. 

C. Je Vous en-| C. Rem teneoy ex: 
tens; donnez moi emplum numeri: Plu- 
un exemple dufralis Juppedita. 
nombre pluriel. 

B. Les Cieux font] B. Coli funt fpa- 
fpacieux © les: Mers tiofi & Maria pro- 
Profondes. funda. 

C. Etdu Cas. C. Calus exemplum 

B. ` Lifez' la fainte exhibe: 

Ecriture ou l'Ecriture| B. Scripturam fa- 
fainte; Vous devez eram pervolve: His 
A7 ici 
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ici bien femarquer, 
que l'Article prend 
toûjours la. premie- 
re place, & qu'il ne 
{e met jamais efitre 
le Subflantifi& bedd- 
Jetif i Vous en 
exceptez l'eAdjetif 
Tont qui le reçoit 
devant & aprés foi, 
comme :: toute la vil- 
le , de toute la ville jad 
toute larville Fr. 

C. Elt ce là tout 
ce que l’on doit re- 
marquer du Nom? 


fediél)-notandum, Ax- 
ticulum primum [er - 
Per iy nunguam | vero 
eum qui Subtanti- 
iuh sine) C7 Ad- 
jcétiyum!, dhsc océu- 
pare iocum , fr Adje- 
tivum . Tout exce- 
peris, cui € præ- 
ponitur € poftpo- 
bitur ; ue :: foie la 
ville detonteléville, à 
tonte la ville. 

C. Nihil. ne: alind 
de Nomine adverten- 
dum 2 


B..Je me referve À 
Vous parler du Cas 
en. traitant de l’. Ar- 
ticle. On peut enco- 
re. divifer le Nom 
en Nom Propre & en 
Nom Apellatifs 

Le Nom Propre eft 
celui ; qui diftingue 
une Perfonne d'une 
autre ,& qui luieft 
Particulier, 

L’ Apellatif ; celui 
qui elt commun à 


Be Articulum eng- 
cleando de Cafibus 
differam. : Nomen: di- 
viditur in Proprium 
CAppellativum, 


Proprium :Perfo- 
nam :& Perfone dis- 


" 


it. ipfiquepecu- 


ae PEL 
are er, 


Appellativum Ge- 


neri toti aut Speciei 


Sout:unGere, où à ltoti convenit UM: 


atO- 


toute 
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toute: une! Efpeces 
comme: lierre, Lean, || 
font des Nöms Pr 
pres , dont l’ Apella- | 
tif cft l'Homme: 
Nous verronside- 


main l'Ufage «de 


| 


Pi 


| Ap 


rum 


ierre“, Jeafi: 
ria fënt 
pallatin 


> 


Articulo- 
expende- 


Crds 
is 


Je Vous promis 
hier, fijem'e 

viens de Vous p 
de l, Article. 

Heft vrai, & je 
m'atens que ce fera 
d’une façon, quien | 
tera toutes les di 
ficulté 

B: Jel ferai lep f 
diftinétement qu'il 
mefer a poffible. 

G. Vous m'en ayez | 


en fou 


aile 


ic 


| 
ri 
| 


& 


1 


pins 


e 


d 


4. Colloquiuin. 


Articulis & Ca- 
fibus; 
Heri pollicitus 

fi rete memini, 
ticulos enodare. 

C. Haell, acfperoid 

pediendum modos 

omne arduum € 
lutum evolvat, ma- 
que: folvat. 
B. Pro viribus id 
ilucidè perficiam. 


1 EX 


ul 


Articuli Defi- 
déja 


© 
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déja donné le Defini- 
tion 

B. En voicy la Di- 
vifion. 

Ily ade trois fortes 
d'iArticles le Defini, 
l'Indefini, & l'Article, 
d'Unité. 

C.Faites m'en con- 
nôitre l'ùfage. 

B. l'Article Defini fe 
met devant lesNoms 
Communs où Apella- 
tifs ,quı font nette 
ment expliqués, & 
qui ue laiflent aucun 
doute de leur Qua- 
lité aprés eux. 

C: Donnez m'en 
un exemple. 

B; Le livre , que Vous 
lifez eft admirable : 
l'on entend aflez, de 
quel livre on parle, 
par ce qui fuit, que 
Vus lifez. 


C. Je Vous entend, 
pallez à l'Article In- 
defini, 


nitionem modo: ha- 
beo 

B. : Divifionem- ac- 
cipe. 

Tria Junt Articulo- 
rum Genera ; Defini- 
tus, Indefinitus €?’ 
<Articulus Unitatis. 

C. Ufum eorum a- 
perts 

B. Articulus defi- 
nitus Nominibus Ap- 
pellativus liquidòex- 
plicatis , omnemque 
Qualitatis fte feru- 


pulumeximentibns præ- 


figitur. 


C. Exemplum iri- 
bue. 

B: Le Livre que 
Vous hfeze{tadmi- 
rable, Quemvolvis li- 
brum , optimum effe 
cenfeo , de guo -libro fit 
fermo, ex fequentibus, 
que vous lilez, fat 
fuperque intelligitur. 

C. Adverto ani- 
mum: Tranfi ad cAr- 
ticulumIndefinitum. 

Les 


B.L 
pres, 
Femmi 
Mois 
le fer 
cle Zn 
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B. Les Noms Pro- 
pres, d, Hommes ; de 
Femmes , deVilles , de 
Mois. & de Fours) 
fe fervent del'Arti- 
cle Indefini ; comme: 
F'ai reçu ce livre de 
Fean C7 je le donnerai 
à Marie, 


C: Quand fe doit 
on fervirde Article 
d'Unité. 

B. Cet Article ne fe 
trouve pas dans les 
Ouvrages de la plu- 
fpart des Grammai 
riens, quoi qu'il foit 


dun plus grand ufa | 


B, Nomina Propriá 
Virorum, Mulierum 
Civitatum., Menfi- 
um- &7 Dierum #- 
tuntur. Articulo Inder 
finito ;ut: jat reçu- 
ce livre de Jean , €” 
je le donne à Maries 
Hunc accepi librum. à 
Foanne- eumgue Ma- 
riæ tribuo. 

C.Quando Articulus 
Unitatis ufuielt? 

9 

BA#rticulus bic, li- 
| cetufus frequentiffimé, 
| plurimis Grammati- 
| corum libris exulat. 


Í 
f 


ge queles.deux Au- | 


tres. 


C.D'où vient cela? | 


B. C'elt, ou quls 


PAS 
Osi hocht? 


se 
. Vel quoniam non 
À 


ne l'ont pas enten rintellexère ; vel non 
du, ou qu'ils fe font | ranto fubre auf, ut 
defiés de le. pou- florem illum expande- 


t 


voir expliquer net: rent. 


tement. | 
x7 2 | ! 
G. Vousentraitez |. C. Illum 


toutéfois ; Co 


ta 
ia 


intua G 


meny it 


Ig 
J'ai vů, dans vôtre 
Grammaire, 

B. Puifque Vous 
avez pris Ja ‘peine 
d'y remarquer ce 
que j'enai dit, jene 
m'étendrai pas d'a- 
Vantage {ùr ce fujet 

C. Jai auf pris 
grand plaifir à voir 
les diferens ufages 
des deux Aütres Ar 
ticléss& les beaux 
exempé dont vous 
les avez éclaircis. 

B. Jen ai retran- 


ché deux chapitres 
dans la dernicre E- 
dition de ma Gram- 
maire, dé peur que 
la longueur n'en re- 
butätles Etrangers, 
& d'ailleurs parce 
Que ce qui y étoit, | 

e- trouve dans ce! 
quej'ailaiflé, 

C. S'il fe rencon- 
tre quelque dificul. | 
té Vous la pouvez | 
leverà ceux , qui fe 
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tica legentium notion 
fubfternis. 

C. “Cum in Diflude 
Articùlo "hoc oculos in - 
tenderis verbis faper- 


fédeo, 


C. Pari. aliorum 
Duorum «Articulorum 
ufus O Perfpicia , 
quibus eos dilùcidafli 
exempla, Legenti per- 
placuerunt. 


B. Grammaticæ-ul- 
timò in lucem edite duo 
de Articulis. Capitz 
detraxi, nenimia pro- 
lixitas Peregrinos: dè- 
terreret\eandemquein 
illis incudem tündendo , 
legentium capita ob- 
tunderem. 


C, Si querreperian 
tur tenebræ , eas per- 
facile tuâ utentibus 
Inftitutione di 


fervent de Vôtre fn 
[fruéion. 


HES, 


B. C'eft 


das le 
Itres 
gerez d 
Ya qı 
de pari 
errer 
B.) 
fit Car, 
ttes Gy 


erve 


liorum 


pour finir cer entre 
tien, que de Vous 
dire trois ou quatre 
mots , de ce que 
Nous apellons Cas 
ou Cheutes. 

C. Quoi que j'en ale 
leu quelque chofe 
dansles mémesCha 
pitres , yous m'obli- 
gerez de me dire s’il 
J a quelque chofe 
de particulier à-0b 
ferver. 

B. J'ai reduit les 
fix Cas, dontles Au 
tres Grammuiriens Ít 
fervent; à trois, 
comme Vous avez 
vü; Le Nominatif & 
l'EAccufati[ n'étant 
qu'un, & le Geniti 
Er l'eAblai 

re 2 Re al 


gjin 
Laug 1e, 


C. N'y a-t-il point 


B. Meum mihi nar- 
ras fomnum , Jam ni~ 
pereft ad extrema 
Colloquio huic adden- 
da lineamenta , quam 
Cafus tibi breviter 
perflringam, 


C. Licet quedam 
iifdem Capitibus lege- 
rim , voto tame meo 
refponderis , fi myl lleria 
corum enunciatis. 


B. Cafus fex, quibus 
Gram- 


7 
S YEUH= 


alii utuntur 
matici, ad 
xi, ut vidifli Nomi- 
nativus enim C7 Ác- 
cufativus, uii e7 Ge- 


lnitivus 7 Ablativus 
| fee referunt : 
if aufi le 


Quoad 


Vocativam , nullum 
in eo ad Linguam no- 


IR loi 
| [fram esl momentum, 


C. Nulla ne datuy 
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de diference entre 
le Nominatif & PA- 
cufatif , & entre le 
Genitif & l’ Ablatif 


B. Quant à la figu- 
re il nyenapoinr, 
maisil s’y en trouve 
dans l'ufage, 

C: Et quelle? 


B. Le Nominatif 
gouverne le: erbe 
dont il fait l'Aion 
& le met ordinaire- 
ment le premier: 
L'Accufatif ‘en eft 
gouverné, & le fuit 
prefque toüjours, 
comme : la Roi ai- 
me la Reine, le Roi 
elt au Noiminatif,par- 
ce que c'eftie Roi, 
qui fait l’action d'ai 
mer, La Reine eft 
l’Accufatif , parce 
que c'eft la Reine, 


qui reçoit l’A&ion | 


dü verbe simer. 
C. Je Vous entens. 
B. Touchant le 
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minativun. €7* Ac- 
culativum. , ac intet 
Genitivum gy Ab- 
lativum ? 

B. Quod ad figuram 
attinet , nulla eft, fed 


ujuseorumalius eff; 


Gi Qui igitur dife- 
runt? 

B. Nominativus 
Verbum regit , cujus 


asor ef; ac plerumgue. 
praeponitur ,: Acculan 
tivus ab eo regitur , ei- 
que fere femper pofipo- 
nitur ut: Le Roiai- 
me la Reine RexR e- 
ginam amat. Le Roi 
eft in Nominativo, quia 
Rex ef qui agit ; C7 
La Reineeflin Accu- 
lativo, quia Regina 
hic patitur. 


C. Capio; 


B, Genitivus- inter 


differentia inter No- 


ni 
Genitif 
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Genitif il fe trouvef duo Nomina, Abla- 
entre deux Noms &ltivus Autem intef 
l'eAblatif. entre unf V erbum € Nomen 
Verbe & un Nom: Les) collacatar: Du, De 
marques du Genitif|la , Des, De Ge- 
& del’ Ablatif font | nitivum & Abla- 
du de la , des, de. uvum denotant. 

C. Quels fontles| .C.Quibus Pérbis vul- 
Verbes, quigouver | e0 Ablativus poffponi- 
nent l’ eAblatif. tur? 

B. l'eAblatif fe met| B. Verbis Pafivis, 
ordinairement aprés | € Recevoir, Obte- 
les Perbes Paflifs; fiir , Separer, Eloi- 
Aprés les Verbes Re- | gner , @'c:ut: Nous 
cevoir obtenir, Separer, | fommes aimés, de 
E'loigner &c. com | Dieng Deo amamur , 
me: Nous Jommes ai |J'ai reçu du Roi. £ 
més de Dieu,,j'ai reçu | | Kege accepi , VOUS 
du Roi, vous étes éloi- | étes éloignés de la 
gné dela ville. ville , ab'urbe procul 
diftatis. 

C. Je mefforcerai| C. -Operam dabont 
de retenir ce que|ea;que dixifti Memo- 
yous venez de me|rie mandem. Parvi 
dire : Finiflons ici | momenti negotium, lon- 
s’il vous plait, j'ai | giorem mihi fermonis 
quelque petite Afai |tui communionem inyi- 
re qui m *’empéche | det, 
de jouir plus long | 
tems de Vôtre én- | 
tretien. 


j 


5. Entretien, 


Entrez Monk, OHT | 
ent 


st, Me 


B.Commer ef | 
fièurs, cies Vousen- 
core à table! 

A, Vous 
voiez |  aprochez 
JHbnliewr: » Garçon 
aportes: un ficge à 
Monfieur. 

€. Quelle ` heure 
etit 


heures. 
ANoësnous fom- 
mes mis à table, | 


qu'il.étoic plus de 
midi & demi. 

G, Quedites Vous 
midi& demi? He 
toit uñc-heure.fon 
née. 


A. 


Balque Verfe | 
un Verre de Vin à 
Monfieur. Nous ne 


ferons rien ay- 


fous! y | 


| 
B. Il s'en va deux | 


s..Colloquium, 


À, Infer pedem-Do- 
|mine. 


B Quomodo „adhuc 


difeumbs tis? 


A, Ut vides- , adi 
proprins Da mine, Fa- 
mule Domino fedem 
adfer. 


C::Quæhora eft? 


Bi Diet Secunda, 


A. Accubgoms pol 
| femi primam, 


C. Quid ais ? quin 
imò prima audita. 


A+ Balque finde vi- 
num Domino: hodie 
feriabimur y Domi- 


aus non eft idoneus ut fe 
jour- 
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jourd’ hui AMonfieur.; 
n'et pas en hu- 
meur d'etudier. 

C. Vous paflerez , 
s'il Vous plait cet 
aprés - midi ayec 
nous. 

B. 11 met impot- 
fible , j'ai encore 
quelques: Vifites à 
rendre. 

A. Vous les ren 
drez demain, L'on 
Vous fera volon 
tiers quartier. pour 
cette fois. 

B. Je ne neglige 
pas volontiers mes 
afaires. 

G: 
pas coûtume; V ous | 
demeurerez. 

Ce fera donc| 
pour Vous obeïr. 

A. à quoipaflerons| 
nous letemsà 
C:Jouünsaux Car- 
tes ou au Triéfrac. 

Bi Jesn’arme pas le 
jeu 


3, 


À; 


Une fois nefti 


Si faut il bien! 


V. 
ad ftudia referat. 


C. Tempus ‘hoc po- 
meridianum nobiftum, 
Rose À 
fi libuerit, tranfiges. 


B. Egeo tempore, 
unt enim nonnulli , quos 
videndi caufaadeam. 


A. cAditurus es die 
craflina, facile hag 
vice ekimêris noxe. 


B: JÆgrè defum re- 
bus meis, 


C. Minime idtibiin 
| conftietudinem. vertis , 
| Die 
| B. Manfurus Jums 
ut vobis obtemperém. 


| À, Qua rè. fallemus 
| boras? 


C. Chartis aut Tri. 
&rac Zudamus. 
B. Non capior lufi, 


E 


A. Hoctamen agen- 
faire 


24 Entretien V. 


faire quelque chofe. 


B. Jouëns doncau 
Piquet. 
C. J'en ‘fuis con- 
tent. 
A. Que l'on nous 
aporte des Cartes. 

C: Monfieur n'ai 
me pas le jeu ; fai 
fons un petit tour. 

B, Tout ce qu'il 
Vous plaira, 

A: Voilaun hom- 
me à tout faire. 

C. C’eft l'homme 
du monde le plus 
obligeant. 

B, Je ne fai que 
mon devoir. 

A. Ne-conteftons| 
pas d'avantage , le 
tems fe pale. 


C. Vous avezrai-| 


fon ;il fe fait tard. 
A. Demeuronsici, 
on a deja mis le cou 
vert pour fouper. 
B. M.M. Je Vous 
fouhaite le bon- 


idum, ut tempus duca 
túy. 

B. Ludamis igitur 
Piquet. 

C; Idem mihi confi- 
lium [edit 

A.cAdferantur char- 
te luforig. 

C. Dominus non 


gaudet lufu, deambu- 


| lemus. 


B. Prout arriferit 
vobis! 

À. En Virum ad.o- 
mnia fuccintum. 

C. Ef commodiffi- 


mis moribus homo. 


B. Solum impleo par- 


| tes mens, 


À. Ne plura:profun- 
damus vérba, dies pre- 
tervolat. 

C. Veradicis, adve- 
[perafcit enim. 

A. Emaneamus flra- 
ta- ad cænam menja 
el. 


B.D. D. Exopto nt præ- 


foir. 


ceps innotem diei tem- 
pus feliciter vobis cedat 


AM, 


Des p 


prem, 
homs 


duca 
igitur 


sonh 
conj 


chat- 
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A. M.Vous foupe- 
Yez avec nous, 

B. Je Vous deman- 
de pardon , j'ai quel- 
que petite afaire au 
logis. 

C. Vous nous des- 
obligerez. 

B. Je demeure 
donc, puis que Vous 
le voulez, 


6, Entretien 


Des Pronoms €? en 
premier lieu des Pro- 
noms Perfonnels, 


: B. Nous alons en 
tamer une matire, 
qui demande une 
grande. aplication 
d'elprit. 
C.le fçai que lesPro- 
noms ne manquent 
point de dificultés, 
que les plus habiles, 
ont bien de la peine 
à débrouiller. 

B: C'eft-ce que 
nous alons faire, 


A. Nobifcum cenam 
fumes. 

B. Excufatum habe, 
res mihi domi eft. 


C. In offenfa eris. 


B. Maneo igitur ad 


nutum veftrum. 


6. Colloquium 


De Pronominibus ac 
primò de Perfona- 


libus. 


B. Initium ponimus 
materie ; que magnam 
pofulat animi indu- 
ctionem. 


C. Non me fugit 
Pronominibus mal- 
tos ineffe nodos , quos 
præclarà eruditione vi- 
ri vix folvunt, 


B. Nodos illos Her- 
culeos jam diffolvemus. 
B C. Je 


ont laiflée ,nousen 


pres où Indefinis, 
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C. Je vous prie d'y 
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C. Rogout rem i 


aporter le moinsde | pauca , fed iun 
façon & le plus de conferas. 


lumiere que yous 
pourez. 
B. Ie ne toücherai 


que le neceflaire. 


C. Commencez 
donc , je vous écou- 
te. 

B. Le Pronom eft 
ce, qui fe metau lieu 
du Nom outre la Di- 
vion Ordinaire’, 
que les Grammai- 
riens Latins nousen 


avons encore une 
autre: 

C. Ie fçai qu'ils les 
ont divifés en fix El- 

eces: en Pronoms 
Perfônels, Poffef]ifs ; 
Demonfhratifs, ne 
tifs, Interrogatifs ; & 
en Pronoms: Impro- |t 


B Vous avez rai 
fon, & c'eft de ces 


Efpeces: que je trai- | 


B. Maxime tantum 
necefarie [ummatim 
exponam, 

C. Incipe igitur ;at- 
tentumivides. 


B. Pronomen No- 
minis loco ufurpatur, 
ac prater illam, quam 
Latini tradidère, Di- 
vifionem , alia nobis 


efi, 


C. Ea à Latinis in 
fex deduci Species , 
Perfonalia , Poffefi- 

; Demonftrativa, 
Relativa , Interro- 
gativa, © Indefini- 
, perfbeétum mihi 
eft. 

B: Refè, de his 
acturus fim: , cum 
fecundam Divifionent 
terai 


terai 
VOUS 4 
Mots 
de Di 
C. à 
fus d 
dans 
maire? 
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terai aprés que 


je | paucis fuero comp. 


VI. 
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le 


vous aurai dit deux Vaisi 


mots de leur fecon- 
de Divifion. 

C. Vous en avez, 
fans doute , traité 
dans Vôtre Gram- 
maire? 

B. Ce que j'en ai 
dit, s’y voit foûs la 
diference des Pro- 
noms Conjonhifs € 
cAbfoluts. 

Quels font les 
Pronoms Conjonétifs? 

C. Ce font Ceux, 
qui n’ont aucun u- 
fage , étant feuls , & ; 
gui étant joins aux 
verbes , les gouver- 
nent , comme fon 
Jes Pronoms Per 
Jonels ; ou qui fe 
mettent devant les 
Noms, tels font-tous 
les autres Pronoms , 
hormis les Rela 
tifs. 

C. Donnez m’eu 
quelques Exemples. 

B, Quant aux Pro- 


C. Procul dubio eam 
in tua Grammatica 
aperuifti. 


B, Quod dixi , fub 
Pronominum Con- 
junétivorum & Ab- 
folutorum diferentia 
cernitur. 

Que funt Prono- 
mina Conjunétiva ? 

B, Ea funt que fola, 
frondes funt fructum, 
àddita autem verbis, 
ila regunt , ut funt 
Pronomina Perfona- 
lia , aut qua Nomi- 
nibus proponuntur, ut 
funt cetera Prono- 


| mina, exceptis Re- 


lativis: 


C, Porri ige exempla 

quadam. 

B, Quoad Pronomi- 
B 3 noms 


noms Perfonels, Fe, 
Tu, Il e Ils. Usine 
font d'aucun ufage 
feparés des Perbes 
de forte qu'il faut 
quenous difions, Fe 

Chante, Tu Chantes, 
Il Chante , Ils Chan 
tent . de méme que 
mon Pere , ce livre, 
Quel homme quel 
le femme ?&c. 


C; Ne peuton pas 
dire , moi chante, toi 
chantes,lui chante, enx 
chantent ? 


B. Nullement, car 
ces Pronoms, Moi, 
Toi, &c. font Abfo- 
luts &,ne font pas 
en ufage devant les 
Verbes pour les re- 
gi, ; OÙ gouverner; 
mais bien aprés les 
Verbesen étanteux- 
mêmes régis. 

©, De forte, donc, 
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na Perfonalia , Ie, 
Tu, 11 & Ils ; nul- 
lum fine Verbo ufum 
habent ; ita ut dicen- 
dum fit jechante , ca- 
no ; Tu chantes ca- 
nis, Il chante canit, 
Ils chantent, canunt 
ficut etiam, mon Pe- 
re, Pater mews., ma 
Mere mater mea „ce 
livre hic liber, Quel 
homme ? Quis vir, 
Quelle femme? Que 
mulier? 

C, Nonve refè di- 
xero , moi- chante, 
toi chantes , lui 
chante, eux chan- 
tent? 

B. Nequaquam + il- 
la. enim Pronomina 
moi toi &c. Abfo- 
luta funt nec utore- 
gant., Verbis preligun: 


tur., fed ut regantur 


| poftpanuntur. 


C, Ja ut Promoni- 
que 


gris 
anunt 
p Pe- 
, m2 
fy ce 

el 
Quel 
Wy 
, Qué 


à di- 


nil 


om 
qué 
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que les Pronoms 
eAbfoluts font com 
me des Subffantifs, 
qui fubfftenr d'eux 
mémes : & les Con 
Jonélifs, comme des 
<Adjefhifs ; qui ont 
befoin d’étre joints 
aux Verbes, ou , aux 
Noms. 

B. Je pafle à la pre 
miere Divifion. 

C, Pourquoi apel- 
lez vous, Fe, Tu, ll 
Elle, nous , vous , ils, 
elles Pronoms Per 
fonels. 

B. Parce qu'ils 
marquent les trois 
Perfomes des Ver- 
bes , tant au Singu 
lier qu'au Pluriel. 


C. Faut il donc que | 


le Verbe obcïfle au 
Pronom Perfonel ? 

B. Cela eft con- 
ftant, fi le Pronom 
eft au, Nominatif: 
mais s’il eft au Da 
tifou à l’_Acufatif, ce 


Pronom eft plürvôcl 


na Abfolutà inftar 
Subftantivorum per 
fe fubliffant: Conjon- 
étiva autem út = Ad- 
jetiva Verbis , No- 
minibufque addenda 


B. Ad primam Di- 
vifionem tranfeo, 

C. Cure, Tu, If, 
Elle, Nous, Vous, 
ls, Elles Pronomina 
Perfonalia vocitas ? 


B. Quoniam tres 
in utroque numero 
Perborum Perfonas 
produnt. 


C. cAn igitür Ver- 
bum Pronomini 
Pertonali obediat ? 


B. Jidubitanter , fi 
Pronomen Nominati- 
pvus , fit; fi vero Då- 
tivus fit , aut Accu- 
fativus, Relativum 

B ; Re- 
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Relatif, que Perfo 
nel, & le Verbe, au 
licu d'en étre regi, 
le gouverne, 

C.Eclairciflez moi 
ccla par un Exem- 
ple? 

B. En voici deux 
p SRE NE 
Fe vous aime, & vous 
m'aimez. ‘Fe, eft le 
Nominatif, qui regit 
le Verbe aime; Vous 
eft l' Acufatif gouver 
né par le méme er 
be, Au contraire, aus 
au fecond eft le No 
minatif, auquel obert 
le verbe aimez; Me elt 
l'eAcufatif qui l ra- 
porte la perfonne, 
qui parle, 

C. D'où vient que 
ces. fortes de Pro- 
noms ne fe fervent 
point d'e Articles. 

B. Les «Articles a 
jantetéintroduits, à 
aufe qu'il ne fe fait 
point de change 
meat dans les Noms 


pour en marquer les 


potius quam Perfona- 
le cenfeas , Verbum- 
que non regitur , fed 
regits 

C. Exemplo id de- 
plana. 


B. En duo. Je vous 
aime te amo, C 
vous m'aimez €" me 
amas, Je Nominati- 
vus ef , regens Ver- 
bum aime : vous 
Accufativus ef, qui 
regitur.E contra Vous 
in altero exemploNo- 
minativus eft , cui 
verbum aime obfequi- 
tur, Me Accufativus 
eft , qui ad perfonam 
loquentem refertur, 

C. Cur. Pronomina 
illa Aruculis wonn- 
tuntur è 


B. Articulis iis- 
| um deductis , eo quod 


Nomina nullam, qua- 


ilis in Latina Lingua, 


|gue cafus diffinguat, 
jrantabionem patiantur, 


Cas, 
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Cas, comme l’on 
voit dans la Langue 
Latine, 1l a été ne 
ceflare de fe fervir 
des ¿Articles , com 
me nous avons dit: 
Maisnous voions ici 
que (Fe) a dans fon 
Datif me: Il, Lui, & 
à [on Aculatif (Le). 
C. Je ne trouve que 
irois Cas ou Cheutes 
dans les Pronoms 
Perfonnels, & tous les 
autres en Ont cing. 
B. S'il arive que 
quelque erbe de 
mande un Genitif où 
un e#blatif, il faut 


fe fervir du Pronom 


Perfonel abfolu , qui | 


le fournira : mais 
vous devez bien re 
marquer que ce Ge 
nitif ou eAblatif fe 
doit placer aprés le 
Verbe & non devant, 
comme font le au- 
tres Cas. 

G. Eft-ce donc que 
les autres Cas ne ful- 


3E 
Opus fuit Articulis, 
ut ditum ef. Hic 
autem videtur (Je) in 
Dativo , in Me , Ilin 
Lui & in eAccufati- 


yo in Le variari. 


C, Tres folummo- 

in Pronominibus 
Perfonalibus , in cæ- 
teris vero quinque Ca- 
(us reperio. 

B. Si Verbum Ge- 
fnitivum vel Ablati- 
vum exigat, Prono- 
mine Perfonali abfo- 

lato a quod illorum 
copiam Boi , utendum 
eft: all Genitivum 
vel Ablativum Ver- 
bo retroponi, non pre- 
poni „uti in alii fitca- 
bus, etiam AENA et- 
iam notandum. eft 


do 


C. Nunquamne igi- 
[tur Calus alii Ver- 


B 4 vent 
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vent jamais les per 
b 


es ? 
B. Je vous prierois| 


ibis _fubnedaniur ? 


B. Ut ed de re 


de prendre Ja pei- | Grammaticam. confu- 


ne de confulter la 
Grammaire fur ce 
chapitre , fi je n’a. 
vois quelques peti- 
tes dificultés à vous 
refoudre touchant, 
la maniere d'Interro- 
ST: 

C. Parlez, je Vous 
écoute, 

B. La fimple Inter- 
Togation fe fait en 
mettant le Zerbe de- 
“pnt le Nominatif, 
Comme : Avez vous? 
dit-il; parlé je? &c. 


L'autre Interroga- 
tion, qui fe fairavec| 
plus d'Energie ou de! 
force, Ne fait pas | 
feulement fuivre le! 


leres , éxpeterem, ni- 
fi quoad Interroga- 
tionem , feu Inter- 
rogandi modum qui- 
dam effent exfolvendi 


nodi. 
C. Loquere,e Audio. 


B. Verbum Nomi- 
nativo Præmittendo:, 


Nominatif aprés lel 
Verbe; mais elle y. 
joint les particules 
Negatives ,. comme 


w 


us pas? ne 


fimplex fit Inrerroga- 
tio ut: Avez vous, 
habes-ne, dit ile im- 
quit ile, parle-je ? lo- 
quor ne. 

Alia Majoris E- 
nergiz , infuber Par- 
ticulas Negantes ad- 
mittit s ut: N'avez 
vous pas? nome ha- 
bes ? Ne dit il pas? 


Nonne dicit , Ne par- 


ile je pomt? none lo- 


quor f 
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dit ilpas? ne parle-je 
boint ? 

C. En voila aflez 
j'aurai le foin de 
voir le refte, qui 
fe trouve dans la 
Grammaire , & s'il 
y'a quelque chofe, 
qui me femble difi- 
cile ,je Vous conful 
terai. 


B. Adieu , j'aurai 


Phonneur de vous 
revoir demain. 


C. Piene dixifti, Ce- 
tera, que Grammati- 
ca continet perluffrabo, 
€ fi quid arduum of- 
fendam, te confulam, 


B. Vale, fruar-de: 
nmoprefèntiatua, 


Fi Entretien. 


Des Pronoms Poffes- 
ffs. 
C. Je ne Vous aten 
dois pas ce matin. 
B. Quelques afai- 
res me fonr furve 
nuës, qui m'empeé 
cheront de Vousen 
tretenir. cette aprés 
dinée 
C. Remettrons 
nous nôtre 
Entretien à demain, 
ou, étes yous venu 


donc 


F 
De Pronominibus 
Pofleffivis. 

C. Te mat hoc 
tempore non mañebam. 
B. Inciderunt nego- 
tia, que à meridie ha- 
bebunt me occupatio- 
rem, quam-ut horå 
prælinitâ te: conveniam. 


Colloquium, 


uHno 


C. cAnigitur Su- 
f; } RS TER 
fbendemus  letionem 
hanc in craflinum, an 
vero eå. mente adveni- 


Bs àdel- 
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à 


deffein de me 
donner cette heu- 
re: 

B. Tout ce quil 
Vous plaira: Tou- 
téfois pour ne point 
perdre de tems; em- 
ploions cette heure, 

C. l'en fuis con- 
tent. 

B. De Vous dire, 
que les Pronoms 
Poffefhfs, ont pris ce 
nom parce: qu'ils 
marquent quelque 
Pofleiion , c'eft ce 
que Vous fçavez. 

C. Cela s'entend 


allez : Mais pour- |<4t quare | 
quoi dit on, Mon| mon ame, fon ef- 
ame, fon efperance. | perance ? 


&c.? 
B. Ie ne Vous ré 


fti sut horam banc me 


cumextrahas? 


B. Prout tibi proba- 
tur; Nihil-ominus ne 
tempore excidamus ho 
ram hanc occupemus. 


C. Tibiacquiefco, 


B. Pronomina Pol- 


feffiva ex ea , quam 
denotant pojjefJionem ; 
cognomen habere , te 
non prælerit, 


C. «Abunde capio: 
dicitur 


B. Non refponfitabo 


pondrai pas avec|cum dodecade Gram- 
quelques Grammai |maticorum ; 
rions à la douzaine, {Ton , fon, com- | 
que, Mon , ton, fon, | munis , id eft AMacu- 
font du generecom flini € Fæminnigene- | 
munc'efta dire, foni fris efe, adeoque gene- 


Mon , 


du genre Mafculin fris utriusque Subftan- | 


& Feminin, &com- fr 


ivis  indifcriminatim 
me | 


Met 
indif 
Vant 
de I 
Gen 
Pas : 
fait 
Poiell 
C 
Pois 
BL 
Cole 
delic 
ne p 
l'ore 
dee 
Mon, 
Yant 
Comn 
ne Yo 
H) i 
K 
tn {H 
B, € 
Donc: 
fiit f 
Qui ti 
Bineg 
me H 


CN 


1 
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me tels fe mettent 
indiferemment: de 
yant les Subftantifs 
de l’un & del'aurre 
Genre, ce quin’eft 
pas : mais cela, fe 
fait à caufe de la 
Voielle, qui fuit. 

C. Comment de la 
Voielle? 

B. La Langue Fran- 
çoife aime tant la 
delicateffe,que pour 
ne point choquer 
l'oreille , elle fe fert 
de ces Pronoms, 
Mon, Ton, Son, de 
vant les Noms, qui 
commencent par u- 
ne Voielle ; ou, un 
(H) muët. 

C.Qu’apellez vous 
un {H) muët ? 

B, Qui ne fe pro- 
nonce pas, & cela fe 
fait dans les Noms, 
qui tirent leur Ori 
gine du Latin, com 
me Homme , Honnéte 


€, Ne dit on pas 


35 
prafri, cui reclamat 
ratio vera Vocalis fe- 
guentis. á 


C. Quomodo Voca- 
lis fequentis ? 

B. Lingue Gallice 
adeò in amore eft e- 
mendata cum fuavita- 
te vocum explanatio, ut 
Pyonomina illa Mon, 
Ton, Son, Nomi- 
nibus à ocali aut ab 
(H) muto incipientibus 
præmittat , ne radat 
anres delicatas. 


C. Quid dicis (H) 
mutum ? 

B. Quod non effer- 
tur , 24 quod in nomi- 
nibus a Lingu& Lati- 
nå originem ducenti- 
bus , ut : Homme, 
homo Honnéte, Ho- 
neftüs. 

C. Nonne, M'amie, 

B 6 Ma- 
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M'amie, m'amour ? 


B. Ces expreffions 
font bourgeoiles & 
ce font des termes 
de carele, qui figni- 
fient , mon petit cœur, 
ma chere amie: L'on 
écrit méme, mamie, 


& quelques uns ma) 


mie. 

C. Ierencontre de 
la dificulté dans Pu- 
fige de ces Pro- 
noms ; Son, 84, Ses; 
Leur, leurs. 

B. La Grammaire 


vous la levera fil 


vous prenez la pei- 
ne de la lire au Gha- 
pitre des Pronoms 
Poffef}ifs. 

C. Ie l'ai conful- 
tée, & j'en ai démé- 
lé la plus grande 
partie, à la relerve 
de lenr , que j'ai re- 
marqué en: un lieu 
du nombre fngulier 
& en un autre du 
Pluriel, 


M'amour , torculum 
meum dicitur? 

C. Civium» amai- 
tiumqùe voces funt , ab 
his corculum meum, 
chara mea amica, 
| mon abludentes +, funt 
| quoque, qui Jeribunt 
(mamie € om 
ma mie. 


C. Horum Pronomi- 
num, Son, Sa, Ses, 
Leur, Leurs ufum of- 
fendo perdifficilem. 


B. Caput de: Prona- 

minibus ~ Poflefivis 

p. ' li£ 

pe rft rutanti omms Of 
ficultas evanefcit. 


C, Perfcrutatus fum, 
ac prater leur , ma- 
xima ex parte remta- 
neo., nam uno in loco 
fingulare, in alio, plu- 
rale vidi 
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B: Il n’eft jamais 
Pluriel quelors qu'il 
eft pris pour un Pro: 
nom Perfomel où 
Relatif (quieficile 
méme) ajant à fon 
fingulier lui, & en 
cette qualité il fe 
trouve toüjours a 


vec le erbe : Lors 
que Leur elt joint au 
Nom; ilefttoüjours 
du nombre Singulier, 
& il prend à fon 
pluriel une (S ). 

C. Pourquoi ne fe 


peut on pas fervir 
des Pronoms} Poffef. 
fifs, dans ces fortes 
d'Expreffions, j'ai 
mal à lastéte, il efl 
bleffé au bras >, Vous 
avex reçu l'épee que 
vous attendiez & non 
pas j'aimal à ma té- 
te > il el? blefsé 4 Jon 
bras: Vous avez reçu 
vôtrè épée , que Tec? 

B. Parce que ces 


37 

B, Nunguam Plura- 
lelena nifr (quod in 
idem hic recidit.) Pro- 
nomen Perfohale auè 
Relativam fit ; cujus 
fingulare eff lai, fic- 
guenuiquamnon Ver- 
bo: gjungitur : Dum 
Leur Nomini preelt, 
femper Singulare ef; 
(S) in Plurali afu- 
mens. 


C. Cur in hujusmodi 
expreffionibws j'ai mal 
à la téte dolet mihi 
caput, il eft bleflé au 
bras, fauciatus eft 
in brachio, Vous a- 
vez reçu épée sque 
vous atendiez, tbi 
traditus eft gladins, 
quem expeétabas,, non 
utimur Pronominibus 
Pofleffivis , ut : j'ai 
mal à ma téte-&c. 

B. Quoniam Prono- 


Pronoms cauferoi-|mina ila faftidiofum 
ent-une redite en- |crearent Pleonafnums 


B 7 nuieufe 


perfonne ne peur é 

tre bleflé au bras 
d'un autre, ni avoir 
mal à.la téte qu’à 
la fienne: Au refte; 
c'elt Monfieur D'U. 
fage qui leveut , du- 
quel il wy a point 
d’apel. 

C'eftenunmotle bon 

ufage, 

Qui fait ET defait le 

langage. 

C. Laiflons, je vous 
en prie , le reft à de 
main. 

B. Tres: volontiers 
& cependant vous 
remarquerez , su] 
vous plait , ce gui 
Vous paroitra de 
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nuieu(e. ; puilque ; cum nemo- vulnera: | 


[brachii nec’ dolorem 


alient : patiatur capi- 
tis : \ceterum hec ye 
{us precipit à quo 
immerito provocave- 
ris, 


C'eft enun motle 
bon ufage 
Qui fair & defait 
le langage. 

C. Cetera, quefos 
in craltinum mittamus, 


B. Perlibenter , in- 
terim, que abhrufa 
magis in Pronominibus 
Demonftranivis eo 
Relativis reperies , in 


plus obfur entre 
les Pronoms Demon 
fratif & les Rela- 
tifs. 

C. Ie n'ymanque 
Lai pas, 


oculis habeas: 


C; Non intermit- 


ram, 


8, Entre- 


jetá 
lorem 
capi: 
ge Ule 
guo 
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S, Entretien 


Des Pronoms Demon 


firatifsa 


B. Je ne m'étendrai 
pas fur les Pronoms 
Demonffratifs,per{ua- 
dé , que la Grammai- 
ze, vous en aura dé- 
brouillé, ce qu'il y 
ade plus embaraflé, 

C. Il n’y a queces 
quatre Pronoms qui 
fuivent, I, Lui, Ce, 
& Celui , dont je ne 
fçai bien le veritable 
nage. 

B.1/,eft un Pronom 
Perfomel , qui fe met 
immediatemeut de- 
vant le Verbe, en qua- 
lité de Nominatif, qui 
le gouverne, com- 
me : il parle, il aime; 
ou aprés, s’il fe fair 
une Interrogation, 
comme : parle- t-il? 
aime-t-il? 

G: Je vous enten, 


| 8. Colloquium 


De Pronominibus 
Demonftrarivis, 


B. Pronominibus De- 
monftrativis. non 
multum implicabor , 
quia omnia, que in 
obfcuro latent:Gram- 
matica, ut arbitrory 
tibi aperiit. 

C. Sola hec quatuor 
Přonomina , Il, Lui, 
Ce , © Celui, ali- 
quid mihi in ufu fuo 


difficultatis movent, 


B. Il Pronomen Per- 
fonale eft , qnod im- 
|mediatè Verbo pre- 
politum, illud inftar 
Nominativi,repit, ut 
il parle, loquitur , il 
aime amat, vel in- 
terrogando poflponitur, 
ut parle:t-il; aime- 
tail? 


C, Imelhigoi 
B., Lui 
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B. Lui eft un Pro-[. B. Lui, Pronomen 
nom Perfomel abfo | Perfonale abfolitum, 
ii lu, où Relatif , quilaut Relativum ef, 
W | fe raporte à la Per | guod, ad Perfonam 
| fome „donton, a fait |refertur cnjus facla 
NEA QE mention ` aupara- jeft mentio ut. Qui a 


DCE | vant , comme : gui] fait cela? Quis illud | yig & 

pu a fait cela ? Lui, De| fecit à Lui, ipfe. De lemen 

; qui parlez vous? del qui parlez vous ? de | Peeral 

AU EN lui, aqui donnerez vous f quo loqueris ? de Jui, Ù Per 
EIRIN cetteépée ? à lui. Pour) de eo, à qui donne- | aN 4 
14 gui avez vous choifices | rez vous cette épée? ` | Poad 

14 fleurs pour lui. cui daturus- es illum | o, 
ENG | enfem? à lui, ipfis | fait 1 
Ei AE Pour qui avez vous | DE 
RAUNA choifi ces feurs? cui a 
PENN f 4 elegifli hos flores? pour Ci 
AN A lui, ipfi. B C. 
M'A eI C. Continuez, je} C. Perge, aurem | Perf i 
RAT A vous écoute. præbeo. Pins: 
A B. Ce doit étre| B. Ce, veh tan- qu 
Ft p confideré , ou en,quam Demonftrati- bon 
RAN qualité de PronomDe | vum vel abfolutum, & e 
NN monftratif Conjonttif, | Ef- ujurpandum : j e 

i ou <Abfolu. Conjunétivum Sub non 

S'il eft Conjonctif, | fÆantivis Mafculinis, Aa k 


il fe met devant le|quorum caput confo- 
pi] Nom Sybffantif Ma (nans eft, praeponitur 
pipa fulin, qui com-lut,celivre, hic liber; 
| mence par une jce logis, illa domus. 
Confonne  comme:) Abfolutum , id oft AN 
ce 


ul à 
opt 
illud 
, De 
5? de 
e Juis 
nnie- 
pée ? 
illum 
ip 
vous 
? cui 


pour 


gurem 


; tali 
prati- 
rum, 


Sub” 
Jinis 
conf- 
niti» 
ibet 
mE 


Entretien 
ce livre , ce logis 
Si on le prend pour 
cAbfolu ; c'eft à dire 
feul & fans fubftan 
tif, pour ceci, OU ce 
la n’a point de plu: 
riel, & il fe dir feu- 
lement des chofes en 
general , & jamais de 
la Perfonne , Il veut 
aufi étre fuivi du] 
Pronom Relatif, Qui, 
Que (ce qui ne fe 
fair pas aprés ceci ou | 


cela) comme: ce qui, | 


ce que, 


C, Jevousenten. | 


B. Celui fe dit des! 
Perfonnes & des Cho- 
fes, qui font mar- 
quées,auffi bien que 
fon feminin celle, 
& veut aprés foi,| 
Je Relatif Qui dans | 
tous fes cas , com- | 
me : celui qui, celle | 


WETT. A1 


fibi pofitum , pro ceci 
hoc, vel, cela illud, 
numero plurali caret, 
tantumque de rebus in 
genere , non de Per- 
lona dicimur €7* ad- 
mittit poft fe Pronomi- 
na Relativa , Qui, 
Que, ut: Ce qui id 
quod , vel ea qug, ce 
que (quod non fit pok 
ceci, cela.) 


C. Rem calleo, 

B. Celui , ejufque 
femininum Celle tum 
de Perfonis, tum de 
Rebus dicitur ; ac 
Relativum Qui omnt 
in Cafu expetit , ut 
celui, quis ille qui, 
celle de qui, ila de 
qua ceux pour qui, 


de qui, ceux pour qui | illi in quoyum gratiam 
&c. De fore que | ere. [ta ut quemad- 
comme vous pou-modum certis indiciis 
vez remarquer , Lui|comperies , Lui di- 


féraporte à ce qui a! éta, Ce ve7iCelui 
été 
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été dit , Ce ET celni à 
ce qui fait, 

C. À quoi fervent 
ces Adverbes (ci &) 
(lā); 

B. Ils ont la méme 
force que le Hic & 
Ille des Latins : car 
comme(Hic) marque 
le mor qui eft le plus 
proche, & Ze le plus 
éloigné , deméme 
celui ci fe dit du plus 
proche, & celui là de 
l'autre, 


dicenda fpedtet. 


C. Quid Adverbia 
het (Ci) e (La) 
operantur ? 

B, Idem ac Latino- 
rum Pronomina (Hic) 
€ (Ille) : ficut enim 
(Hic) rem proximam, 
©" (Ille) remotam 
|Latinis\, its celui- 
ci, proximiorem, C7 
celui-là remotiorem 
Gallis fignat, 


9. Entretien. 


Des Pronoms Rela- 
tifs. 
C. Paflez, s'il Vous 
plait, aux Relatifs. 


B. LaGrammaire 
€ntraite amplement 
& pour ne Vous pas 
ennuier par une re 
dite facheufe , je 
Palferai fur trois ou 


quatre obfervations, | 
qui ferviront à €- 


9: Colloquium. 


De Pronominibus 
Relativis, 

C. Pronominum Re- 
lativorum exordium 
nunc ducamus. 

B. Grammatica de 
iis verbofe dicit, ne an» 
tem crambe bis cofi 
faltidium pariam , tres 
guatuorve obfervatio- 
nes ayyipiam , que cete- 
ra in Grammatica de 
illis dita, facient li- 


clair- 


claire 
en dit 
CV. 
Tez or 

fz) 
B, y 
voir Q 
â Qui 
feulen 
finnes 


aliniz 
(Hic) 
t enint 
nimani 
motam 
celui- 


(SA 


, 


tiorem 
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claircir, ce qu'elle 
en dir, 

C. Vous m'oblige- 
rez grandement. 

B, Vous y avés pů 
voir que de Qui & 
à Qui fe raportent 
feulement aux Per- 
fonnes , ou aux Phra- 


fes Perfonnelles. & que 


Qui & Que mar- 
quent  -indiferem 
ment les-Per/onnes &c 
& les autres Chofes. 


G. J'y ai auffi re 


quida, 


C. Me „Admodum 
tibi devintum reddes, 
B. De Qui & à 
ui Perfonas tan- 
tum. five Phrafeolo- 
gias Perfonales, Qui 
Véro. C7 Que, Per- 
lonas C7 Res omnes 
indifferenter. reficere 
procul dubio adver- 


tifli. 
C. Qui nonnifi Re- 


marqué, que Quoi ne | bus inanimatis pro- 


fe dit proprement 
que des chofes inani 
mées , & que:lOk) fe 
met forrt bien:pour 
le Datif _Auquel.&c 
jy à aufivülesdi 
ferens ufages de Le, 
La, Les ,y& En 

B.Ces 4 latifs don 
nent d'abord quel 
que d'ficulré: mais 
étant bien confide 
rés il n’y a rieu de fi 
facile. 

C Comment donc, 


| priè tribui , ac où ele- 


ganter Auquel fub- 
ftitui , etiam perfpexi 
Zarios quoque Le, La, 
Les, y © en ufus 
perpendis 


B Relativa hec pri- 
må fronte nogotium in- 
serunt ; fed acrioribus 
oculis infpeëta ; inex- 
pedita funt, 


C. Qui igitur? 


B. Tous 


#4 
B. Tous ces Pro- 
noms ont une mé- 
mefignification , & 
l'on n'a qu'a pren- 
dre. garde au Ferbe 
quiles Gouverne, 

Si le Verbe regit 
l'eAccufatif , l'on fe 
fervira de (Le) lors- 
qu’il fe raporte à un 
Nom Subffantif du 
genere Maftulin & 
du nombre Singu- 
lier: (La) le feminin & 
(Les) l'un & l'autre 
Pluriel. 

C. Ne peñron pas 
fè fervir de ces Pro 
noms devant les 
Perbes, qui gouver- 
nent le Nominatif. 

B. (Le) fe trouve de- 
vant le erbe Etre: 
mais (La) ni (Les) ne 
S'y trouvent jamais, 

C. La Raifon? 

B. Parceque la Re- | 
ponle fe fait enGe | 
neral & nonen Par- | 


ticulier , comme: E 
tes vous celle ow celles | 
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B. Omnibus illis Pre. 
nominibus eadem fib- 
Jeéla vis efl, € folum 
modo in Verbum illa 
regens intendas oculos, 


Si Accufativumre- 
gat , utendum eft (Le) 
dum Subftantivo ge- 
neris miafculini €" 
numeri Singularis, (La) 
dum fœminino,(Les) 
dum utrique pluralis 
numeriadharet. 


C,’ Nome Verba 
Nominativum exi- 
gentiæ; hec quoque Pro- 
nomina admittunt? 


B, Verbum Etre 
patitur Le, fed nun- 
quamLa , vel Les ? 


C. Cur? 

B. Quia in'ejufmodi 
phralibus ; generali- 
ter, non fhecialiter 
refpondetur ,ut: Etes 
vous celle, vel celles, 


que 


| 


que ne 
Lon: 
jen, 
tous le 
Mais 
les fn 
enten 
fiis ou 
que ] 
ffavoi 
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que nous cherchons ? 
L'on répondra tres- 
bien; je le Jus, ou 
nous le [ommes & ja- 
mais je la fuis , ninous 
les fommes ? .car on 
entend par cela, je 
fiis ou Nous fommes ce 
que Vous defirex de 
fgavoir. 


C, Je penfe nean 
moins de l'avoir oui 
dire, 

B. Cela fe peut: car 
le fexe étant jaloux 
de fon genre, fe fert 
du feminin en toutes 
les occafons, où il 
penfe avoir quelque 
peu de raifon , com- 
me: en Ouvrage, 
Amour &ç. qu'il fait 
feminin; quoi qu'ils 
foient AMafculins. 

C: Venons à la 
Particule (y.) 


que nous cherchons s 
Ellune illa , veleflifie 
ille , guas querimus ? 
perapofiterefpondetur 5 
je le [uis , vel, nous 
le fommes, fum , vel, 
[umus nunquam autem, 
je la fuis , aut nous 


les fommes: Per id 
enim intelligitur , je 
fuis, vel nous fom- 
mes,ce que vous de- 
lirez de Íçavoir , fum 
vel fumus id quod cu- 
pis fcire. 

C. Tamen , ut puto, 
fic fermocinantes ag- 
divi, 

B, Ita quidem, fed 
fœminas ; que genere 
fuo pro virili-utuntur z 
quotiefcumque non cen- 
fent fe fimo fuffitum fa- 
Curam , prout ditio- 
nes, Ouvrage , A- 
mour €c. Licet fint 
generis Mafculini 5 in 
fœminino ufurpant. 


C. Aufpicemur par- 
ticulam (y.) 


B. Ce 
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B. Ce Pronm ou: 


B. Pronomen ;/- 


cet < Adverbe Relatif lud, feu Adverbium 


a fon ulage devant 
les Verbes, qui gou- 
vernent le Datif, 
comme: Penfex, je 
Vous en prie, à ceite 
afaire. 

Bte Fevous promets, 
que Fy penferai. 


C. Je trouve dela 
dificulté entre (y)'& 
(lui) 

B. Lui ne fe dit pro 
prement, que des 
Perfonnes & (y) ue fe 
raporte aufli propre- 


Relativum  Zerbis 
Dativum  regentibus 
premittitur, ut: pen- 
fez, jevousen prie, 
àcetteafaire, cogita 
quaefodeeare. 

W.-je vous promets 
que , -j'y penferai, 
Cogitabo. 

C. Fix (y) & (Lui) 


Jeceruo, 


B. Lui, ad Perfo- 
hes!(y) ad res genni- 
num ordinem dicunt, 


ment qu'aux Cnofès. 
C, L'ondit toute- 

fois, Penferez vous à 

moi? Re. j'y penferai. 


CNibilominus atunt, 
Penférez vous à 


moi ? re/pondentque 


j'y penferar. 


Pi C'eft à dire, je 


B. Ideft, je penfe- 


penferar à Vos afei-|raià vos afaires, 


res. 
C. Dontez moi | 


C: Profer exempla 


quelques exemples |ignedam cum (Lui.) 


de (Lui) 
B. Avez Vous don 


B. Avez vous don- 


né ce Livre à Fean ? \néce Livre à Jean. 


Be Je 


|» 
ki rafent. 
Ce bijoy 
l e lni pr 


en il- 
bium 
parbis 
entibns 
; pen- 
prie) 

cogi 


omets 
ferais 


(Lu 


perlo- 
geni- 
mt 


aunta 
s ê 
nique 


ak f 
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Re Fe lui enaifair| w., Je lui enai fair 


| prefent. Donnerex vous 
Í ce bijon a Catin ? Ie|vous cebibjou à Ca- 
(le lui prefenterai. 


€, Je vousenten. 

B. (y) trouve fon 
principal ufage de- 
vant les erbes de 
mouvement & de 
Repos , pour mar 
quer le lieu dont on 
a déja parlé, comme: 
e Avez vous. demeure 
à « Amfter dam? Bt.nous 
(y) avons feiourné prés 
de deux mois , de fix je 
maines. Irex Vous la 
Jemaine qui vient à la 
Haje? Be Nous ef 
perons d'y aler aprés 
demain. 


C. Quelle diferen 
ce y-a-t-il entre (y) 
& (ici)? 

B. (Ia) eft un 4d- 
verbe de Lien ; qui 


\prefent ; Donnerez 


jun? dabifne hoc mo- 
\nile Catharine? Je le 
lui prefenterai , ilud 
ei offeram. 

C. Percipio. 

B. (y) maximè gau- 
det verbis motus ad 
locum €F quietis in lo- 
co, ut locus de quo 
fermo fit , deffgnetur, 
exempli causå ; Habi- 
talli: ne Amftelodami? 
gz. Nous (y) avons 
fejourné prés de 
deux mois manfimus 
duobus menlibus præez 
ler propter , EC. Ibiz 
ltisne hebdomade fe- 
quente Hagam? Nous 
efperons d'y aler a- 
prés demain, Jpera= 
MUS nos C0 itUYOS po 
flridie. 

C. Quenam efè di- 
verfitas inter (y) & 
(ici). 

B. ) Kci} Loci Ad- 
verbium eff, què- ac 


(3) 


marque le repos ou! 
le mouvement, auli 
bien qu'{y): mais 
fans Relation , com- 
me:demeurons ici,mon 
Frere viendra tout à 
l'heure ice. 


(y) fe raporte toù- 
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(y) quietem aut morem 
hignificans y fed nullá 
ante faclà mentiones 
uti: derneurons ici, 
maneamus hic, mon 
Frere viendra tout à 
l'heure ici , mens 
frater huc: brevi ve- 
niet, 


(y) nt didum eff, 


jours , comme nous [ad locum, cujus facla 
} 


i venons de dire, au|mentio, femper refer- 
A pi lieu, donton apar- jtur y: nec dicitur de- 
14 4 lé, & l'on nedir ja- |meurons (y) manea- 


mais , demenrons (y),|#wus. nifi locus in fèr- 
que l'on mait faic|monibus, prius habea- 
auparavant mention | #4. 


de quelque lieu. 

C. C'en eft afez 
aujoud'hui ; nous fi 
yerrons demain le 
refte. 

B. La Particule 


C, Sufficit , reliqua 
n craffinum, 


B. Particula (en) 


(en) étant d'un ufa- |non exigui ufus ; < oras 
ge fort étendu nous |occupabit nos, 


fervira demain d'en- 
tretien. 


10, Entre= 


Hola 
d nulla 
entiones 
ps. jcis 

moli 
rout à 

mens 
yi ve 


m eh 1 

fadla 
refer = 
jy de” 
maneh 
i fr- 
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10, Entretien 


Suite des Pronoms 


Relatifs. 


B. (En) n'étant pas 
feulement Pronom 
Rélatif: mais ence- 
re RS du Ge 
rondif , Adverbe, & 
Prepofition, vous vou- 
lez bien , que j'en 
parle feparement. 

C. Sivous en trai- 
tiez autrement, VOUS 
ne le pouriez faire 
fans confufion. 

B. (En) Pronom Re 


latif fe met devant | 


les Verbes, qui gou 

vernenc. lAbl latif, 

comme: fi vous me 
faites cette grace sjen 
aurai fouvenance toute 
ma vie. 


C. Ne marque t-il| 


pas aufli le Lien d'où 
l'on cft parti? 


ro. Colloquium 


Continuatio de Pra- 
nominibus Rela 
vise 


B. Quoniam (En) © 
(Pronomen Relativum, 
le” Gerundii ‘in do, 
| Adverbii ac Præpo- 
& |fitionis nota fit , ea de 
refingulatim agam. 


C. «Alias confufim 


| exponeres, 


B. (En) Verbis Ab- 
lativum poftulantibus 
| inftar Relativi prepo- 
nitur „ut: fì mihi hanc 
į feceris gratiam; j'en 
aurai fouvenance 
toute ma vie , iius 
recordabor totà vitæ 
mee cru. 

C. Nonne etiam Lo- 
ci unde index eft? 


C B, Ju- 


50 
B. Juftement, en 
voici un exemple: 
Nôtre ami eft il encore 
à Londres? Bx Il en 
eft parti de puis peu de 
jours. 


C. Jaivice quela 
Grammaireen dit , & 
je penfe d'en avoir 
démélé les dificul- 
tés : car s'il eft pris 
pour la marque du 
Gerondif IL fe mèt 
devant le Participe 
Adif, comme : en 
vous abaïffant, vous 
vous élevex. 

B. Et s'il et 4d- 
verbe, il a la méme 
force que Comme, 
Exemple: Il marche 
en Prince,il commande 
enmaitre 


C, Ne marque-t-il 
„pasaufli le tems qu 
s'emploie à une 
chofe, comme: Le 
fou fait plus de queflio T 
en une heure que le fage 
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B. Ef, exemplum 
habe , «Amicus nofter 
verfaturne adhuc Lon- 
dini? p. Il en eft 
parti depuis peu de 
jours. Inde profectus 
efè a paucis diebus. 

C. [ague tua cone 
tinet . Grammatica, 
perfPeéla mihi , illo- 
rumque. difcrimina.ex- 
plorata mihi arbitror, 
fi enim Gerundii in- 
dicium , Participio 
Activo preeft, ut en 
vous abaiflant. vous 
vous élevez tu te hu- 
miliando exaltas, 

B. Si « Adyerbii loco 
fit, idemac inftar va- 
let, ut il marche en 
Prince , inftar Princi- 
pis incedit, il com- 
mande en maitre, ut 
Magifter imperat 

C. Numquid etiam 
quod reiagende impen- 
ditur , tempus denotat ? 
ut: Le fou fait plus 
de quaftions en une 
heure, que le fage 


ne 


1l Iin 
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ne fçauroit refondre en 
un an. 


B. (En) eftaufli une 

repofition, qui fe met 
deyant les Roïaumes, 
ou Provimces,comme: 
En Angleterre x en 
Hollande. &c. 


C. Je fuis perfuade 
que l'Ufage & un 
peu d’. Aplication, me 


donneront une en- 
tiere connoiflance 
de ce, qui fe doiten- 
core obferver de 
cette Particule. 


SE 
ne fauroit refoudre 
enunan, mente ca- 
ptus. plures movet gue- 
ftiones fpatio borule ac 
unius. anni (épiens yez 
folvere poffet. 

B, lta, praterea 
Præpolitio ef gue 
Regnis, Provinciisą 
que preficitur: ut er 
Angleterre in An- 
glia , en Hollande, in 
Hollandia. 

G. U fum, feriumque 
Studium, integram bac 
de Particula notitiam 
obfervandorum largi- 
tura mihi perfuajute 


hibeo. 


II. Entretien. 
Des Pronoms Interro- 
gatifs ; & des Inde- 
finis ou Impropres. 


B. Je Viens aux 
Pronoms, qui fer- 
vent à Interroger. 

C. Ne font ils pas 
Conjonétifs & Abfo- 


TT, Colloquium, 


De Pronominibus 
Interrogativis, & 
de Indefinitis. 


B. Pronominim In- 
terpativorum telam 
exodiôr. 

C; Nome ad inftay 
Ceterorum Conjun- 

C2 luss 


lus , comme les Ày- 
tres? 

B. Les Coondifs 
fe placent devant. Le 
None LENS 2 
NomSubfflantif, avec 
lequel ils s'acordent 
en Genre, en Nom- 
brei&'en Cas’, com- 
me : Quel livre lifex 
Püus > à guelien paffe- 
rons nous letems ? De 
quelles Nouvelles Fous 
entretencz Pons ? 


C. Quels font les 
Abfolus ? 
B. Lequel, Laquelle, 


Qui , Que., & Quoi, 


Oui marque La Per- 
Jonne.dansle Nomina 
tif & dans l Accufatif 
comme : Qui eft là; 
Qui demandex Vous ? 


Que fe met au lieu 
de quelle chofe, com- 
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ana VS TAPIUta 
Jun, 

B. Sunt, € Sub: 
flantivis’ quibuscum 
Genere, Numero , 
©" Calu confpirant, 
prefountur, üt: quel 
livre , liez vous, 
quem. pervolvis librum 2 
à quel jeu paflerons 
nousletems, guo l4- 
Ju tempus tetemus ? de 
quelles Nouvelles 
Vous cntretenez 
vous’, Quaenam, funt 
nova veftra? 

C. Quæenam Abfo- 
lura fúnt? 

B. Lequel, Laquet- 
le, Qui, Que č 
Quoi ? 

(Qui)  Nominati- 
vo. € Accufativo 
Perfonam exhibet , 
ut: Quieff [4 : Quis 
ibi eff ? Qui deman- 
dez Vous; quem pe- 
tis. 

Que, Zoco, (Quid 


ujurpatur , ut: Que 


me: gue Sonhaitez 
$ 


À 


fouhaitez vous? Quid 
optas? 


Eñreti 
Vous ? Qu’ef} ce que de 
Phomme? 


(Que) fe prend auffi 
au lieu de Pourguor, 
comme : Que neve 
nex VOUS: quand jê 
yous apelle. 

Quoi fe prend pour 
Comment ; Exemple ; 
Quoi , Vous étes honné- 
te hommes,- €T Vous 
f frexicette injure è 

A quoi fe metau lieu 
de pourguoi comme : 
à quoi bon , tant de fa 
fons s 


C. Lequel, Laquelle; 
comme j'ai vů, {e 


Qui, 


prend „pour 
mais dans. un fens 
plus particulier & 
lors que qui n'expri 
me pas aflez ce que 
l'on veur fçavoir, 
comme: Qui eft ve- 


nuicice matin? unde 


en Xi. 53 
optas? Qu'eftce que 
de l’homme ? Quid 
eft bomo, 3 

Infuper loco (Quare) 
adhibetur , ut: cur 
non venis ; quando te 
yoco, 


Quoi, vices (Com- 
ment) tenet; ut: Quoi 
vous étes. honnéte 
homme., & vous 
foufrez cete injure. 
Quomodo tu te hone- 
ftum predicas , © 
banc pateris, iniuriam. 
A quoi , pro (Pour- 
quoi) fui ef, at: 
juoi bon tant de fa- 
cons. cki bono tot modi 
rerumagendi? 

C. Lequel, Laguel- 
le , #tvidi , pro (Rui) 
fed ffriétiori capiuntur 
fenfit s eumgue Qui, 
non fatis id eruit , cnjus 
fciendi defiderio qi 
tenetur , ut: Qui eft 
| venu ici ce matin ? 
| Quis hodie mane buc 
[venit à un de mes fre- 
E mes 


| 


Lis 
dt 


j 


54 Entretien X1. 
mes freres. Lequel ? rest, aliquis ex fratri- 
une de Pos bonnes a: jbus, Lequel Quis eo. 
mies, Laquelle? rüm, Une de vos 
bonnes amies Que- 
dam amicarum tuarum 
Laquelle ? : Quenam? 
B: Juftement. Je | B. Obtimé, Verbum 
n’aiplus qu'un mot |autalterum de Prono- 
touchant les Pro- minibus Jndefinitis 
noms Indefinis ou |religuúm eft. 
Imprópres. 

C. Achevez donc, | C. Progredere, át- 
je Vous écoute. tentum fenties, 

B, Les/ndefinis, nel B. Indefinita , nec 
font proprement ni |Nominuin nec Pro- 
Noms ni Pronoms; | nominum proprie naz 
mais ils tiennent de [turam induunt fed in 
l'un & de l'autre, utriufque partem ve- 
ce qui a fait que fniunt , unde nonnullis 
quelques uns les ont | Impropria audiunt, 
apellés Pronoms Im 
propres, 

C. Je penfe gwil] C. Grammaticam in 
nefe peutrienajou- | his omnibus numeris 
ter à ce qu'en dir la | 4b/olutamputo, 
Grammaire. 

B. Elleentraite af: | B. Longius illa pro- 
fezamplement, c'eft | fequitur , quam obrem 
pourquoi je Vous HE cure fit, ut ès 
laiflerai le foin de |{rHteris, fi autem à 
les examiner, & & Mis feclufum ‘quid a 
Vous 
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Vous‘y rencontrez | comm: ini Luce videa- 
que pe dificulté » je | tur mibinotum facias ; 
Vous fuplie de m'en pra ique movebo la- 


avertir & je m'effor 
cerai de vous la le- 
ver. 


Colloquium 


Des Perbes à l'In- 
dicatif. 


B. Quoi que le Ver- 
be {oit comme l’a 
me du difcours, Il 
nen eft pas pour 
tant la partie la plus 
dificile, 


C. Le Ve erbe eft un | 


mot, qui fert à ex 
primer toutes les a- 
étions que lon peut 
faire, comme , ai- 
mer , dormir, voir yi- 
re, 

3.Le Verbe fe con- 
jugue ou fe diftin 
gue par Modes, Tems 
Nombres & Perfonnes. 


deplaneši “fe 


{ 
|e pidemut demonftrative 


12, Colloquium 


De Verbis Indi- 
cativi Modi. 


Licet Verbum, 
ut anima lermoni fits 
non tamen magis nego- 
tiofa ilius Provincia 


el. 
C. Verbum difio 


eff omnes que fiunt at~ 
tiones  eXPYIMENS ; ut 
aimer , amare dor- 
mir , dormire ; voir 
videre , rire ridere; 


| 
| 
| 


B> Perbam per, 
Modos; Tempora, 
Numeros € Perfo- 
nas conjugatuy diflin- 


guiturve. 


C 4 C. Ex- 


tous ces Termes, 
B. Le Nom de 440 
de fignifie une cer 
PRE taine maniere d'ex- 
Jalis A primer l'A&ion du 
i | Ferbe. 
ANRT (4 C. Par combien 
11 de Tems peuton ex- 
primer une « 4ion? 
Par trois Tems 
incipaux, Le Pre- 
NAT RU EH sent, Le Pafé, & le 
HAE Futur ausquels ona 
AN joûte, Le temsImpar- 
rh fait & le Pluque par- 


i 5, 
y I 


(Up LA fut. 
MR C. En combiende 
OA ; Modes pèut on va- 
AR tier le Arbe? 


RUE LS B. En quatre, Indi. 
APR LE catif, Imperatif, Con- 
PA jonhif, & Infinitif. 
AE E Si Tous ces Termes 

ii fi Viennent du Latin À 
RARES qui font de l’iuven- 
gi fl tion des Grammai- 
H i Trens, 

(ini! C. Pourquoi apel- 


C. Omnes illos tey 
minos explica, 

B: Quomodo expri- 
menda Verbi aéfio fit, 
Modus indicat. 


C Auot Tempo- 
nous Actionem quis 
exprimat ? 

B. Tribus prefer- 
tim , Præfenti, Præ- 
terito €% Futuro 
quibus'Imperk&um 
ac Plusquam Perfe- 
&um-additur. 

C. Quot Modis 
Yesha efferuntur ant 
diftriminantur à 
B. Quatuor, Indi- 
cativo , Imperativo, 
Conjunétivo € In- 
finitivo, Qui Termi- 
niex Latins Gran- 
matricis fam cogno- 
|feunt öriginem. 


C. Cur prir 


Et le-t-on le premier 
JAI MES Mode Indicatif? 


dus Jndicatiyus dici 


tur? 
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KS 


Parce qu'il 
dique ou marque 
quand l'aétion fe 
fait effectivement 
dans un tems Pre 
Jent, P allé où Futur; 
comme: je parle, i ’ai 
parlé, je parlerai. 

C; Pourquoi don 
ne-t-on le nom 
nl peratif au deu- 
xiéme Mode ? 

B. Pa arce qu ‘il mar- 
que l’action du Ver 
been commandantoû 
en défendant, com 
me: parles, ne par- 
les pas. 

C. Que veut dire 
le nom d'Opratifou 
de Conjonttif? 

B, L'Optatif ex 
prime l'_AGtion du 
Verbe par fouhait ou 
par defir , comme je 


voudrois que Jj'euffe | 


J'aurois tres volontiers. 
Er on l’apelle “a 
jonctif, à. caufe 
lå Conjonction qui r 
gouverne: 


| 


57 

B. Quoniam, Præ- 
fenti , Præterito aut 
fururo tempore cf- 
člionem indicat ut: je 
parle loguor jai 


parlé locutus fim je 
parlerai loguar. 


C. Cur Modus fe- 
cundus. Imperfativi 
nomen obtinet ? 


x 
3 


B. Quia actionem 
Verbilmperaudo aut 
Prohibendo notat, 
dt: parles , loc quere, 
ne parles poii 
loquaris. 

C. Qnid Oprativus 
feù Conjunétivus di- 
cit ? 

B. Oprativus ex- 
primit A &ionem Ver- 
bi Optrando, ut: je 
voudrois que j euf- 
fe, j'aurois tres vos 
lontierss utinam he- 
herem: Conjunétivus 
que nuncupatur , pro- 
pter at E 
illam exigénten. 

c: C 


it, ne 


€ Que 
ue 


C. Quedites vous 
de l'Infnitif ? 
B. Il marque l'Ac- 
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C. Quid de Infini- 
tivo fentis ? 
B. Imperfonaliter 


tion du Pérbe fans la | Verbi <Affionem in- 


Perfome , comme: 
Parler, Chanter, on 
ne peut dire fi c'eft 
la Premiere , feconde 
ou troifiéme Perfon- 
ne que l’on doiten- 
tendre, 

C. Le Nombre du 
Verbe et commun 
avec celui du Nom. 

B. Vous avez rai- 
fon. Touchant les 
Perfomnes , il y-en a 
irois , dont la Pre 
miere eft celle, qui 
parle , la denxiéme,, à 
qui l’on parle, & la 
#roiféme, de qui l'on 
parle. 

Ne fe fert on 
pas de la Seconde 
Perfonne du Pluriel, 
au lieu de la deuxié- 
medu fingulier ? 

p, Oui & cela 
se fait, lors que la| 
Pe 


dicat , ut: Parler, lo- 
qui, Chanter canere. 
Non patet an Prima, 
Secunda vel Tertua 
Perfona, fubintelliga- 


tur. 


C. Verbi Numerus, 
ut opinor idem eft ac 
Nominis, 

B. Rette, Quoad 
Perfonas , tres fnt, 
Prima loguitur., Se- 
cunda, guam allogui- 
mur , (C2 Teruia de 
qua loquitur , eff, 


C. Nonne Secun: 
da Pluralis, pro Se- 
cunda fingulari ufny- 
patur? 


B. Dum: Perfona , 
cum qua nobis fermo 


rlonne à qui nous | eff ; meretur nofiram 


pars 
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parlons merite no: 
tre eftime : mais on 
fe fert de (Tu) & non 
de(fous)lorsque l'on 
parle à une perfon- 
ne >» pour qu l’on 
n'a que de l'indife- 
rence où du mépris 
comme fait le Maî- 
tre à fon valet, ou 
lors que quelcun 


eft en colere. 

C. N'eft ce pas 
auf la marque d'u: 
ne grande «Amitié, 


B. Ouï & celt ce 
que l’on apelle Tw 
taier , c'elt à dire 
parler par (Tu) & par 
(Toi:) Les Amis par: 
ticuliers {fe Tutaient, 
onTutaie aufli les pe 
tits enfans que l’on 
aime ; mais 1l eft ri: 
dicule & mémes 
impertinent de Th 
taier les perfonnes; 
avec qui l'on n'eft 
pas fort familier. 


59 
altimationem =: Dum 
autem nobis negotium 
eft cum aliquo, guem 
flocci facimus , ut Do- 
minus ad fervum , aur 
li quando quis ir ex- 
candefcat:utimur (Tu) 
£T non (Vous) : 


C. Nonne etiam fir- 
mæ CT ardentis Ami- 
citiæ nota est? 

B. Imò, idque est 
quod vocatur Tu- 
taier ; Hoc eft , per 
(Tu) & (Toi) /e 
efferre , fic iner Je 
confabulantur Amici 
intimi, fic quoqne 
cum Pueris tenerio- 
ris ætatis , qui in de- 
liciis funt ,- fermaci- 
naniur : Perum ridi- 
culum € abfurdum 
eft, ita agere cum il- 
lis, quibus cum nobis 
non intercedit magná 
familiaritas. 


C 6 C Ce 


C. Ce Titaiemenr 
welt il pas auf 
ulitéenyers Dieu ? 


B. Il l'a été, mais 
prefentement Plu 
fieurs fe fervent de 
AE lors qu'ils a- 

eflent leurs. Prie- 
res & Dieu. 

C. “M, D'eAblan 
court fe fert toûjours 
de Th & de Toi dans 
fa Traduétion de Ly- 
cien, 

B. 


C'efta la ficon| 


des Orientaux : &\re fit, 


lors que Fon parle 
au Grand Turc ; l'on 
dit ta Hautelle 5 & 
non vôtre Hautefle. | 


C. Qui a-6:1l à 
obfèrver touchant 
les Tems. 

B. Le Prefent n'a 
point de dificulré : 
fi ce weft que l'on 
ven fer au lieu du 
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ALL 

o Numquid- ille 
modus fingularis lo- 
quendi erga Deum et- 
iam obtinet à 

B.. Obtinuit: ve- 
yum. nunc. multi Se- 
cundà plurali utun- 


tur » dum preces ad 
Deum fundunt, 


C. Familiaris ef Se- 
cunda fingularis: D, 
d'Ablancourt in Lu- 
ciani Traduétione, 


B, Orrentalium mo- 
Dumque ad 
Turcarum lmpera- 
torem. verbum quis 
facit, fe effert p 
Ta Hauteñle €: non, 
Votre Hautefle Tua 
Celfitas, 


E. in Tempo- 
Aat envatu dig- 


num. babetur ? 

B. Præfens nil ar- 
dui. habet , nifi quod 
pro Futuro ufurpetur 


Le Conjunétionem 
Fu 
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Fuiure aprés la Con- 
jonction conditionnelle 
{ Si), comme: fi jel 
ai cela, je vens que 
lon me fouëtte: 

C.. En combiende 
manieres peut on 
exprimer le Pafe: | 

B. Eu quatre tems 
differeus. 

Le 1. S'apelle Im- 
parfait. Jr 

Le 2. Parfait Sim-\ 
ple , on Defini. | 

Le 3. Compofé ou 
Indefins. » | 

Le 4. Plufque Par-|| 
fai. 

C. Quel eft Pufa- 
ge de l'imparfait?. | 
B. Il montre les 
<Aétions comme paj- 
fées, & qui ne le font] 
pas encore ,Je par lois | 
de vous lors que vous 

étes. entré, 


C. Fai obfetvé que 


plufieurs confon- 


Conditionalem (S+) 
ut: fi je fai cela, je 
veux, que l’on me 
fouëite „fı id fecero 


| volo virgis cedi. 


C. Quotuplici modo 
potefl Praeteritum ex- 
primi? 

B.  Qpuadruplici, 


Imperfe&o, 


Perfe&o Simpli- 
ci, fen Definito , 

Compoűto ant 
Indefinito 

Et Plusquamper- 
fecto 

C. Quis Imperfe- 
Qi ufus eft? 

B. Quafı Præteri- 
tas exhibet actiones, 
que tamen nondum 
pratcrierunt , uti : je 
parlois lors ‘que 
Vous étes entré, lo- 
quebar dum 'ingrefjus 
es. 

C. Notavi plurimos 
Jepe confundere Im- 


dent fouvent Lim. | 


perfectum cum Per. 
C7 parfait 
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Parfait avec le Par- | fe&o Simplici, ur. 
fait Simple ; apre- | ufque ufim-, doceas 
nez moi, de grace, |me, quefo. 

l'ufage dé l'un & de 

l'autre ? 

B: L'on fe fert def B. Imperfe@to u- 
Imparfait lors que |tendum , dum actio, 
l'action, dont on fait | de qua agitur , tam 
mention , eft fi fou- | /ape repetita fuit, ut 
vent režterée qu’elle | in confnetudinem vene- 
elt paflée.en coütume | rit : verum fi tam fre- 
& en habitude mais} queus ufus non fit no- 
fi l’on n'en véut pas | tandus , utendum Per- 
marquer un fi fre | feĉo Simplici:videa= 
quent ufage , Il faur | tur Grammatica pag. 
fe fervir du Par. 218. Q 219, 
fait Simple: voiez la 
Grammaire p.218. 

& 219. 

C. Vous venez de| C. Mentione fada 

faire mention dede duobus Præteritis, 


déux tems Parfats 
Simple & Compofe , 
ou , comme quel 
ques autres, Parfait | 
Defini & Indefini. Se 
peut on. fervir del 
l'un & de Pautre in 
diferemment ? 


Simplici € Com- 
pofito, vel ut aliis 
placet , Perfe&to De- 
finito fex Hiftorico, 
€ Indefinito, licet- 
ne uti utrogue indife- 
rentey-? 


B: Iyena, qui 


Ont trouvé tant de |tam inyenêre difficu 


B. Sunt, qui tan- 


difi- 


dificul 


ge d 
Tems 
mairie 
fom c 


prl- 
AL 


doceas 
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dificulté dans l’ufa- 
ge des ces deux 
Tems, qu'un Gram- 
mairien l'a qualificdu 
nom de Neud Gor- 
dien, mais fans rai- 
fon, puis qu’un peu 
d’aplication eft ca- 
pable de foudre ce 
Neud fans y em- 
ploier l'épée d’eAle- 
xandre. 

C. La Grammaire; 
comme j'ai remar 
qué; n,y aporte pas 
beaucoup de façon. 

B. Il n’y a feule- 
ment qu’à obferver, 
que fi le tems eft 
entierement pafe & 
qu'il définifle l'an- 
née, le mois, la fe- 
maine ou le jour que 
lation s’eft pañlée, 
pourveu que le rems 
qui definit foit en 
tierement écoulé 
l’on fe (ert du Par 
fait Simple ; & de cet- 
te remarque fuit 


neceflairement cel: * 


62 
> 
tatem, in illorum 
Temporum ufu , ut 
Grammaticus gui- 


dam nuncupaveritNo- 
dum Gordium , ve- 
rum immeritò; quan- 
doquidem. exigua at= 
tentio illumNodum fol- 
vere poffit, abfque A= 
lexandri gladio. 


C. Grammatica , nt 
animadverti , non adeò 
in eo laborat. 


B. Solummodo ob- 
fervandum eft quod fi 
Tempus omnino prè- 
terierit, Definiatque 
Annum , Menfem 
Hebdomadam , ant 
Diem, guo alio fa- 
Ga fuerit, utendum 
fit Perfeđto Simpli- 
ci ; "ex hoc fluit 
necefjario ufs Præ- 
ceriti Compofiti fen 
Indefiniti, 
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le du Preterit Compo 
Jé où Indifni 

C. Celt ce’ que 
j'ai remarqué : car 
fi l’on ne di pas le 
tems , où qu'on le 
fpecifie par uu mor, 
qui marque ui tems 
qui eften çours, & 
qui n'eft pas entie- 
rement pallé, Fon 
fe. fert du Preterit 
Compofé, 

B. L'ondonne aul- 
fiau Preterit Simple le 
nom  d'Hifforique ; 
Parce que dans le re 
cit Où narration Hi. | 
ftorique on a acoû- 
tumé de s'en fer 
vit , comme : Un ge 
nereux Prince, aiant 
pale la Mer , aborda 
en Yn puifant Roïau. | 
me, oùil fut reg avec 
laudifement de la 
us faine partie des 
Mabitans, qui le mi. 
rent en polle[Jion de plu- 
fieurs Villes, en fui. 


i 
p 


li 


qui le mirenten 


n XII, 


C. Id animadverti 
nam fi Tempus : non 
citetur , ant- fi fiat 
per diéhonem ,quenon 
omninò lapfum no- 
tet tempus adhiben- 
dum elt Præreritum 
Compofitum, 


B. Datur quogue 
Præterito Simplici 
Nomen Hiftorici , 
Quoniam in narratione 
Hiftoricå , eo utimur , 
t : Un Genereux 
Prince , aiant pallé 
la Mer, aborda en 
un puiflant Roiau- 
me, oùil fut re- 
çu. avec aplaudiffe- 
ment de la plus faine 
partie des Habitans, 
pof- 
feflion de plufieurs 
Villes, & de quel- 
ques Provinces, & à 


te) de quelquesProvin. 


fon aproche: de Ja 
(d; 


fieu 


quel 


erium 


$ 


de la Capitale, 
„Pabandonna 

cilita , par fa fuite, le 
moien à ce grand Heros 
de monter [ur le Trône. 

C. Paflerez Vous 
vec la Grammaire 
far le Plufque- Parfait 
& fur le Fatur. 

B. H n'ya rien de 
particulier à obfer- 
ver, fi ce n'eft que 
le Plufque- Parfait 
marque non feule- 
ment une eAétion 
Paffée: mais quiétoit 
finie auparavant que 
commencer une Au- 
trea&ion , donton 


parle, comme: jé- | 
tois parti, quand vous 


étes arrivé. 


C. Que dites Vous | 


du Futur. 
B. Jen al traitéen 
parlant dutems Pre 


fois d'avoir 
dévantle Friur, 


yi 


Ge 
RI 


apitale , Le Roi 
l'Abandonna, & fa- 
cilita , par fa fuite, le 
mojen à ce grand 
Heros dé monter {ur 
Je Trône. 

C. Involves-ne filen- 
tio cum Grammati- 
ca Plufquam perfe- 
um € Futurum, 

B. Nihil peculia- 
|re notatu dignum efè, 
(Nifi quad Plufquam 

Perfetum non folum 
tranfactam indicet A- 
[étionerm: verni, queg 
lantequam alia inchoa- 
lretur afio, cujus- fit 
|mentio , finierat , 4h: 
j'éroisparti, quand 
vous étes arrivé, di 


D 


E 


| de Futuro dica” 
B' De eo di 


| X 
| Prefenti tract 


C: Putot 
vidifle (8 
Ji \ 


rum, 


B. (Si)n'eft pas a- 
lors Conjonction mais 
cAdverbe de Doute, 
comme : jene: fai pas 
S'il viendra & sil 
macordera ce que je 
lui ai demandé, 
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B. Ja eff, fed eoin 
loco (Si). non ef? Con- 
junéio , at Adver- 
bium Dubitandi , y: 
Je ne fçai pas s'il 
viendra, & s'il m’a- 
cordera ce. ,. que 
je lui ai demandé, 
Utrum venturus fit, 
mihique conceffurus id 
quod ipfum rogavi, ig- 


noro. 


a — 


13, Entretien, 
Des Tems du Conjon 


aif 


C. Quelle dife- 
rence y a-t-il entre 
les Tems du -Conjon 
Hif & Ceuxde l'Indi- 
catif? 

B. La Conjon@ion 
Que veut quelque 
fois le mode Indicatif 
& quelque fois lè 
Conjonétif. 

C. N'y a t-il point 
de Regles qui nous 
en montrent le yeri- 


13. Colloquium, 


De Temporibus 
Conjancivi 
t Modi. 

C: Qua in re difere- 
pant Tempora Con- 
junétivi & Indica- 
tivi. 


B. Id perfpicuum ef 
per duplicem ufum In- 
Idicativi € Conjon- 
&ivi. 


C. Danturne Cano- 
jnes quibus ecrum ve- 
(THS ujus d cmonfiratur ? 


table 


tibleuf 
B. La 
En trai 
Chapin 
a lapag 
C Je 
&il m 
toute | 


1! 
nande. 
us Mi 
YHS id 
jiy 1g- 


Fe 
yui 
ibus 


table ufage? 

B: La Grammaire 
én traite dans ùn 
Chapitre faitexprés 
à la page 2215. 

C. Je lai confulté, 
& il me fembleque 
toute la dificulté, 
ne vient.qué de ce 
qu'on ñe confidere 
pas bien les Verbes, 
qui font la caufe de 
cette diference: 

B. Vous avez rai 
fon: Car la Conjon-. 
ion Que fe trou 
vant aprés un Ver- 
be, qui marque une 
Action prefente, re 
git l'Indicatif, com 


| me: Fe fçaique Dieu 
| ft vivant, 


C. Au contraire fi 


| le Verbe qui acom- 
| pague la Conjon- 


“ion Que- regarde 
l'Avenir ou le Futur, 
ce qui fe fait avecle 
Verbe, qui inferre ün 
Defir „une Volonté & 


| une Prière: Elle veut 
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67 
B. Grammatica ea 
dé re agit Capite 9, 


pag: 225. 


G. Confuluis € il- 
lins Jum fententie qúod 
omnis difficultas ex eo 
veniat , quod non benè 
aitendatur ad Verba, 
que anfam. dant huic 
differentie. 


B. Optimé , Nam 
Conjunétio (Que) poft- 
pofita Verbo, guod 
præfentem indicat A- 
honem , Indicativum 
exigit, ut: Je {çai que 
| Dieu eft vivant. Scio 
Deum- viventem effe. 


| C. Econtra fi Ver- 
|bum , quod Conjunétioni 
(Que) adhaeret, ad 
Füururutm tendat, quod 
le Accidit, cum verbis 
|Defiderium, Volun- 
|tatem aut Supplica- 
tionem  inferentibns 
petit Vérbum Sequens 
avoir 


avoir le Verbe, qui 
fuit dans le Conjon- 
if, comme Fe veux 
que le Dieu dés armées 


foit mon defenfeur. 


B. Je. voi que 
vous n'ignorez, pas 
les deux Principales 
Caufes de cette dife- 
rence, je laiflerai le | 
refte à la Grammaire, 
qui vous en donnera | 
Yheentiere connoif. 
fance. 
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in Conjun@ivo , ntg 
je: veux .que le Dieu 
des -Armées -foit 
mon-defenleur. volo 
ut Deus exercituum fit 
defenfor meus. 

B. Jídeo te utramque 
illius differentie Caite 
famnon ignorare: CÆ= 
tera Grammaticæ os 
mitto, que tibrillus ples 


nam dabit notitiam. 


C: J'aiauffi remar- 
quéqüe quand certe | 
Conjonéion fe tra. 
duit en Latin par | 
(Quod, )elle:regit 1’ 7-] 
dicatif, & lors que) 
par (Ut), le Conjon:| 
hf. 


C. Id quoque obfex- 
vavi ,, quod'dum illa 
Conjunéhio Latine per 
(Quod ) exprimiturs 
Indicativum poftulet, 
O Quando per (Ut) 
Conjunivuim, 


B. Cette remarque) B. Valet quidem eq 
elt bonne, maiselle obfervatio, fed nonca; 
n'eft pas fans excèp-|get exceptione: Tyan- 
tion : Paffons à Pula- | feamad lmperfec- 
ge des Preterits Fm: | torum ufum. 
parfaits, ant 

C. Avant que d’a-| C. Antequam Gram- 
voir vů laGrammai- maticam pervolvifem, 
re, 


ONU 
ve bien 
mais pt 
iy s 
de dfc 
B. Le 
tens pe 
cord to 


perke 


Gratis 


ivo, alize > je m'y fuis trou- 
At 

je Dieu 

ç foit 


Entretien 


vé bien embaraflé : 
mais prefentement, 
jy trouvé fort peu 
dedificulté. 

B: Les Grammai 
riens ne font'pas d'a 
cord, touchant Or 
dreides Preterits Im 
parfaits: Poarmo je 
penfe que le nôtre 
Wa pas choifi cet 
Ordre qu'il amis, 
à la volcé , puis qu'il 
a füivi l’ordre des 
tems d'où ces Pre 
terits font formés. 

C, Je {uis aufli de 
ce fentiment. 

B. Nous nous fer- 
vons du Premier Pre 


l; 
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nil mihi obfeurixs ap- 
paruit , nunc vero nul- 
lam in eo reperio ob- 
fcuritatem. 


B. Qud ad Ordi- 
nem Imperfe&orum 
attinet , non Conveniunt 
Grammatici, Quan- 
tum ad me, ea mihi 
[edet fentèntia , quod 
hofker ftum cafu fora 
tuito non elegerit, 
quandoguidemy Ordi- 
nem Temporis ex quo 
Præterita ifta for- 
mantur fecutus fit. 

C. Et eadem mihi 
mens ejt. 

B. Primi Imper- 
feti , quod à, Præ- 


terit Imparfait ( qui 
eft formé du Preterit 
Simple de l'Indicatif) 
avec les Conjonéti 
ons, qui gouvernent 
le Conjonchif, com- 


terito Simplici In- 
dicativi formatur , u- 
fus eft , accedenti- 
bus Conjunttionibus 
Conjunctivum : po- 
féulantibus ; ut: bien 


me: bien que j'euffe 
plet à Dieu que 
J'eufle. 


que j'eufle kcet ha- 
berem ; plût à Dieu 
que jeufle utinam 


| haberem, 


C.C'eft 
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C. C'eft ce, que 


j'airemarqué, 


B. Le deuxiéme 


C. Id mihi vif 
eft. 


B, «4b Indicatiyi 


Preterit Imparfait {e| futuro formatur Im- 


forme du Futur de 
llsdicatif, auquel il 
a quelque raport; 
mais {on principal 
ufage , fe voit lors 
que le difcours eft 
Conditronel comme: 
Je vous aimerois , fi 
VOUS m'aimiez, 


C. Quelle diferen- 
ce y a-t-il entre ces 
deux Expreffions, Fe 
ne croiois pas que vous 
fufiezmonami, & 
: dy } 
Je ne penfois pas que 
Vous feriez mon ami à 


B. L'une & l’autre 
font bonnes ; mais 
elles n’ont pas une 
méme force. La Pre- 
miere, je ne penfois 
pas que vous fufliez 


perfe@um alterutme 
O "ejufdem: ferè na- 
ture efè; verum fres 
quentiffimus illius ufus 
apparet dum ‘Oratio 
eft Conditionalis, ut: 
je vous aimerois fi 
vous m'aimiez , Te 
amarem., fi me dilige- 


res. 

C. Qua in re diffe- 
runt he due Expref- 
fiones , Je ne croiois 
pas que vous fufliez, 
mon ami, non arbi 
trabar te efe meum 
amicum , je ne pen= 
fois pas que vous 
feriex O'c. Nonarbi- 
trabar te futurum. 

B. Utraque valet, 
Jed fenfu diver fo, Pri- 
ma , je ne penlois 
pas que vous fuf- 
fiez Ce, Tempus præ- 
lens aut Transaĝum 


&cmargue un tems 


notat ; alia vero , Que 
pre- 


| 


| frefen 


dicativi 
ju Im- 
rerums 
lerè. nd- 
rum fre: 
ins ufs 


Oratio 


mem 
e pen” 
yous 
n arbi- 
Hih 
yalets 
h, Pri- 
enois 
ful 
JS pre” 
aum 
Que 
, 
pre 


hi vifum 


| 


prefent ou pafé, & 
l’autre , que vous fe- 
riez marque le Futur. 
yoiez la pag. 226. 
C. Eft-ce là tout 
ce que l’on doit ob. 
ferver , touchant 
l’ufage des Tems? 
B. La Grammaire 
en traite plus am- 
plement, que vous 


pouvez confulter, 
J'ajoutérai  feule- 
ment: Qu'il faut 


bien prendre garde 
à l'æœconomie des 
Tems, qui veut que 
le Prefent du Conjon- 
fif, fuive le Prefent 
de l'Indicatif , & le 
Premier Preterit Im- 
parfait [e place aprés 
les Preterits de l'Indi- 
catif, comme: Dieu 
veuille que vous vi 
vies en bon Chretien. 
Pleût à Dieu , gwil 
vèçut où qu'il ent vé- 
eu en homme de bien, 
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vous feriez, Futurum. 
videatur Grammaticæe 
pag. 226. 

C. Nihil ne obfer- 
vatu dignum eft quod 
ad ufum Tempõrum 
attinet ? 

B. Difufius traat 
Grammatica , quam 
ut pervolvas , confulo 
unum  fuperaddam, 
Quod curiofe obfer- 
vanda fit Temporum 
OEconomia , que exi- 
git ut Conjunétivi 
Præfens poftpona- 
tur Indicativi Pr 
lenti , Primumque 
Imperfeétum Indi- 
cativi Præteritis. 
ut : Dieu veuille, 
que vous viviez en 
bon Chretien , faxit 
Deus: ut Chriffiane 
VÉVAS. 

Pleñt à;Dieu , qu'il 
vécůt , vel qu'il eùt 
vécii en homme de biena 
Utinam Anftar viri 
probiviveretaut vi- 


| xifler. 
14. Entre- 


72 


Entretien XIV, 


14. Entretien 
De l'Ufage des Par 


ticipes, 


LAN LA C. Palerez vous 
RU | fous filence l’ufage 

BA des Participes? 
B, Il n'y a rien 
dans toute la langue 
Der HEN Françoif , qui me- 
rite plus d'aplica- 
tion, que l’ufage des 

“Up Parties. 

LL TE à C. J'en fuis per(ua- 


DRE SAL RE te-je pas que vous] 

af en traitez à fond,| 
ul mais legerement, 

“A B. Le Participe cft 

; ainfi apellé , parce 

HA RON | que bienqu'il foit| 

f partie du erbe, il 

nt participe aufi à la! 

he Qualité du Nom, ce 

qui fe remarque, 

lors. qu'il. fe trouve | 

avec le Verbe Fe fiis, | 


14. Colloquium 


De Ufu Pa 
piorum. 


C. An filentio pre- 
teribis ufum Partici- 
piorum, 

B. Nihil in omni 
Lingua reperitur quod 
|majorem mentis pre/en- 
tiam éy attentionem 
lexigat , quam Partici- 
piorum ufus. 

C. Idme non latet, 


h dé, aufli ne fouhai-|fedut funditus pertra- 


des non cupio; Verum 
fuperficietenus. 


B. Participium ita 
vocatum, guia licet 
fit pars Veibi, No- 
minis guogue Natu- 
re © Qualitatis fit 
particeps guod liquide 
patet, dum Perbo Je 
fuis jungitur , ut: je 
fuis aimé amatus fum, 


REE ERI A comme: je fiis aimé, | 


clle ctaimée , amata 
elle 


gulum 


rtici- 


po pré” 
Particle 


1 omni 
ir quos 

7 
promet 
artici- 


1 jatet 


Entretie 


elle eft aimée nous fom 
mes aimés , aimées, 


C. Continuez. 

B. On ‘divile les 
Parțicċipes en deux 
branches, en Parici 
pes CAGifs & Partici 
pes Pafjifs ou Com- 
muns. 

CDonnez moi,en 
peu de mots, la con 
noiflance de l’un & 
de l’autre. 

B. Lè Participe A- 
if, n’eft jamais du 
genre feminin > fi ce 
neft lors qu'il eft 
eAdjetif , X en cer 
te qualité, il éft du 
méme genre & du 
méme nombre que 
que fon Subftantif, 
comme: Le fexe ef? 
d'une humeur chan- 
geante , mais obli- 
geante. | 

C. N'eft-il jamais 
du nombre Pluriel? 
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fum » Nous fommes 
aimés ,. fumus amati, 
elles font aimées, 
fint amate, 

G: Perge. 

B. Inmembra duodi- 
viduntur Participia , 
in Ativa ET Paiva 
feu Communia, 


C. Paucis uiriujfqse, 
notitiam dato, 


B. A&ivum , fæ- 
minini Généris ngn- 
quam eft , mfi diim Ad- 
jectivi naturam induit, 
€ ita cum Subftanti- 
vo Jo, genere € 
numero convenit , ut: 
Le fexe cft d'une hu- 
meur changeante: 
mais obligeante sfa- 
mina eft mutabilis , [ca 
accepta, 


C, Eff-ne nonnunquam 


B. Si Nousen you- / 


numeri pluralis ? 
B. Si D, Richelet 
D lons 


S 
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lons croire à Riche 
let, il elt coûjours 
indeclinable ; mais 
Ceux qui foûtien 
nent qu'il reçoit le 
Pluriel dans le genre 
Mafculin ont la- 
probation de tous 
les bons Auteurs. 

C. L'ufage du Par 
ticipe Pat eft fans 
doute plus dificile ? 


10 


B. S'il eft joint au 
Verbe auxiliaire 4- 
voir, il a une figni- 
cation. Ative, & il 
ei Indeclinable ; fi ce 

eft lors qu’un 4 
cl cfa fe trouve de- 
vant le erbe ; ou de- 
vant le Participe,avec 
legue elle Participe, ef 
du méme Genre & 
du méme Nombre, 

C; N'ya-t-il point 
d'autre remarque à 
faire (ur ce chapi- 
tre? 

B. Confultez fur 

ce (njet la Grammai- 


i 


attendere velimus, fem- 
per indeclinabile ma- 
net: Verum, qui Nu- 
merum pluralem in 
genere Mafculino ei 
concedunt, nulos pa- 
tiuntur fibi contradi- 
çentes inter Probati[]i- 

mos authores. 

C. Majorem procul 
dubio reperimus diffi- 
cultatem in Participii 
Pañiviufu. 

B. Verbo. Auxiliari 
Avoir junélum , eft fi- 
gnihcationis is Activæ, 
manetque indeclina- 
bile, mh a Aç- 
cufativus Verbo & 
Participio préponitur 
cum quo, in Genere 
€7' Numero convenit, 


C. Nulla ne dantur 
de Capite hoc ? 


B. «Ad Gramma- 
tucam teremiito, Su- 
re 


re. Je pañe fur les 
Supins > puisque les! 
François n'en onr) 
point, & que les} 
Grammairiens, qui] 
les COn OnI te ec 
les Parřticipes , font 
voir par là leur ig- 


Entretien XV. mg 


1 
pina pralereo , Supi- 
nis enim Carent Galli , 
© Grammatici, quiea 
con ndunt cum Parti- 
cipiis_ hâc m re fuam 
produ nt ignorantiam, 


norance, 


I5. Entretien. 


De la Divifion des per- 
bes. 


C.N’avez vous plus 
rien à dire touchant 
les Verbes ? 

B. Vous fçavez,, 
fans doute, qu'ils fe 
divifent en Perbes 
cAGifs & Paie & 
que les . 4éifs fe di- 
ftinguent encoreen 
Verbes <Æthfs que 
nous appellons Tran- 
fitifs, & en Verbes 
Neutres. 


C. Les Verbes Nen- 
tres font. ils donc 
au Me Aéhifs? 


B. Puifque iles’ 


15. Colloquium., 


De Verborum Divi- 
fione. 


C. Nihil-ne fuperef 
de Verbis} a 


B. Illorum Divifio in 
A&tiva €” Pafiva, 
tibi nota eff, æquebe- 
& |nè ac eorum diffinéfio 
in A@iva Tranfciva, 
C7 in Activa Neutra. 


C. An igitur Neu- 
tra funt quoque A@i- 
va ? 

B. Cum Neutra 
Dz Ver- 


Neutres mar- 
quent une Action, 
aufi bien que les 
Trarfitifs pourquoi 
ne les pouroït on pas 
mettre avec les Ac- 


C. Quelle diferen- 
ce y a-t-ìl entre les 
Tranfitifs & les Neu- 


B. Les Verbes 
Tranïtifs  Gouver- 
nent toûjours un cas 


apréseux; comme: 


Tu aimeras le Seigneur 
ton Dieu de tout ton 
cœur ; C7 ton Prochain 
commetoi méme, 


Quant aux Verbes 
Neutres ils ne re- 
çoivent point defcas 
apres'eux , COMME: 
Pour Vivre en bon 
Chrétien, il faut vivre 
felon la Parole de Dicu, 
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Actionem aliguam in 
fe contineant , «que at 
Tranfitiva, car non 
pollent Activis annu- 
merari? 


C. Da difcrepan- 
tiam inter Tranfitiva 
& Neutra. 


B. Tranfitiva poft 
fe cafum femper exi- 
gunt, ut: Tu aime- 
ras le Seigneur ton 
Dieu de tout ton 
cœur , & ton Pro- 
chain, comme toi- 
méme , amabis Deum 
tuum ex toto corde tuo, 
C Proximum ficut te 
ipfum. A 
Quod ad Perba 
Neutra attinet , oS 
lum poft fe cåfum ad- 
mittunt , ut : Pour vi- 
vre en bon Chré- 
tien, il faut vivre, 
felon la Parole de 
Dieu: ut Chrifkiaie 
wvamus, juxta Dei 


C. Quels 


Entretien X VY. 


C. Quels font les 
Vérbes Neuires dont 
on fe ferve dans les 
Tems : Compolés, du 
Verbe Auxiliaire Z- 
Voir, 8 Quels du 
Verbe Etre? 

B. Ceux qui pren 
nent le Verbe 4- 
voir ; s'apellent Nen- 
ires «Afifs: parce 
que leur (figàificå 
tion a beaucoup de 
raport aux Vėrbés 
Tranfitifs: 

Les autres, qui ont 
le Verbe Etre, font 
apellés Neutres Paf 
ff; comme tenant 
plus de la figuifica 
tion Paflive, que de 
liAdive. Voiex fur ce 
fijet laGrammaire;pa 
ge: 130 © 131: 

C. Quels font les 
Vérbes qu’on apelle 
Reciproques. 

B. Ce (ont des Ver: 
bes «4éifs, dont là 
méme  Perfonne;, 


AT 
verbum vivere decet. 

C. Qua Verba Neu- 
tra y in Temporibus 
Compofitis Perko 
cAuxiliari Avoir , 9° 
Quanam Verbo Etre 
funt in uju? 


| B. Que Verbum:A- 
| voir affamunit, Neutre 
A&iva vocantur , e9 
quod eorum fignificatio 
perquam affinis fit Ker- 
bis Tranfitivis: 


Que autem Verbo 
Etre utuntur Neutra 


Pafliva nuncupantur, 
quoniam magis fignif- 
cationis Pafivæ, quam 
A&iræ participes fùnt. 
vidë hac de re pagi 
131€ 131; 


C. Que Recipre- 
ca vocas ? 


C. Verba AQiva; 
quorum eadem Perfona” 
eft fimul 'agens C 

3 qui 
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qui agit eft aufi cel 
le, qui patit, com- 
me: je Me repen, tu 
te repens y &c, Qui Je 
repent , Je punit, dirle 
Proverbe. 

C. Ces Verbes font 
ils toûjours Recipro- 
ques? 

B. Les uns le devi- 
ennent en doublant 
la. méme Perfonne, 
& lesautres le font 
toûjours, 


C. Quelle eft la 


en Xy. 
patiens, “t: Je me 
repen , pénitetme, tu 
tu repens, pænitet 
te, Qui fe repent fe 
‘punit , inquit Prover- 
bium. 

C, Sunt ne femper 
Reciproca ? 


B. Quaedam femper 
fant, G Quadam eva- 
dunt Perjonam dupli- 
cando eandem. 


C. Qua nota eorum, 


marque des Verbes, 


que femper Recipro: 


qui {oat toûjours 
Reciproques à 

B. Ils {ont marqués 
dans le Didfiomaire 
du Pronom Perfon- | 
nel fe, comme: fe 
promener ; Je réjouir 
&c. 

C. Pourquoi les 
Verbes R eciproques 
fe fervent ils du Ver- 
be Auxiliare Fe fnis 
dans les Prereyirs 
Compofés & non du | 


ca fiinta 


B. Prongmen Perfo- 
nale (Se) Znfnitivo 
praæfixum reperitur in 
Diétionarüs , ut: fe 
promener deambula- 
re; le réjouir fe hi- 
larem prebere, &c. 

C, Cur Verba Reci 
proca Verbo. Anxi- 
liari (je fais) in Tem- 
poribus Compofitis, 
€ non Ferbo: (j'ai) 


Verbe j'ai? 


| vtuntúr, 


B; Parce que la fi- 
gnification Paflive y 
eft plus confideréc 
que l'eAthve. 

C. C'eft donc pour 
cette raifon que l’on 
s'en [ert au lieu des 
Verbes Paflifs. 

B. Juftément, s'il 
s’agit d’un chofe in- 
animée : çar dans 
cette rencontre le 
fens figuré y paroit 
d'avantage, comme: 
cela fe dit, cette cho- 
fe fe fait ce qui ne 
feroic pas , fi l'on 
parloit d’une perfon 
ne, comme : Pierre 
fe frape , Marie fe 


trompe. 


C. Je he trouve au- 
cune dificulté dans 
les Verbes Paffifs: 
Ce n’eft qu'unCom- 
polé du Verbe Au 
xiliaire Etre avec le 
Participé fecond, qui 
elt en ce lieu Paffif, 
& qui prend toutes 
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B. Quoniam fignih- 
catio Paliva in ilhs 
prevalet , Aivæ. 


C. Es igitur cit ra- 
tio ; cur pro Verbis 
Paflivis fæpè ufurpen- 
tuy? 

B. Maximè , f de 
re inanimata fit que- 
flio , hoc enim in caji 
figuratus fenfus evi- 
dentius , apparet , ur : 
cela fe dit, id dicitur 
fe faita fit „quod non 
fieret , fi de perfona 
[ermo effet, ut: Pier- 
re fe frape , Petrus fe 
ipfum; verberibus ex- 
cipit, Marie fe trom- 
pe , Maria fë ipfam 
falht. 

C. Nihil in Kerbis 
Paflivis obfcuri repe- 
rio : nil nifi Compofi- 
tum ex Verbo Auxis 
liari (Etre) cum Par- 
ticipio Secundo , 
quod hoc in loco Paf- 
fivum efta Omnesque 
Adjećtivi Qualitates 
C4 les 


So 
les qualités d'un Zd- 
jettif. | 
B: Vous en jugez 
jufte:"Le Participe 
en ce lieu s'acorde! 
en Gendre & enNom- 
breavec le Sujet, Au- 
quel il fe raporte: 
Que file Srjerelt du 
genre ÆAafculin , le 
Participe le doit é- 
tre auf: Si le Sujet 
eft Feminin , le Parti- 
cipe fera auff Femi- 
nnen y ajoutant un 
(e) & aini du Nom 
bre , y ajoutant un (5): 


ee a 


16, Entretien. 


Des Verbes Imper fn 
nels € des Tems! 
Compofés. 


C. Quels font les 
Verbes qu'on apelle 
Imperfomels, 

B. Ceux qui nel 
fe conjuguent que! 


Entretien XY, 


afumit, 


B, Benè dias; In 
Genere & in Nume- 
ro cum Subftantivo 
ad quod refertur con- 
venit : Si enim Sub- 
ftantivum fit Mafcu- 
li Generis , aut Fœ- 
minini Participium 
quoque in eo conveniet, 
addendo (e) in Fœmi- 
nino C7 (s) in numero 
plurali, 


16, Colloquium, 


De Verbis Impero- 
nalibus & de Tem- 
poribus Compofi- 
tis. 


C: Que Verba. Im- 
perfonalia dicuntur ? 


B. Iila, que nonnifi 
in tertia Perfona fin- 


à À 
dans la troifiéme 


gularis numeri con- 
Per- 


pium 
niey 


mi- 


pero 


Perfonne fingulier. 

C. De combien de 
forte y.en a-t-il? 

B. Ilyen ade deux 
fortes ; les uns font 
<Achfs , qui fe con- 
noiflent par le Pro- 
nom Perfonnel (1), 
comme : il pleut, il 
neige : Les autres 
font Paffifs , & ils fe 
diftinguent par la 
Particule (on) ou 
(l'on). 

C. Que fignifie 
cette Particule (om) 

B. Elle eft prije 
pour. (Homme) & je 
né doute pas, qu'on 
pe l’aitainfi écrit, a- 
vant que le François 
fût au | point. de la 
delicatefle.qu'il eft. 

C. Y a-til dela 
diference entre (on) 
&( l'on)? 

B. L'un & l’autre 
fe dit,& ons’en peut 


fervir indiferement, |differens ; dummoda 
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fugantur. 

C. Quotuplex eft Im- 
perlonale ? 

B« Duplex, A&i- 
vum, cujes nota efl 
Pronomen Perfona- 
le ( Il )ut : Il pleut, il 
neige, € Paffivum 
quod. liquet videri per 
particulam (on) ant 


(L'on). 


C. Quid hec Par- 
cula (on) fignificat ? 

B. Ufurpatur pro 
(Homme) nec dubito, 
quin ita olim fcriptum 
fuerit , antequam Lin- 
gua Gallica ad Perfe- 
élionis apicem in qu 
nunc eft, pervenifet. 

C: Daturne differen- 
tia inter (on) © 
(lon)? 

B. Utrumque ufur- 


| patur s ufusque eft in- 


1 


enprennant garde à |non fiat cacophonya , 
celui, qui cft plus |nomulli :tamen illis 


D 5 doux 


doux à l'oreille:| 
Quek ques uns tou- 
ré- fois 
que la particule (on) | 
et meilleure que | 


(l'on.) 


C. J'ai remarqué 


qu'on s’en fert quel- 
que fois fort bien 
pour. la premiere į 
Perfonne (Fe);com 
me : on aura l'honneur 
de vous voir; Onvom 
trouvera bien. 


B. C'eft comme fi 
vous difiez: j'aurai 
Pbonnenr de vous voir, 
je vous trouverai bien. 

C. Vous n'avez 
rien dit des Verbes! 
eAuxiliai es. 

B J'ai crû que vous 
en aviez une entiére 
connoiflance. 

C. Je fçai qu'on les 
apelle «Auxiliaires, 
parce qu'ils aident 


ét Auel 
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| lententie fint, quod 
| (on) prevaleat e on.) 


į 


€. Animadvertt, 
quod nonnunquam ád- 
bibeantir non fine es 
nuftate pro prima Per- 
fen4 (Je), ut : On 
aura l'honneur de 
vous! voir, habiturus 
fum honorem te viden- 
di, Oh vous trou- 
vèra bien, Tequidem 
veniam, 
B. cAc fi dicéretirs 
j'aurai l'honneur de 
vous voir, jé vous 
trouvera bien, 
C. Prateri(li Yerba 
Auxiliaria, 


j! 


Bo Te eorum plenam 
| habere notitiam: arbi- 
trains fum. 

C.. Quod Auxilia- 
ria vocentur novis 
quoniam Vérbis aliis 


les. autres Verbes à 


auxilio. funt- in Tem- 
cons 
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conjuguer, dans les 
“Tems Compolés. 

B. Il eft wrai & 
tous les Verbes en 
ont huit : denx à 
l'Indicatif , le Prete- 
rit Second , & le Plus- 
que Parfait ; Quatre 
au Conjonéhif, le Pre- 
terit, deux Plusque 
Parfaits & le Futur: 
& deux à l'Infnitif a 
le Preterit de ce 
Mode & le Preterit 
du Participe. 


C. Il eft donc ne 
ceffaire, pour bien 
conjuguer tous, les 
Verbes, de fçavoir 
par cœur ces deux 
Conjugai'ons. 

B. Tres-neceflai- 
re , & pour les a 
prendre fans peine, 
Il faut bien remar- 
quer ce que. fe 
Grammairien dir 
dans fes Obfervations 
Generales de la for- 
niatiou des Terms, 


poribus Compofi- 
tis. 

B. Verum ef, € 
omnia Kerba babent 
octo , duoin li dica- 
tivo, Præteritum Se- 
cundum ‘7 Plus- 
quam Perfetum, 
Quatuor în Conjun- 
&ivo ; Præreritum, 
Duo Plusquam Per- 
fecta, €7 Futurum, 
ex mlnfinitivo,Præ- 
teritum modi illius 
&c Participii Præ- 
teritum 

C. Neceffe ef? igitur 
ad õnnia Verba bene 
comfganda y nt ambo 
Verba Auxiliatfa 
memorie mandentur. 


B. ‘e Admoduin ; ET 
ut” &bique-labore ‘ad- 
difei valeant ,' attei- 


jrè notanda: fiint en, 
| que Grammarious di- 
larin Obferrdtioni- 


bus füis Générali- 


bus de Temporum for- 
mtie: 


D 6 


C. Paf- 
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C. Pafferez vous] 


Gouvernement on 


Regime des Verbes 


B. Vous trouverez 
dans la Grammaire 
ce que vous me ide- 


mandez,fi vous pre 
nez la peine dela lı- 


re, auflibien quela 


Sintaxe des Noms. 


mm, 


17, Entretien 


Des Adverbes €” des 
Coxjoncfions, 


B, Nous avons, vi 
les Parties d'Oraifon, 
ou, de Difcours, que 
les Grammairiens 
apellent Declinables, 
il refte à dire quel- 

hofe. de Cel 
que chofe. de Ce 


ien XVI, 


e|:C. Nihil ne de Per. 
borum Regimine di- 


?| ces. 


117. Colloquium: 
De Adverbiis & 
Conjunctionibus. 


B.. Orationis Para 
tes „gue à Gramma- 
ticis Declinabiles di: 
cuntir y perfbeximus, 
de illis, que Indecli, 
vabiles dicuntur tra- 


candum. fupereff. 


les, qu'ils nomment 
Tideclinables. 

C. l'eAdverbe eft 
celle qui fe-prefente 
la premiére en or- 
dre. 


C. Adverbium ez 
eft, que primo fe af 
fert. 


B. l'Adverbe eft 


B. Adyerbium vuls 
Or- 


B, Grammatica ti- 
bi quoque. bac in re 
fatisfaciet : dummodo 
eam`pervolvas attentes 
ubi Syntaxin verborum 
&7 Nominum invenies, 


Entretien 


ordinairement joint 
au Verbe, auquel 
il donne plus ou 
moins de force & 
de  figuification, 
comme: bien, mal, 
peu beaucoup. 

C; Donnez men 
quelques exemples. 

L, ous aimex, J'en 
ten bien que vous 
aimez , mais je ne 
fçai pas comment; 
pour le faire con 
noitre , j'ajouterai 
l'Adverbes bien, & je 
dirais Vous aimez bien, 
ou, mal; de méme, 
Vous mangez peu & 
vous. ` dormez long - 
tems, 
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go- Verbo jungitur, 
cuisplus: minusve E- 
nergiæ. dat C7 fignifi- 
CAatiOniS, y Hi 3 bien, 
bene, mal , malè, , peu 
parum >: beaucoup 
maltum. 

C. Nonnulla exem- 


pla porrige, 

B- Vous aimez, 
audio te-amare , vez 
rum Quomodo ig- 
noro, ut notum id, fa- 
ciam , Adverbium 


addam bien €7 di- 
cam -Vous 
bien 
benè vel malè , ita, 
Vous: mangez peu, 
Č” vous 

long tems; 


aimez 
, vel, malamas: 


dormez 
parum 


edis €7° di dormis, 


C.: En combiende 


G. ` In quot Capita, 


Chefs les  divife - t- | dividuntur, 


on? 
B. En quatre Prin- 
cipaux : 


En <Adverbes de 


B. nquatuor Preci- 


pua: 


In Adverbia Tem- 


Tems , de Lieu , de| poris, Loci; Quan- 


Quantité &-de Nega 


titatis & Negatio- 


ion, nis, 


D Z GUY 
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C.Yatilquelque| 
chofe dans ces qua- | 
tre Chapitres, fur 
quoi Vous penfez 
que la Grammaire a 
pañlé un peu legere- 
ment? 

B. Je ne trouve rien 
ày ajouter, ce pour- 
quoi, je vous prie 
de les biemétudier:: 
car ils ne font pasde 
fi peu d'Importance 
qu'on les doive ne- 
gliger. 

C. Les Autres 4d- 
verbes ne fontilspas 
aufi . de quelque 
confideration ? 

B. Ils meritent af 
sûrément d'étre vůs: 
mais il s’y rencon 
tre peu de dificulté: 

C. A quoi fertla 
Conjonéfion. 

B. A joindre 8e à lièr 
les difcours & : les 
Phrafes, comme: 
(&) (ou). (mais) 
&c. Exemple ow 


€ moi nous fommes 


XVII, 

C. Danturne aliqua 
in ils quatuor Capitu- 
lis , que Grammaticam 


fummis tantumattigiffe 


labris , arbitraris, 


B: Nihil addendum 
exifhimo,  quapřopter 
te rogo » ut ila attente 
infbicias, nonenim tam 
exigui funt momentis 
vt negligantur. 


C: Nome cetera Ad- 
verbia: alicujus funt 
momenti ? 


Bi Sunt procul dubio 
vifu digna: fed exiguum 
in illis reperitur nego- 
tium. 

C. Cui prodeft Con- 
junctio ? 

Bi Conjangendis Dif- 
corfibus ©: Phraf- 
bus ; vra @ ) (ou) 
(mais) Exemp : Vous 
& mor nous fom: 
mes grands ou .pe- 


grands 
à 
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grands ou petits: 


C. Que doit on 
obferver dans lufa- 
ge des Conjonétions ? 

B Ib fauc obferver 
leur Force &leur Re- 
gime avec les Modes 
“des Verbes: Car les 
Unes demandent 
Pindicatif & les Au- 
tres Le Conjonchf. 

C. C'eft ce queÿai 


remarqué & Princi- | 


palemeut avec la 
Conjonétion Condition- 
nelle (Si) 

B; Vous auez fans 


doute auffi pris gar- 
\quoque notafhe. 


dè à l'ufage du mor 
(Sinon): 

C., Jepenfe de Pen- 
tendre: N'eftce pas 
une Conjonéfion Com- 
pofée de (Si) & de 
L Adverbe (Non) 1 

B. Juftement, 
tout ce changement 
ne fe fair qu'à caufe 


Q 
ws 


de l’« Adverbe negatif 


(non) 


à 
87 
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tits ; T4 egom gni 
vel parvi fumus. 

C. Quid in vfu Con- 
junétionun notandum 
elt? 

B. Vis earum €r 
Regimen cum Modis 
Pelor rüm obfervands 
funt: alie enim In- 
dicanvum €9 «le 
Conjunétivunr expe- 
petunt. 

C. Id notavi dim: 
primis cum Conjunc- 
tione Condirionali 


(Si} 


B. Vum Diflionis 
(Sinon) procul dubio 


Mihi-perfuafim 
halko ; qiiod EJUS Nin 
turam intelligo; Non. 
ne ef Conjunctio 


| comp pofita ex (Si) € 


E (non)? 
B: Recté, omnisque 
ejus. Variatio fit prop- 
ter Adverbium -Ne- 

gandi (-non | 
€ 


Vus 


u 
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C.-Il eft vrai; car 
comme (non) fe 
change en (ne) de- 
vant le Verbe) (Sinon) 
ne fe trouve guede- 
vantle Nom , le Pro- 
nom & la Particule 
Que. 

B. Encore eft il 
presque hors d'ufa- 
ge devant Le Nom & 
le Pronom, eomme: 
Fe ne connoi perfonne , 
qui en Veuille, Sinon 
Pierre, Sinon VOM , 
dites plñtôt , Que Pier- 


re, que Vous. 


Que peut on dire de 
nôtre ami, finon , que, 
c'eflun hométe homme , 
cet à dire, S: ce 
n'el, que c'efhune. 


C. De ce que Vous 
venez de dire ; I] pa- 
zoit que, lors qu'il 


fuit vn/érke, onell| 


C. Sicres fe habet» 
quemadmodum enim 
(non): mutatur in 
( ne) ante Verbum , 
(Sinon) locum non 
habet, nifi -aute No- 
men, Pronomen & 
particulam Que. 

B. Eft quoque vix in 
ufu. ante Nomen € 
Pronomen ; nt: je 
ne connoi perfonne; 
qui en Véuille, fi- 
non Pierre, finon 
Vous, Neminem, 
preter:Petrum ; Pos 
novi, qui de eare Cu- 
piat, dic potius, que 
Pierre, que Vous. 

Que ‘peut on dire 
de nôtre ami, finon 
que c'eft un hounéte 
homme? Quid deno- 
firo: amico dici potef}, 
mfi eum: honeftum ef- 
fe, idef, fice neft, 
que c’elt un Gc. 

C. Ex diélis tuis ap- 
paret, dum Verbum 
fequitur ;_ mutandam 


Dhyal 
efe Phralim, 
nit 
ODil- 


bets 
enm 

i 
Jm y 
non 


No- 


obligé de changer la 
hrafe. 

B; Si vous ne me 
trouvez pas à l'heure, 
que je vous di marquée, 
vous n'ayez qu'à vons 
en aler. 


+C., Je me conten- 
terois de ce, que 
vous avez dit tou- 
chant l'ufage de la 
Conjonétion. (Que) fi 


cAfinque & Parceque 
ne me paroifloient 


pas éncore un peu 
embaraffés. 

B. Afin que & « Afin 
de fe difent : bien 
qu'avec un Regime 
diferent : «Afinque 
demande le Conjon: 
dif, comme: «Afin 
que Vous ne m'acuffex 
point d'ingratitude , je 
Vons donnerai tout ce, 
que vous me demande 


rex, 
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B. Si vous ne me 

trouvez pas à l heui 
re , que je. vous ai 
marquée; voùs n’a- 
vez qu'à Vous en 
aler , nifi me ftatu- 
tă horå reperias y a- 
bito. 

C. Mihi fufficeret 3 
id quod dixifti de ufu 
Conjunétiónis (Que) 
Nifi, (Afin que) © 
(Parce que) mihi-ali- 
quo modo obfcura vis 
derentur. 


B. Non plum Afin 
que, fed etiam Afin 
de dicuntur , licet re- 
gimine diver/o: Afin- 
que Conjuétivum re- 
git, ut:Afinque Vous 
ne m'acufez point 
d'ingratitude , je 
vous donnera tout 
ce , que Vous me 
demanderez, Ne me 
ingratitudinis accufes» 
C. Don- 
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' ©. Donnez moi 
un. Exemple avec 
eAfinde. 

B. Fevous écris afn 
de vous aprendre mon 
féntiment &c. IL fe 
trouve méme quel- 
ques endroits, où 
dans la méme Perio- 
de l'ufage de Pune & 
de l’autre fe rencon: 
tre, comme : Fe 
Vous fhis VENU trouver ; 
afin de vous faire con 
noitre mon ben droit, 
© que mes énemis ne 
m'acufent pas d'inju 
fice, 


C. Que dites vous 
de Parce que ? 

B. C'eft une Con- 
jonction, qui figni 
gnifie (à caufe que) 
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comme : Nous. fom- 


omne quod pollulaveris 
dabo, 

C., Dato exemplum 
cum (A fin de.) 


B. Je vous écris, 
afin de Vousapren- 
dre mon fentiment 
&c. Tibi, feribo, ut 
meam de ea re 
féntentiam. aperiam. 
Dantur quogue loca , 
ubi in eadem Periodo, 
ufus utriufque valet , 
ut : Jevous fuis veau 
trouver,afin de Vous 
faire connoitré mon 
bon droit , & que 
mes ennemis ne 
m'acufent pas d'in- 
juftice. Te conveni, ut 
ins meum tibi comper- 
tum faciam. C7 


PAIE i 
inimici mesinjufl 


tmel 


nén 
accufent. 

C Quid fentis de 
Parce que ? 

B. ft C 
que idem fignif 
à caufe que, ut: Nous 
fommes miferables, 
mes 


laveris 


empl pii 


écris 
gren- 
riment 
jbo, 4 
es 1¢ 
eriat 
hct, 
periodo 
valet) 
jg vent 
e Vous 
é mion 
& que 
js “ne 
; din- 
venis n 
romper” 
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mes miferables , Parce 
quenous avons peché. 


C: Vous mobli- 
gerez grandement 
de ne, vous étendre 
pas fur quelques au 
tres Remarques; qui 
fe trouvent dans la 
Grammaire: ; & que 


¥aurai le foin d’étu- | 


dier. 

B. Ce fera donc 
pour ne vous pas 
epuuüier , : & ‘d'ail 
leurs, pourquoi per 
dre letems;ow vous 
dire des choles, que 
vousavez déja vuës? 


LS, Entretien. 
Des Prepofitions. 


C. N'alez Vous pas 
traiter des Prepo- 


fitions > 


B, Les Praæpofitions 
fe: mettent coûjours 
deyantles Noms, lesi 
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Parce que nous a- 
vons peché. Miferi 
fumus; quia peccavi- 
mus 

C. Rem mihi gratam 
facies , Îi non-attingas 
alia., que continet 
Grammatica, © qué 
| ipfe inquiram. 


B. Id igitur fet , ne 
tibi fim molefusn € 
alia ex parte ; cnr tem- 
pus tereremus dicendo 
ea que vidifti s € de 
quibus non dubitas ? 


19. Colloquium. 
De Præpofitionibus, 


C. Nonne de Præ- 
pofitionibus  aéturas 
es ? 

C. Præpoñtionés 
[imper ; Nominibüs, 
Pronomimbas? Ar- 

Pro- 


pt Entretien 


Pronoms, les Articles) 


&e les Verbes, 

C. Neles divife:t- 
on pas en Separables 
Sc Infeparables ? 

B. Les Infeparables 
fe trouvent devant 
les Pérbes, ou devant 
quelques Noms, qui 
en font derivés , auf 
quels elles font tel- 
lement jointes,quel 
les en font une par 
tie , comme : Con- 
fèiller , entreveue &c. 

C. Quekeft l’ufage 
des Separables à 

B. Les Separables 
fe mettent devant 
les _ Articles , devant 
les Noms , & les Pro 
noms, comme; Avec, 
Pour ;fur. Exemple, 
fur la table, pour Dieu, 
avec moi. 


G. Ne les divile t 
on pas encore en 
Simples & Comipofées. 

B.. Les fimples gou 
vernent le Nominatif 


XVIIE, 
ticulis , € Verbis 
praponuntur, 

C. Nome in Sepa- 
rabiles €" Infepara- 
biles dividuntur ? 

B. Infeparabiles 
præponuntuy Verbis, 
qut Nominibus que 
abiplis derivantur,qui+ 
bus ita conjunguntur ut 
unam ‘cum ipfis diého~ 
nem conftituant:, ut : 
Confeiller , confulere, 
entrevenë énterlocu= 
tio: 

C, Quis ufus efl Se- 
parabilium è 

B; Separabiles;pres- 
ponuntur  Articulis , 
Nominibus € Pro- 
nominibus, #: Avec 
cum, pour pro fur 
fuper; vt: fura ta- 
ble, faper menfa, 
pour Dieu ; pro Deo , 
Avec moi, me cum. 


C: Nônmedividuntur: 


adhuc in Simplices 
€ Compofitas ? 

B. Simplices No- 
minativum ; non Ac- 
& non 
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& non le Acuatif, 
quoi qu'en dife un 
des nos meilleurs 
Auteurs. Et les 
Compofés demandent: 
l'Ablatif. 

C.N'yena:t-il pas, 
qui gouvernent un 
autre ças ? 

B.. IL nyen a que 
deux qui gouver- 
nentle Datif , com- 
me: Quant à moi, 
quant à elle, quant à 
nous. qui commen- 
cent à vieillir. 

l Autre ef? Fusque 
ou Fusques, comme: 
Fusques à cetteheure 
& jusqu'a cette heu- 
re. 

C. Quelles preuves 
pouvez vous don- 
ner, que les Pre- 
pofftions Simples gou- 
vernent le Nominatif 
& nonpas l'acufatif : 
veu que c'eft la mé- 
mie chofe en Françoi? 

B. En Voici unc: 
On ne dit jamais, 
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cufativum regunt , ut 
dicit quidam non infime 
nôte « Author, Et Com- 
pofite Ablativum. 


C. Danturne alique, 
que alium. cafum ye- 
gant? 

B. Due funt , que 
Dativo inferviunt uts 
Quant à moi, Quant 
à elle, Quant à nous, 
Quantum ad me, Quod 
ad eam attinet , quan- 
tum ad nos. 

Alia est Jufque ox 
Jufques, at : jufques 
à cette heure, vel 
jufqu’à &c.ad hanc, 
horam ufque. 

C. Quomodo probas, 
quod Præpofitiones 
Simplices , Nomi- 
nativum Č non Ac- 
cufativum regant» 
quandoquidem idem fit 
apuil Gällos ? i 


B. Sic probo : nun- 
quam dicitur , Phom- 
Phom- 
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l'homme ou la fem- 
me , pour Que, contre 
Que, ou avec Que: 
mais Pour Qui, contre 
Qui, avec! OY 

Te Relanf( Q Qui) 
eft au Nommatif & 


(Que ) à l'EAcufatif. 


C. Vous avez rai 
fon: mais peut étre 
que l’Aüceur n'y a 
pas pris garde. 

B. Pardonnez moi, 
ll aime mieux dire 
que ce Relatif (Qui ) 
foufre une excepti- 
on à caufe de la Pre- 
pofition , qu’il fou- 
tient regire l' Ac 
fetif, que de fe de- 
dire. 

C. Ileft donc bien 
opiniatre. 

B. Cela vient de ce 
qu'il pretend quele 
François doit uivre le 
Latin, Comme j'ai 
remarqué avec cton- 
nement que le mé- 


XVIII 

me ou la femme, 
pour que, Piy vel 
fœmina pro qua, Ve- 
rum pour Qui, avec 
Qui, contre Qui. 

Relativum | (Qui) ef 
Nomiunativi Cafas, 
© (Que) Accufati- 
vi. 

C. Refè, fed Ai- 
thor ille proculdubio id 
non obfervavit? 


B. Econira, mavult 
dicere illud Relati- 
vum (Qui) pali ex- 
ceptionem propter Præ- 
pofitionem , cui Ac- 
culàtivum attribuit, 
quam pallinodiam-ca- 
nere, 


C, Häc in re igitur 
efl fie opinionis tenax? 

B. Ex eo fequiturs 
quod. pretendat Lin- 
gug Gallicæ imitan- 
das efe Linguæ La- 
ting Regulas. 1 guod- 
que non nifi objiupe- 


me Auteur fait regir || 


fcens notavi , eundem 


la 


mme 
Pit yel 
1, Ver 
5 avec 
Dur, 

ui) 
Cajus 
çufatt- 


ji- 


bio id 


Pa 
elati- 
jli e% 
y Prg- 
y A” 
jhuits 
m-ca" 


igitur 
penx 
quitta 
Lin- 
mitat- 
g la 
wod- 
pige: 
den 


1 
Ja 


ee 


la Prepofition(En)l'A- 
cufatif & l'_Ablatif, 
alepuant les raifons 
des Latins , quoi qu'il 
fe contredile parles 
exemples qu'il cite 
en fuite de fa Regle, 


Entretien 
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<Authorem , Præpo- 
fitionem (En) Aċcu- 
fativum & Ablati- 
vam habere, Lati- 
norum- rationibus in- 
nixum , licet Exemplis 


ab ipfo allatis fibi ipf 


| contradicat. 


19, Entretien 
Suite des Prepofi- 


tions, 


C. N’y a-t-il point 
d'exceptions dans les 
Regles que vous a- 
vez aportées tou- 
chant le. Regime 
des Prepofitions Sim- 
ples & Compofées ? 

B. Les Compolées 
n’en foufrent qu- 
une dans la Pré- 
pofition d'eAvecqui 
regit le- Nomina- 
tif: & les Simplesen 
onttrois "Loin , Prés 
é Hors, qui fe met- 
reut devant ledbla 
tif, 


19. Colloquium, 


Continuatio de Præ- 
pofitionibus. 


C. Nonne dantur 
Exceptiones Regulis 
allatis; quantum ad 
regimen Præpofitio- 
num Simplicium €" 
Compofirarum à 

B. Compofitæ #= 
nam tantum patiuntur 
in Præpofitione d’A- 
vec que Nominati- 
vum poffulat : Inter 
Simplices tres repe- 
riumtur » gue excipi- 
untur ; nempe, Loin 
Prés, Hors, que Ab- 
lativum exigunt. 

C, Don- 
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G: Donnez m'en 
des exemples. 

B, Fe viens d'e Avec 
mon frere, nous fom 
mes Loin d'eperance 
& de crainte : Vous 
étes prés de la ville: 
Ce que vous dites eft 
hors de raifon. 


A 
1 


C.. Ne prend on 
pas Loin en ce fens 
pour un Adjehif & 
ne fipuifie-c-il pas é 
loigné. 

B. Left vrai, & 
méme Loin eft quel- 
quefois «Adverbe , 
comme: s'en aller 
Jort Ebin , demeurex 
vous Loin d'ici? 

C. Comment peut 
on connoitre les 
Prepofitions & les di- 
ftinguer des 4dver 
bes? 


retien XIX, 


C. Eorum exempla 
fuggere, ; 
B. Je viens d'Avec 
mon‘Frere , venio ex 
confortio fiatris mei 
nous fommes Loin 
d'efpérance & de 
crainte “procul fumus 
a fe © timore: 
Vous étes Prés de 


la ville, non procul ab 
urbe es , ce que vous 
dites eft Hors de 
raifon: id quod dicis 
eft Praterwationem. 

C. Nome hoc Jenfa 
capitur Loin pro Ad- 
jectivo éloigné ‘re 
motus, 


B. Verum-tf? ; ‘ali 
quandoque pro Adver- 
bio, ui: s'enaler fort 
loin procul abire ; de- 
meurez vous Loin 
d'ici ? habitas-ne hinc 
procul ? 

C. Quomodo Præ- 
pofitiones ab Adver- 
biis dipno/cuntur? 


B. Les 
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Les 
Prepofitions ont toù- 
jours un cas aprés el- 


les ,ce que n’ont pas 
les. Adverbes. 


C. J'aiaufiivû quel 


les Prepolitions fe 
mettent ‘quelquefois 
au lieu des « Articles, 
de forte qu’elles fer- 
vent d’._Articles & de 
Prepofitions. 

B. Certe Remarque 
regarde plù:ôt les 


Latins , que les Fran-| 
gois , qui lors , que, 


nous emploions les 


Articles du Genitif,| 


& du Datif mettent 
des Prepoitions. 

C. Cela fe voit 
clairement dans la 
Grammaire au Cha- 
pitre des «Adverbes 


du Lieu ,óù le Dariffe | 


met pour les Prepofi 
tions (in) ou (ad) des 


Latins , & le Genitif 


(pour)(e) ou (ex) (a) 
ou (ab). 
B, Il eft vrai & ce 


véritables 


+ Vere Præpofi- 
Peen Jemper nr fe 


cafum regunt, Adver- 
bia vero , non. 


C.Notavi étiam Pro 
Ipofitiones aliquando 
pro Articulis ujurpari, 
ita ut Articulorum 


fimul € Præpoñtio- 
inum inftar fint, 


B'Zlla Obfervatio po- 
tius Latinos quam 
Gallos Jpetlat, qui Ge- 
nitivo noftro g% Da- 
tivo fubstituunt Præ- 
politioncs. 


C. Illud apparet evi- 


denzer in Grammati- 
ca Capite de Adver- 
[biis Loci, #bi Dati- 
| vus loco Prepofitionum 
| (in) vel (ad) Latino- 
rum #/ärpaiur , C 
Genitivus pro, (e vel 
ex) (4) vel (ab). 


B, Verum eff maxi- 
E que 
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que lon doit princi- 
palement oblerver, 
c'eft de ne confon- 
dre pas les «Articles 
& de ne mettre pas 
le Defini devant un 
Nom Propre ou un 
Pronom  Conjonéfif : 
ni l'Indefini devant un 
nom <Apellutif deter- 
miné. 

C. J'aiauffi remar- 
qué que plufièurs 
confondoient les 
Particules (En) & 
Dans. 

B. Vous dites fort 
bien Particules, parce 
que ces mots ne font 
pas feulemen Prepo- 
fitions, mais aufli Ad- 
verbes. 

C. Eclairciflez moi 
ces chofes. 

B. (En) & (Dans) fe 
prennent .pour (des 
Adverbes du: Tems, 
aveccetre diference 
toutéfois, que (En) 
fignifie le tems qu'- 
on emploie à faire 


me obfervandum , nt 
non confundantur Àr- 
ticuli , € ne Defi- 
nitus preponatur No- 
mini Proprio aut 
Pronomini Conjun- 
Givo : neque Indefi- 
nitus Nomini Appel- 
lativo determinato. 


C. Notavi quoque 
plurimos confundere 


particulas (En) & 


(Dans.) 


B. Rede Particulas 
vocas ; quoniam he, 
Diéliones non. folum 
Præpofitiones funty 
fed etiam Adverbia. 


C, Eamihinotared- 
de. 

B. (En) & (Dans) 
Loco ‘Adverbiorum 
Temporisw/urpantur, 
cum hoc tamen-difcri- 
mine , quod (En) Tem- 
pus, guodinre quadar: 
agenda impenditur fi- 


quel- 


qie 
me 
me. 
quel 
gue 
tos 
zi 
han 
qua 


B, 
dant 
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quelque chofe com- |gxificet, ut : Le Roi 


me: Le Roi Guillan- 
me a fait plus de con- 
quêtes En quatre mois , 
gue les plus grands He- 
zos de l'Antiquité 
n'auroient pa faire En 
guatre Lulires. 


C. N'eftil pas vrai 
que Dans regarde 


toûüjours le Futur & 
qu'il marque le tems, 
auquel une chofefe 
doit faire, comme: 
onvous verra dans huit 
jours, dans un mois. 


B. Il refte mainte- 
nant de lesconfide- 
rer dans l’état de 
Prepoitions. 

C. Quelle eft donc 
leur diference ? 

B. Elles figaifient 


Guillaume a. fait 
plus de Conquétes 
en quatre mois, que 
les plus grands He- 
ros de l’Antiquité, 
n’auroient pù faire 
en quatre Luftres 
Rex Guilbelmus plu~ 
res fibi devicit Provin- 
cias quatuor menlium 
[patio , ac maximi He- 
roës cAntigquitatis qua- 
tuor Luffrorum. 

C. Nonne (Dans) 
Futurum femper no- 
tat, tempufque quo, 
vel quando aliquid fa- 
ciendum defignat ? ut: 
on vous verra dans 
huit jours dans un 
mois. Jideberis poft 
oéto dies , poft men- 


fem. 


B.. Nunc illas tag- 
quam Præpofitiones 
videre fuperest, 


C. Quaenam igitur 
earum differentia. 
B. Prapolitionem (in) 


E 2 la 
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la Prepofition (in) 
des Latins , avec 
cette diference que 
(Dans) fait voir que 
Ja chofe efè enfermée 
wans le lieu, qu'elle 
marque; ce que ne 
fait pas (En,) com- 
me l'exemple de la 
Grammaire le mon- 
tre tres-bien,les Poif 
fons font dans lamer,& 
les navires en mer. 

C. Je verrai le re- 
fteàloifir. 

B. Encore un peu 
de patience, jache 
vye en deux mots. 

C’ Je Vous écou 
te, 


B. Les Zterjechions 


f ignifcant cum hachf- 
ferentia , quod (Dans) 
rem -effe in loco quem 
defignatinclufam deno- 
tet, id quod non facit 
(En) ut Grammaticie 
exemplum notat opti- 
me: Ees Poiffons 
fontdansla mer , & 
les navires en mer. 
pifces funt inmari. 


C. Cetera per otium 
videbo. 

B. Ut paululum ad- 
huc maneas , quefos 
abfolvo. 

C. Attendo. 


B. Interjectiones 


font des mots qui|/#nt diffiones que per 


font un fensd'eux- 
mémes, & qui fer- 
vent à exprimer la| 
wiolence de quel: |t 
que pafon, com- 
me : Helas, Coura- 
ge&c. 

C. Ne peut on pas 


|fe fenfum conjtituunt , 
|queque inferviunt af- 
Gui cuidam exprimen 
|do, ut: helas y Cou- 
rage. 


C, None Juramen- 


placer Les Furemens, 


ita- Interjectionibus 
& les 


hif- 
ans) 
nem 
eno- 
acit 
tie 
pii 
ons 
ng 


Cis 
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& les emportemens en- 
tre lesinterjections? 
B. Juftement. De- 
main nous ferons la 
Çonclufion par une 
recapitulation fuc- 
cin&te de ce que 
vous avez entendu ; 
&:par l'Ordre que 
Pon doit garder 


dans la Conffruélion. 


20. Entretien 


on 
Conclulion, s 


Bı Vous avez pů 
voir, Monfieur, le 
foin ; que j'ai pris de 
n'éftre pas long. 

C: Vôtre Metode 
me ‘plait, je vous 
prie d’achever;com 
me vous avez com 
mencé, & de me 
propofer . quelque 
Exemple , pour voir 
fije pourai vous ren- 


inferi poffunt? 


B. Cur ni ? Cras Con- 
clufionem faciemus per 
fuccinétam recapitula- 
tionem eorum , que aua 
divifti, atque per Or- 
dinemin Conftruétio> 
ne fervandum., 


20. Colloquium 
feu 


Conclufo. 


B. Videre licuit, Dot 
mine , quå cum appli» 
catione ffuduerim bre- 
vis effe. 

C. Tua Methodus 
mihi arridet , ut finias 
ficut incepifti , rogo ut=, 
que mihi. proponas ex- 
emplum quoddam, quo 
cognoftas , utrum tibi 
rationem redditurus 
fim de Partibus Ora- 


dre raifon des Par-' tionis 


Eia ties 
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tjes de l'Oraifon. 

„B. Vousdites bien, 
vous alez étre fatis- 
fait. 

Les Veritables Chré- 
tiens, qui foufrent ge- 
nereufement pour la 
caufe de leur Dien, 
ET pour la Verité, me- 
ritent d'étre e[timés E7 
loés de tout le mon- 
de. 
| C (Les) et un 
«Article du Nombre 


‘Pluriel , du Genre 


Commun au Nomi- 
natif, 

Veritables , eft- un 
Nom cAdjedhif au 
nombre Pluriel. 

Chrétiens , eft un 
nom Suabftantif , du 
Genre Mafculin, 
Pluriel, au Nomina- 
tif. 

B. Qui foufrent ge 
nereufement, 

C. Quieft un Pro- 
nom Relatif au No- 
minatif & Pluriel. 


B. Bene dicis , Hbi 
latishet. 


Veri Chriftiani,qui 
ob Deï fui caufam 
& Veritatem genc- 
rofe patiuntur, ab 
omnibus laudandi & 
pretio habendi funt, 


C. (Les) ef? Arti- 
culus Numeri pluralis 
Communis Generis in 
Nomirativo, 


Veritables, ef No- 
men Adje@tivum Nyu- 
meri Pluralis, 

Chrétiens, ef? no- 
nomen Subftantivum 
Genèris Maftulini, 
numeri Pluralis; in No- 
minativo. 

B. Qui foufrent 
renereufement. 

C. Qui eft Pronomen 
Relativum in nomi- 
nativo Q Pliralis nu- 
meri. 

Sou- 
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Soufrent, Verbe au 
Tems Prefent de la 
troifiéme Perfonne 
du Pluriel. 

Genereufement , cft 
un «Adverbe dé Qua- 
lité. 

B. Pourla canfe de 
lenr Diet. 

C. Pour eft une Pre- 
pofition Simple qui re- 
git le Nominatif. 

La eft un eArticle 
du Genre Feminin, 
Singulier. 

Caufe eft un nom 
Subffantif , Feminin 
Singulier. 


De, eft un e#rticle 
Indefini au Genitif. 


Leur , Pronomen Pof- 
SIF Singulier. 

Dieu, Nom Suibftan- 
tif Majculin Sing. 


B. Et pour la ve- 
rité. 


C. Et Eft une Con 
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Soufrent , Verbum 
prefentis. temporis , 
tertie perfonæ plura- 
lis. 

Genereufement , 
élt Adverbium Que- 
litatis. 

B. Pour la caufe 
de leur Dieu. 

C. Pour eff Præpo- 
fitio Simplex No- 
minativum regens. 

La eft Articulus Fe- 
minini Generis; Singu= 
laris Numeri. 

Caufe ef nomen” 
Subftantivum femi- 
nini Genéris Singula- 
ris. 

De’, eft Articulus 
Indefinitus Gemtivi 
cafus. 

Leur, Pronomen 
Pofleflivum Singu- 
lare. 

Dicu, namen Sub- 
ftantivam  Mafcul. 
Sing. 

B. Et pour la ve- 
rité. 

C. Et eff Conjun- 

Ep4 jon- 
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jonétion Copulative. 

Pour la: comme, ci- 
deflus. 

Vérité nom Subftan 
tif feminin Singulier. 

B. Meritent d'étre 
eflimés ©" loiés. 

C. Meritent Verbe- 
prefent de l'Indicatif 
de la trofiéme Perfonne 
du Pluriel, 

D'étre , Verbe Au- 
xiliaire dans le Ge- 
rondif. 


Eftimés Participe | 


Pafif Pluriel Mafcu- 
J; 


tih, 


Et Lotés, comme, 
ci-deflus. 
Etre eflimés ; Verbe 


Paff à l' Infinitif, 


B. De tout le Mon- 
de. 

C. De Article Tn- 
defini de l'eAblatif. 


Tout PronomImpro- 
pre. 


ctio Copulativa. 
Pour la : ut fupra. 
Verité Nomen Sub- 

ftantivüm fæmini 

Generis Sing. 


eftimés & loüds, 

C. Meritent, Ver- 
bum præfentis Indi- 
cativi tertiæ Perfo- 
næ Pluralis: 


Auxiliare in Gerun- 
dio. 

Eftimés Partici- 
ipium Paffivum Plu- 
ralis Mafculini Ge- 
neris, 

EtLoüés ut /upra. 


Etreeftimés , Ver- 
bum Paflivum jn In- 
finitivo. 

B. De tout le 
monde. 

C. De Articulus 
Indefin, Ablativi ca- 


fus, 
Tout Pronomen 
Improprium. 


Le Articulus. 
Monde 


B. Meritent d'étre 


D’étre Verbum 


Monde’ nom Sub- 
(Fantif. Mafculin. 

B. l'Ordre que les 
François gardent 
dans la- conftruétion 
eft naturel, ce qui 
fair que ce qui regit 
& qui fait l’action fe 
met devant ce qui la 
reçoit & qui eft re- 
gi. 


C. N'eft cepas le | 


1 
Nominatif qui gou- 
verne le Verbe qui 
marche à la téte de 
nôtre. Efcadron? 
B.- Oui, &lapre 
2, 
miere de la Negation 
le fuit immediate- 
ment, 
3 
C. Le Pronom Per- 
fonel va aprésla Ne- 
4: 
gation, & le Pronom 
Relatif en fuite. 


$. 
B. Le Verbe Au- 
xiliaire, fi le tems 
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Monde nomen Sub- 
ftant. Maftulin. 

B. Ordo, quem in 
Conftru&tione obfer- 
vant Galli , nativus eff, 
ita ut id, quod regit, 
actionemque facit, præ 
ponatur ei, quod, re- 
gitur. 


I. 

C. Nonne Nomina- 

tivus, qui Verbum 

lregit primum in «Acie 

nojtra noffra tenet lo- 
cum? 


B: Sic ef , & pri- 
2. 

Ima pars Negationis 

immediate fequitur. 


2 
C. Pronomen: Per: 
[onale Negatiori poft- 

; 4. 
ponitur ;'` deinde Pro- 
nomen Relativum. 

s. 

B, Verbum Auxilia- 
ire , fi Tempus (it in 
Eis th 


106: 

eftau Preterit Com- 

posé eft la Cornette: 

& la deuxième Ne- 
6. 

gaion vient aprés. 


7: 

C. l'eAdverbe» fi 
je ne re trompe, 
marche aprés la fe- 
conde Negation de 

8. 
vant le Participe, -qui 
fait avec le Verbe Au 
xiliaire le Tems 
Compofé, 
B. Si le Verbe regit 
9. 
un Ces , c'eft ici fa 
place, & pour l'ar- 
ziere-garde , vient 
10. 
la Prepofition avec le 
IL 
Cas, qu'elle gouver- 
ne. 
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Præterito Compofi- 

to, efl tanguam. Ve- 

xillifer : Et Secunde 
6. 

Negatio fequitur, 


7. 

C. Adverbium; ni 
fallor fecundæ Nega- 
tioni po/ponitur ante 
Participium ; guod 
cum Verbo Auxilia- 


ti tempus Compofiturs 
conficit, 


B. S Verbum poft 


9, 
fe Cafum babeat, lo- 
cum. hic invenit ; @° 

10. 
in fine venit Præpo- 
11. 


fitio cumCafu , que. 


regit. 


C. Pour un plus} C: «Ad majorem il- 


grand éclaircifle- 
ment,je vous prie de 
me donner, un ex- 
emple, 


lius notitiam, ut mihi 
exemplum formes , pe- 


to, 


B, Nons 


AVONS 
p 
aporte 


nouve 
tonr 


fs 


B. Nous ne Fous en 

5756 7 8 

avons pas encore pi 
9 

aporter de certaines 

10 11 

nouvelles avant le re- 
tour du Meffager. 


C. Monfieur ; vous 
m'avez tellement 
fatisfait,que je Vous 
en demeurerai obli- 
gé toute ma vie. 

B. Je mai fait 
qu'une partie, de 
ce queje Vous doi, 
j'efpere que j'aurai 
l'honneur de Vous 
continuer mes fer- 
vices, & de Vous 
entretenir plus a- 
greablement, queje 
n'ai fait jufqu’à pre- 
fent, 
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B. Nondum Vo- 
bis certa illius nova 
adferre potuimus 
ante Tabellarii redi- 
tum. 


C. Domine, mihi 
adeò fatisfecifli , ut 
totà vità mea tibi ob- 
firitus manfurus fim. 


B. Non nifi illius 
quod tibi debeo par- 
tem feci y me habiti- 
rum Jore honorem tibi 
mea obfequia:continw- 
andi [hero , tecumque 
majori cum voluptate 
confabulandi, 


Seconde partie 


Familiers,on il eft trai- 
té de la Civilité, qui 
fe pratique an- 
jourd'hui par- 
KE atis | mi le beau 
W | onde, 


Premier Entretien, 


| À, Il n'y a rien de 
he i plus ordinaire, que 
jx de donner de beaux 
noms aux chofes, 
qui, d'elles Mémes, 
ne font qu'indife- 
rentes. 
B, Il eft-conftant 
i que la pluspart des 
PICU o chofes font mal 
i fef guées , & que les vi- 
fig hi) lages les plus flo- 
PEL EUN tis, ne font bien 
fouvent, qu'un com- 
pofé de plâtre & de 
| i vermillon, 
AARIN Av Cet abis do- 


Altera pars 


des COLLOQUIORUM. 
ENTRETIENS] Familiarium j 


ubi agitur 
De Urbanitate, 
quæ nunc inter, 
Homines Po- 
litos obti- 
net. 


Colloquium Primum 


A. Nihil familiaz 
[rius eft y quam res in- 
differentes tantum, pre- 
claro nomine indigitaz 
|re. 


B. Perum eft, mas 
|ximam rerum partem 
|larvå effe mdutam,, 
|faciesgue rubicundio- 
[res , Japiffimè compon 
fitum quoddam ex gya 
\pfo € minio effe. 


| 


A, Error ile in 
mane 
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mine bien plus fur 
les Efprits, que fur 
les Corps ; Et fi nous 
croions les Temerai- 
res. , ils pafleront 
pour Genereux & les 
cAvares pour-bons 
Menagers. 

B. Cette méprife 
ne fe peut pas faire 
dans la Civilité, qui 
eft letveritable Ca- 
ra&têre d’un honné- 
te homme. 

A. Cette Qualité 
qui doit étre eflen- 
tielle- à tous ceux 
qui fe diftinguent 
dans le monde, n’eft 
fouvent. qu’un Fan 
tome : & nous. les 
voions, à l’exem- 
ple du chien d’Efo- 
pe, prendre l’ombre 
pour le corps. 

B.. Seroit il pofli- 
ble que la Civilité, 
dont on fait tant de 
cas , füt autre chofe 
que la bonne grace © 
cet air qui paroit, 
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Animas potius quam 
Corpora imperium 
exercet: Et fi Teme-= 
rariis credas Gene 
rofi , Avaris, Oecos 
nomi habebuntur = 


B. eAbufus hic ab 
Urbanitate removen=- 
dus ,quæ verus honefti 
viri charaéter eff, 


À. Qualitas ir, 
que omnibus illis , qui 
inter homines excellunt 
propria efje debet , non 
faepe alind eft, quam 
Phantafma : /pjofque 
inftar Canis E fopi, um- 
bram pro corpore atri= 
pere videmus. ] 


B. Poffetne Urba? 
nitas , quætanti fit; aż 
liud quid efe , quam 
venuftas, & ifte.a2 


gendi modus gui 
nonnullorum bominum, 
E 7 com- 
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commenaturel dans 
les actions de quel- 
ques Perfonnes, & 
qui par un don par- 
ticulier de la natu- 
te agréent en tout 
ce, qu'ils font, & 
qui ne déplaifent ja- 
mais quoi qu'ils 
Puiflent entrepren- 
dre ? 

A, Ce n'eft rien 
moins. que cela : car 
comme c'eft fort 
peu de chofe ;, d'a- 
greer feulement aux 
yeux du corps fans 
plaire en méme 
tems aux yeux de 
l'ame; il faut afpirer 
à un charme plus 


actionibus tanquam in- 
natus apparet C7 qui 
|fpeciali quodumnature 
|dono in omnibus aétio- 
nibus fuis probantur 
nec unquam in fufci- 
piendis negotiis cui- 
quam diflicent à 


À: Nihil minus eo 
eft, nam uti res admo- 
dum exigua eft velifi- 
cari oculis corporis nil 
eodem tempore quis o- 
culis anime: fludeat, 
ad ornamentum folidius 
enitendum eft, quod 
potius excellentiam hu- 
jus notet, quam illins 


folide , qui marque 
plûütôt l'excelence 
de celleci, que la 
beauté 'de celui-là. 

B. Je goûte Vos 
tailons , puisque les 
Perfonnes qui font 
mal-partagées de la 
Nature pañleroient 
pour des monftres 


pulchritudinem. 


B. Tuas percipio ra» 
tiones ; quandoguidem 
bomines , quibus natu- 
ra fuit noverca monfira 
haberentur in vita Ci- 
yili , cum tamen ingenio 
ans 


qui to 


ys €0 
mo- 


js nilh 
j5 0- 
táty 
idws 
7) 
#3 
ilim 


ot” 
jdem 
pati- 
nfré 
y Ci 


gnit 
fins 
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dans la vie Civile, 
qui toutefois pofle- 
dant une belle âme 
fe peuvent, rendre 
aufi agreables, que 
les Perfonnes: les 
mièux faites, 

A:Difons donc que 
la veritable Civilité, 
et la AModeltie & 
l'Honnéteté que 
chacun doit garder 
dans fes Paroles & 
dans fes. Afions; Qu! 
bien, que c’eft une 
Science, qui enfeigne| 
à placer dans fon ve-| 
ritable lieu, ce que 
nous devons faire,] 
ou dire. | 

B;: Dites moi , ce 
qu'il faut obferver 
pour mettre en pra- 
tique cette belle Sci- 
ence. 

A. Il y a quatre 
chofes , fans quoi 
tout ce qu'on pour- 
roit faire , & de 
quelque bonne in- 
tention qu'il part, 


pollentes eguè ac fpe- 
ciofffimi aliorum gra- 
tiam pofJint inire. 


À, Dicamus igitur, 
quoi vera Urbanitas 
lit Modeftia €” Ho- 
nef?as quæcuilibet tum 
in Verbis tum in Ac- 
tionibus fervanda 
fint aut quod fit Sci- 
entia, gue facienda 
aut dicenda jufto con- 
flituit loco. 


B: Dic mibi quid 
obfervandum fit ; ut in 
praxin redigam egre- 
giam hane fcientiam ? 


A., Quatuor fant, 
que fi defint, quodcum- 
que fiat, quocumque ex 
animo prodeat , oculos, 


animosque offendet, 


feroit 
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feroit incivil &'des- 
agreable. 

La Premiere elt, de 
fe comporter cha 
cun felon fon âge & 
felon fa condition. 

La Seconde,de pren: 
dre toüjours garde à 
la qualité de a Per- 
Tonne, avec qui on 
a afaire. 

La Troifiéme d'ob- 
ferver le tems. 

Et la Quatriéme de 
prendre garde au 
tieu , où on eft. 

B. N'eft ce pas 
auffi cette Civilité qui 
nous mene à la con- 
noiffance, uon feu- 
lement des autres; 
maïs aufi de nous- 
mémes ? 

A, Vous en jugez 
fort jufte : car c'eft 
de cette excelente 
Science, que nous 
aprenons la Aode- 
fhe;qui confifte dans 
l Humilité , fans quoi 
tont ce qu'on puille 


Primum ; ut guila 
bet fegerat juxta fuam 
atatem € ftatum. 


Secundum , ut fem- 
per obfervetuy Per- 
fone dignitas qua cum 
intercedit negotium. 


Tertium us tempori 
inferviatur. 

Et Quartum ut lo- 
cus attendatur , in qua 
quis verfatur. 

B. Nome © illa 
Urbanitas ef , que 
non folum nos in alio- 
rum, fed etiam noflrôm 
ipforum- notitiam du- 
cit? 


Optime Jentis, 
nam ex hac excellenti 
fcientia difcimus Mo- 
deftiam, que confiffit 
in Humilitate » qua 
deffintus quicquid fa- 


Iciat aut fufcipiat , non 
evadet honellus, 


faire 


guii 
faam 
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fiire ou entrepren- 
dre , on ne peut étre 
Konnére Homme. 

B: Les éfets le font 
aflez connoître, puis 
qu'il n’y a rien, qui 
rebute d'avantage, 
que l'Orgueil & Ja 
Vanité. 

A. Au contraire, 
on prend en bon- 
ne part les defauts 
mémes , qui fe re- 
marguent dans les 
Actions des Perfon- 
nes qui font Hum- 
bles, Modefles & 
Charitables : au lieu 
que de quelqüe Poli 
tefe un Homme fier 
& fuperbe acompa 
gne ce qu'il fait, 
tout déplait, tout 
des-agrée. 

B: À Vousouir,la 
Modestie fait toute la 
Ciuilité. 

A. Lors qu’elle 
eft acompagnte du 
difcernement des cho- 
es, en elles-mémes 


B. Res ipfa clarë 
loquitur , quandoqui- 
dem nihil fit: , quod 
magis noceat , quam 
Superbia &- Vani- 
tàs. 

A Econtra equi boi 
nique confülantur defe= 
élus ipfi,qui inactionbus 
Humilium, Mode- 
ftorum €” Charitati 
ftudentium notantur ; 
cum tamen quacungne 
Vènuftate homo fu- 
perbus fasum fuum 
profequatur prorfus ab 
ipfa oculorum compro: 
batione- abhorret. 


B; Vt audio Mö- 
deftia totam conftituit 
Vrbanitatem, 

y- Dum rerum Ho- 
neftarum č- inho- 
neftaram  difcretio- 
nem hahet comitem 


hon- 


n4 
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honnétes, & des-hon \quod invenire eft in pi 
têtes, ce qui feren- |ris ingenio , praffanti 
contre dans les Per- | bus, qui diversam cu- 


fonnes de bon Sens 
& d'Efprit, qui peu- 
vent connoitre-la di- 
ferente Qualité de 
chaque chofe. 

B. Ne faut il pas 
aufobferver. ce que 
la Coûtume a établi 
pour honnéte, &é- 
yiter ce qu’elle con- 
danne ‘comme des- 
honnéte ? 

A. Cet Ufage s'é- 
tant formé tant du 
confentement, géné 
tal, des honnétes 
gens, que par la 
bien-feance méme, 
il fe left propofée 
comme fon Modele 
pour la fuivre dans 
les chofes.,: qu'elle 
nous fugoere. étre 
bonnes ou honné: 
tes, & pour imiter 
la pudeur dans cel: 
les, qu'elle jugein- 
decentes, 


jus-libet rei. Natu- 
ram callent 


B. Nonne etiam ob: 


fervandum ef illud" 


quod Confuetudo , vt 
boneffum conftituit , €2° 
evitandum id. quod Vè 
inhoneflum dellituit ? 


A: Cum Ffum ilim 
tam ex confenfu vnani- 
mi Honeftorum ; quy 
ex ipfo decoreprodein- 
tem fibi propojuerit, 
tanquam Exemplar fis- 
umut fequatur in re- 
bus , quas nobis Jagge- 
rit effe bonas honeftaf- 
que, C ejus ab in- 


decentibus aver fionem: 


imitetur, 


AN 
MIS de 
re por 


i Plus ap 


A. |] 

fitidic 
eeter 
ble, un 
die 4) 
eiun ĉi 
graye g 


D in Pi 
raftanti 
sam H- 
Natt- 


fuge- 
nefla- 
ab m- 


er oi m 


Net 
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B. N’eft il pas per- 
mis.de fe contrefai 
re, pour fe rendre 
plus agreable ? 

A. 1l:n’y a rien de 
fi ridicule , que d'af- 
fecter, par exem- 
ple, une Poix languif- 
ant, úne parolle graf- 
fesun certainmarcher 
gravé © de theatres 
€7 des gefles, que 
Pon n’a point dela 
pature. 

B. Quel jugement 
faites Vous des atti- 
ons , que nousavons 
communes avec les 
bétes, &: qui ne fe 
peuvent cacher com- 
me , touffér , cracher, 
éternuer ? 

A. Puisque l’on 
ne fen peut difpen- 
fer, la Bien- feance 
veut qu'on les fafle 
d’une façon , la mo- 
ins aprochante des 
bêtes qu'il eft pofi- 
ble. 

B.. Que dires Vous 


ETS 
B. Nonne licitum ef 
adulterare gestus- ad 


[e acceptiorem præeftans 
dum ? 


A. Nihil aded ridi» 
culum, quam affe&tare 
Vig :: Vocem lan: 
gùidam : loquelam 
pinguem , inceflum 
quemdam  Catonis 
& Theatri, geftus- 
quequos à natura quis 
non habet? 

B- Quid fenti de 
eAGhonibus ; quas cum 
beftiis- communes ha~ 
bemus € que abfcon- 
dénequeunt , uts Tuf 
fire, fpuere, Sternu- 
rare? 


A. Quandoquidem ab 
illis abftinere non va- 
leamus, Honeftas po: 
flulat ut fiant modo be- 
fiiis ablimili, 


B, Quid tibi videlur 
de 
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de ceux qui font 
voirce qu'il femble; 
que da Nature a vou- 
lu cacher ? 

A. Onles doit ef. 
timer: pouriles plús 
mal-honnétes de la 


terre : caron ne doit] 


en'aucune façon dé- 
couvrir: ni. efective- 
ment ; ni par:Gelles, 
nipar Parolesce qui 
doit demeurer cou- 
vert & caché. 

B. Que vous fem- 
ble-t-il de certaines 
chofes, qu'un com- 
mun confentement 
introduites parmi 
nous, comme d'ôter 
le chapeauspour [aluër 
quelcun , où lui témoi- 
gner nôtre refpe, de 
lui-donner le pas. à 
une Porte, le. haut- 
bout à Table , & le 
haut du Pavé, ou „la 
droite dans la Ruë ? 


A. Ces chofes font 
tellement del'eflen- 


Entretien 1; 


id quod Natura abs- 
confum volit? 

A. Inhonefhfimi 
habendi funt non enim 
quis ‘debet quocumque’ 
modo meque Re ipla, 
negue Geltibus; ne- 
que Verbis, id: guod 
invólutum: effe: debet ; 
evolvere: 


B. Quid fentis de 
nonnullis rebus'. quas’ 
confenfus communs in- 
qer nos introduxit , ut 
de deponendo pi- 
leum caufa falutan- 
di: vel noftram te- 
ftandi fubmifio- 
nem . de primo ad 
lanuamingre fuper- 
mittendo ; ac præci- 
puum in Men lo- 
cum, & in Platea la- 
tus dexterum: cone 


cedendo: 
A. Ille res ita Ur- 
banitati cògenite funt, 
| Ce 


| 


deillis , gu'offendunts> | 


auroi 
premie 
Me tre 


endunt 
a abs 


pilimi 
n emm 
umng? 
e ipla, 
g 167 
d qud 
debeti 
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sce de la Civilité , que 
di quelcun ne fe dé- 
couvre pas pour re- 
faluër jufqu'auxPer- 
fonnes de la moin- 
dre condition , qui 
l'auroient falné le 


premier, il feraefti-| 


mé cres-incivil. 


2. Entretien 


de 
La Façon, que l'onfe 
doit conduire avec 
guelcun. 


B. La Familiarité eft 
elt-clle de la bien: fe- 
Ence. 

A. Ceci merite u- 
ne reflexion toute 
particuliere , & pour 
Vous donner plus 
de lumiere fur un 
Point, qui eft d'au- 
tant plus neceffaire , 
gu'il eft ignoré de 
pluficurs, vous de 
yez fçavoir que la 
Familiarité, eft une 
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ut fi quis fe non dete- 
gat, ail homines etiam 
minime fortis , qui pri- 
us falutaruit, refalu- 
tandos , plane Urbania 
tatis expers -haberes 
tr, 


— 


2:Colloguium 
de 


Modo, quo quis de? 
beat fe gerere 


cum alio. 


B, Efl-ne Familiari- 
tas de natura Urbani- 
tatis ? 

A. Hoc meretur reà 
flexionem omnino pecte 
liarem , €F ut melius 
aperiam fuper Punéto 
hoc , quod ignoratur æ 
pluribus , fciendune 
eft quod Familiaritas 
fit honefta libertas, 
quam homines, qui- 
bufcum Verba awet 
Negotia _interce- 

dunt, 
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Honnéte , que des Per-, dunt fibi; ufurpant | 


| 


f 
Familia 


fonnes, gui Parlent, ow, | quæ efficit ut certo | Bien f 


qui agiffent enfemble 
prennent entre elles la- 


quodam motu vo- 
luntatis reciprocæ, 


quelle leur: fait, par] capiant: in, bonam 


un certain mouvemént 
de volonté veciproque 
prendre er bonne part, 
ce, qui les choqueroit ; 
étant Pris -a la rigu- 
eir. 

Tout le Commér- 
ce des Hommes eft 
ou d'Evala Egal, ou, 
de Superieur à Infe- 
rieur , où d'Inferieur à 
Superieur, 


IL faut anfi confi- 
derer , fi ces Perfon- 
nes ont:une longue 
Habitude:€9 Familia- 


vité „ou Peny ou:Poimt 


ditout, 

B: Expliquez moi 
ces :chofes par or- 
dre: 

A. d'Egal à Egal, 


la ‘conmoifflanee fait | 


partem, quodiplos 
offenderet;ficaperc- 
tur ftridté. 


Totum Commercture 
Hominum et, vel Æ- 
qualis cum Æqualis 
vel Superioris cum 
Inferiori, aut Infe- 
rioris cum Superio- 
ti, 


Bene eiam perpen- 
dendum eft an Homines 
ifti diu an vix ; an du- 
tem nullo modo fe 
ufi fint familiariter, 


B. Ea omnia ordine 
mihtendes. 


A. Æqualis cum 
Æquali notitia omnem 


toute:la diference, fi | 


conftituit differentiam, 


elle eft grande, la ffit magna; Familia- 


fami~ 


ceftu 
sil R 


A. D 
Pamilia 
Jours € 
france à 
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Familiarité eft une 
Bien-feance, fi petite, 
c'eftune /ncivilité, & 
s’il n’y en a point 
du tout, c’eft une 
Legerete d'efprit . 

B. Je Vous écou- 
te. 

A. De Superieur , la 
Familiarité elt toù- 
jours dans la Bien- 
feance & elle eft mé- 
me obligeante pour 
l'Inferieur , qui la re- 
çoit. 

B. Continuez. 

A. d'Inferieur à. Su- 
perieur, la familiari- 
té elt une effronterie,à 
moins d'un com- 
mandement exprés. 

B. Vous m'avez fa- 
tisfait fur ces Princi 
pes Generaux , touté- 
fois je fuis perfuadé ; 
qu'érantreduits à de 
certains Chefs, Les 
Regles en feront 
bien plus intelligi- 
bles, & le Detail bien 
plus aifé, 


Hg 
ritas ef. Honeftas 
quedam, J exigua, 
eft Inurbanitas , €" f2 
Nulla fit, Levitas in- 
génii ef. ! 


B. Tibi aurem præ- 
beo. 

A. Superioris ; Fa- 
miliaritas eft femper 
accepta, imo C7 fa- 
vet Inferiori, gui eam 
recipit, 


B. Perge. 

A. ERN cuni 
Superiori familiaritas 
eft impudentia nif 
expreffum fit manda- 
tum. 

B. Mihi [atiffeciflė 
fūper_his Generali- 
bus Punétis , nihi- 
lominus mihi , perfusa 
deo., ftad certos, quos- 
dam Canones redaëts 
effent ,-multò intelligi- 
biliora , € Specilia 
multò faciliora forent, 


A, M, 


Y:0 Eñtreti 

A. M. Vous alez 
étre: obeï, & pour 
Commencer par un 
Inferieur avec fon Sw- 
perieur, dont la cox- 
noiffance eft medio 
cre, je le menerai 
chez un Grand par 
tous les Lieux & dans 
tous les Tems qu'il 
peur-converfer avec 
lui. 


3. Entretien, 


De ce qu'ondoitobfer 
ver chez un Prince,en 
entrant dansles:An- 
tichambres. 


B. Peut on heur- 
ter, lors que l'on 
veutentrer chez une 
Perfoune de la premite- 
re Qualité? 

A. Oui, maisune 
fois feulement, & 
‘tout doucement, 

B. Si l'on eft en 
Caroffe, ou en Chaïfe, 


PIT, 

À. Tue voluntati mo= 
remgeram , O ut ini- 
tium [fumam ab Infe- 
riorecum Superiore, 
cujus notitia eft me- 
diocris, eum dudurus 
fim ad Magnatem 
per omnia Loca , om- 
[nique Tempore -quo 
Jejus Confortio gavifus 
fuerit. 


on 


3. Colloquium, 


De Obfervandis a- 
pud Principem, in- 
grediendo Atrium. 


B. Licetne fores pul- 
fare , dum quis vult in- 
gredi ad Perfonam 
fumma in dignitate 
conftitutam? 

A. Quidni, fed fe- 
(mel Jolummodo, € 
Jubmiffe. 

B. Siguis fit in Car- 
pento , vel in Sede 


que doit on faire? 


portatili, Quid actue 
(rus ef? 


Aa 
d'en 2 
mande 
du Pr, 
Mettre 
& hif 


deman 
Le fiyr 
Meng f 
Enom, 


Entréfien ITI. 


À. à moins que| 
d'en avoir un com- 
mandement précis 
du Prince, il faut 
mettre pie-à terre, 
& laifler fon Caroffe 
ou fa Chaife à la por- 
te. 

B. Etlors quel’on 
eftdans l'. Anticham- 
bre , & que l’on veut 
entrer plus avant, 
comme dans les 
Chambres ou dansle | 
Cabinet. | 

A. Il faut grater à| 
laporte & fi l'huiffier 
demande lenom ,il 
le faut dire fimple 
ment fans y ajouter 
le nom de Monfieur. 

B. Eftil permis de 
fe couvrir dans les 
eAntichambres ? 

A. C'eft contre la 


Sr 
A. Nifi fit exprefum 


Principis mandatum , 
defcendendum eff, @ 
Carpentum aut Se- 
des ante. portam ye- 
linguenda. 


B. Cumin Atrioïquis 
eft, ac inulteriora con- 
clavia penetrare defi- 
derat? 


A.. Fores pulfet mo- 
deflé ; € fijanitor no- 
men petat, fimpliciter 
proferat non adden- 
do (nomen) (Domi- 
nus.) 

B. Licet ne ie fedte, 
capite in prioribus Cu- 
biculis ? 

A. Urdanitati repa- 


Civilite d'y demeurer | guat , ibi efle capite 


couvert , & de ne 
faluér pas en en- 
trant, Ceux, qui font 
dans la Chambre, 
B. Peut on y entrer 


cocperto, C7 ingredi 
nonfalutatis illis, qui 
in Cubiculo funt. 


B, Licet-he ingredi, 


F fare 
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treintroduit. 


Ä. Si l'on eft étran- 
gèr, c'eft une éfron- 
terie d'entrer feul & 
fans ordre : Mais, 

ür tout il faut gar- 
der de s'enveloper 
dans fonmanteau,prin- 
cipalement chez le 
Roi, où l'on s'expo: 
fetoit d'quelque à 
faire. 

Que faut il ob- 
ferver en parlant à 
un Superieur? 

A. La Civilité veut, 
qu'où lui parle laté 
tenu, fi ce n'eft qu'il 
commande de fe 
couvrir, & c'éft une 
incivilité de lui dire 
quil, fe couvre de 
méme , que de fe 
couvrir  foi-méme 
lors que l'on parle à 
va Egal, Où , à un ln: 
férienr ,. fans lui dire 
qu'il'fe couvre (jen: 

zens d'vne perfonnë Tn- 
dependante ) Ce que 


fine duce aut introdu- 
cente? 
À, ss fit Peregrinus 
abfoue. à n 
fers: fedi o fine man- 
dato ingredi, Sed ma- 
xime fibi caveat , ne fe 
pallio: involvat , praeci- 
pue in Regum pene- 
cralibus, ubi guis a- 
lias fe periculo expone- 
ret, 


B. Quid agendum ; 
dum INE eftcum Su- 
periore! 

A. Urbanitas poflu. 
lat ut ei loguamur ca- 
pite aperto, niji impe- 
ret vt Je tegat , O ti 
urbanitas ef? ei diere , 
ubfe tegat , aut feipfum 
tegere ; dum alloquitur 
Æqualem , ant Infe- 
riorem, hifi ei dicatur 
ut fe ipfum coopertum 
teneat, (de Indepen- 
dente fit ditum) nul- 
la ftamen adhibita 


düthoritate,. regue 
mañdato fiili , quos 


I Cey 
dek 


apès 


got 
Pour: 


d 4 

yitir. 
ofe- 
catut 
EE 
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Pon doit faire fans 
ufer d'autorité, ‘ou 
dé commandement , 
ff ceux, que l'on prie 
de fe couvrir , font 
áğés & meēritent 
guü’on les ménage, on 
pourra dire: Croiez 
m'en, je Vous en prie, 
laïffons là les façons, € 
foïons couverts. 

B. Vous avez par- 
lé des «Antichambres, 
en eft il de méme 
dans les Chambres & 
y peuton étre coù- 
vert? 

A. Ceferoit sexr- 
pofer que de fe cou- 
vrir , lors que le Cor 
vert du Roi où de la 
Reineelt mis, auff 
bien qu’au lieu, où 
cit leur Lit , & mé- 
me , les Dames fa- 
luënt en entrant, le 
Litde la Reine, que 
perfonne ne doit a- 
procher , lors qu’il 
cft fans Balufire, & 
si] y ena, il faut 


j 
f 
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rogamus , ut fe tegant, 
jint grandioris ætatis 
mereanturgue > Uut cum 
eis boneffè agatur, po- 
terit quis dicere Crede 
mihi, quæfo, omit- 
tamus ceremonias , 
fimufgue tedo capite, 


B. Locutus es de A~ 
triis , Itane fè tes ha- 
bet, in Cubiculis? Zi- 
cet ne ibi telum efje? 


A. Quis exponeret 
Je, fi tedus eflet dum 
Menfa Regia ‘ eft 
ftrata , æque bene ac 
in loco ubi Regis é% 
Reginæ cubile C LAS 
Gin. imo Matrone in- 
grediendoLetum Re- 
ging falutant, adquem 
nemo accedere debet, 
dum eff line Can cellis, 
C fi fint, cavendum 
eft, ne quis afJideat. 


F 2 bien 
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bien fe garder de 
s’afloir deflus. 

Jl faut auff fe gar- 
der de s’apuier [ur le 
dos du Fantueil duR oi. 

B. Quelles font 
les Ceremonies, à 
quoi.les Dames font 
obligées ? 

A. OutrelaReve- 
rence, qui doit étre 
Profonde. & Grave ; 
mais courte &. luc 
cinde ,1Ly a le Maf 
que, da Robe, C7 les 
Coëffes avec quoi el 
Jes peuvent témoig 


per leur refpect : Ce 
feroit une incivilité 
d'entrer dans, la 


Cavendum guoquene 
quis dorfo Sedis Re- 
gi cu bitis incumbat. 

B. Quanan: funt Ce- 
remoniæ, quibus Do- 
mina funt obftricie? 


A. PreterReveren- 
tiam queProfunda & 
Gravis, fed Brevis & 
faccinèta effe debet , 
Larva, Toga , g Ve- 
la funt y. quibus teftari 
queant refpedlim fuum: 
Inbumanum foret Cü- 
biculum.sgredi, Lar- 
vato. Vultus Togä 
elevarà , & Velo de- 


Chambre, le Malqueljetto, nifi clarum € 


au, Pfage s la Ao 


troulée. les C ffe 


abatuts, icen.ejt une 


£laire, 


be futile fit, 
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4, Entretien. 
Dela Conyerfa- 
fion. 


A. Celtdans la:Con- 
verfation, Monfieur,que 
les : Caraétérei, d'Un 
honnéte homme fe 
faicvoir dans-fon ve- 
ritablejour, 

B. J'en fuis perfua- 
dé: car qui peutlier 
bien à propos une 
Converfation, ou s’y 
introduire ‘adroite- 
ment , lors que quel: 
que grande :afaire le 
veut, & s’en démé 
ler heureufement ,. 
peut paller pour un 
homme , qui fçait le 
monde. 

A: On fe gardera 
donc d'entrer éfron 
tément dansun Heu, 


Ce 
À 


4. Colloquium. 
De Converfa- 


tione. 


A. Converfatio',- 
Domine, bonefti Tini- 
Characterem evidenter 
demonflrat. 


B: Iud mihi per- 
fuafum habeo; namit 
le, qui prudenter po» 
teft conver fationem inis 
re; ant feei infinuate , 
dum magnum quoddam 
negotium illud poftulat , 
feliciterque ‘ad: finem 
perducere ; babebituy 
talis , quinovit quomos 
do agendum fitatque vi- 
vendum. 

As Cavebit igitur 
quis impudenter locum 
ingredi, ubi Homines 


où il yades Perfon- |fuäütinter quos negotii 
nesen afaires, fil’on | aliquid eft, nifi urgeat 


nyeltobligé, filon 


[necefJitas, alioquin om- 


n : | 
ne Ie peut {ans atirer | num oculos in Je c 


E3 


A 
ux de toute la 


gnie fur foi. 


B. Que penfez vons] 


de ceux, qui crient 
de loin aux Perfon-| 
nes de Connoïffance 
Monleur, Madame, 
Wüôtre Serviteur. 

A, Ce font desié- 
tourdis, qui n'ont 
pas la patience de 
s’aprocher  douce-| 
ment pour faire leur 
Compliment : d'un 
ton ide voix polé & 
modelte. 

B. Que dites Vous 
de Ceux’; qui tirent 
par le manteau , ou 
parlla robe; les Per- 
fonnes, à quiils veu 
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{ verteret. 


B. Quale judicium 
| fers de all qui e tongin- 
quo clamant ad hommes 
fibi notos, Domine 
Domina, Tuus fer- 
vus, 

A. [li incanti funt , 
impotenti exiftentes ani- 
mo ntaccedant lente ad 
Jalutationes fras exhi: 
benilas. voce moderat 
Gimodeftä, 


B.’ Quid fentisde'illis, 
qui pallio “trahunt amt 
tóg illos ; quibus cum 


fermo mifcendus ef. 


Jent parler. 
A. Sic'eftuue Per- 
fonne difhinguéerc'eft 


A. Si Homo fit no- 


stæ alicujus , tiagh 


a E EET 7; À $ r 
ane grandesncivilité | efh inhumanitas ; ex- 


il faut atendre que! 
l'onfoir vù, & fe re: | 


petandum ef , dim 


poffit quis videri, “pa- 


tirer ùnipeu; fi lon | rumane recedere , fi 
remarque que la Per-| anmadvertatur iplum 
fome parle bas enpar- | fabmuffà voce loqui, 
ticulier dquelcun , juf l'donec fos finierit Ser- 


fe 
qu'à 


ditin 
as 
on gi ( 
omines 
mine 
ş kt- 


/ jut, 


gs ani- 
te ad 
exhi- 
derm 


deilis 
ynt at 
js cum, 
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qu’à ce qu’elle ait a- 
chevéde parler:Mais, 
fi xguelque afaire pref. 
fe & principalement 
pour. fes. Interets 
oblige, on: fera en 
forte ; gue l’on foit 
vů, & on tâcheralde 
s'en aprocher avec 
refpect ; pourilui di 
re ce: qu'on fouhai 
terai, qu'elle fçache: 

B; Aprenez:moi,; 
de grace , ce qui fe 
doit pratiquer! dáns 
la:Gonverfation n &de 
quoion Le doit gar 
der. 

A. Il faut marcher, 
en'entrantymodef¥e- 
mest fans porteria 


vué gà & lasjog fej 


biensgarder depren 

dre da place, desce 

lui qui fe feroirilevé 
par Civilité, nide Sas- 
feoir en prefence des 
perfomes,, à:quinous 
devons-da refpe&;& 
quile cicrnencide 
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‘ 
mones ; Verum yfi ali- 
quod: urgens nego- 
uum O o preæcipuè in 
ejus gratiarn ; adigist 
efficiet“, ut videatur, 
conabiturque tum bre- 
[betu accedere , uted- 
rum gue exoptat y cer- 
tiorem illum reddat. 


B. Docezs me, qut- 
[0 ea, que in Conver- 
fatione fervanda (€ 
vitanda funt, 


A. Ingrediendo™ mio- 
defto pede ibit y furfum 
desrfumgue ocnlos non 
convertet i: cavébitque 
ne locumilliws Pgui fi- 
réxit urbanitats ergo 
occupet ; neque fedeat 
in prefentia Ver (ona- 
rum ,quibas Jhbmife 
fionem debets -gui 
ftant; quin io non fe- 


(debit, mfi jubeant: 
bout’; &mémerde ! 


Pra sat 
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s'aflcoirs f:ellesne 
le po mandent. 

B. Sil’ontronvele 
difcours: commencé 
ne:peuE on pas dé: 
mander de quoi 
Fon s'entretient, 
qui a fait om ditceci,, 
on cela à 

A. Nullement, & 
fur tout , fi l’on 
s'aperçoit que l'on 
parle «en mots | co: 
Verts 

Bc Eftikbien:feant 
de parler iP unelan 
gue, que le refte de 
h Compagnie n'en 
tendpas ? 

Au Awcontraire, 
c'eftune grande iv 
civilité auf bien 
querde chucheter à 
l'oreille de quelcun;& $ 
fur tout l’on fe gar 
dera de .rire.aprés 
avoirparlé bas, 


B. Eftanc obligé de 


direnôtre fentiment 
répondrä:t-on fim- 
plement par Owi, où 
Non? 


B5 Si fermo sfit fnn: 


choatus:, licet: nein- 
terrogare qua demate- 


ria agatur; ute Quis: 


fecit{ant ‘dixit hoc 
velillud ? 


A, Neutiquam 2 0 


brecipue, fi quis videat: 
guodinvolucris fer-: 


nonentrinvolvant. 


B Decetine fermo- 
nemi inftituerey in line 
guaj quam Cateri non 
callent, 


A. Magna eff in 


humanitas.… egue ac 
in aurem loqui de 
aliquo, € præ-omnis 


& | buscavendum efhia ri- 


le, poftquam fubmija 
voce: fynt mixti fermo- 
nes: 

B: Cuius idquod fen- 
timis , dicere tenemur; 
añper (ita), ant, (non) 
re/pondere quis poterit? 

A. On 


A: 
Mi 
&c, 
tom 
qe 
cont 
k y 
fant 
nere 
Vous 
Mon 

Y 
l on 
des 
dicu 
t ef 


Mor 


ye ac 
1 de 
rés 
á fi- 
pmijé 
erim” 
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A: On yajoûtera, 
Monlieur, Madume, 
&c.& fil'onne peut 
tomber d’acord'a ce 
que l’on a dit ; onne 
contredira pas par 
le non : mais en di- 
fant ; Vous me pardon 


nerez » Madame ; je 
vous demande pardon, 
Monfieur- 

B. J'atentenduque 
lon fe doit garder 
des Comparaifons ri- 
dicules :; comme : 


c'eft une téte\ de veau 


Monfr:  c'étoit une 
grofje béte, Madame’, 
j'ai vh celui, dequi 
vons parlez," cef un 
Jot yila quelgue”chofe 
de votre air + Ouen 
parlaur en prefence | 
d'un: bofu où d’un | 
begue: je m'étonne del 
la vanité de ce vilain| 
bofu , € de la fotiffe| 
de cebegues qui peut à 
peine parler 7 a plus 
de- babil qu'un 4yo- 
cat, 


? 

A. «< Addet'} Domi- 
ue, Domma, ef 
quis dictis confentire non 
véleat } non contradi- 
cet per (NON) verum 
dicendo’; Ignofcemihi, 
guefo ; Dominas Do- 
mine: 


B. Percepi quod ab 
Equivociscompara- 
ionibufque ridicti- 
lis cavendum fit, ut: 
Efl capur vitulinum, 
Domine; erat crafla 
beftia Domina : vidi 
Hum de quo lo- 
quens, ftüleusteft, 
tibi fimilhs efti ivel 
præfenteGibbofo aur 
Balbuciente fermonem 
inflituendo* miror de 
vanitate ilhus abfux- 
di Gibbofi & deftul- 
citia ifhus Balbuti- 
entis qui vixpotelt 
loqui,& plus verbo- 
rum *habet iquam 
Advocatus. 

En A:!Ce* 


a 


10 
A. Ceque vouswe- 
nez de dire eft évi 
dent : car l'on doit 
s'abftenir de tout 
ce qui peur choquer 
quelcun, comme en 
parlant à une Dame, 
qui fait la jeune, lui 
dire:1ly a long tems; 
Madame , que j'ai 
l'honneur de vous con: 
noitre, Mais ce que je 
vai vous aprendre 
n'efbpas moins inci 
vile , bien qu'il ne 


le paroifle pas: par 
ce qu'iln'yariende 
plus familier , que 
d'ajoûter le nom ou 
Ja qualité de la Per- 
fonne à qui l'on par- 
le, en difant , I ef} 
vrai Monfr. Nicaile, 


vous avex raifon, Ma- 
dame la Marquife. Il 
faut feulementdire, 
Mbnfieur , Madame. 
B. Que vous fem- 
ble de ce Compli- 
ment ; Wous vous 
moquer , Monfieur, 


Eniretien Iy; 


A. ld quod jam dixi 
ef perfpicuum > caven- 
dum enim ab omni eo 
quod alteri diflicere 
poteft, ut: cAlloquen- 
do Matronam , que 
Jnvenculam fe jaéhitat, 
non dicet : Dudum 
elt, Domina, quod 
mihi- honor {it-te 
cognofcendi: Kerum 
sdguod jam tibi diu- 
rus fum non minus in 
humanum el , licet 
non videatur , guia nil 
familiarius eft, quam 
nomen vél qualita- 
temi Perfone cum qua 
guis loquitur, addere , 
dicendo : Kerum elk, 
Domine Nicafi, Do- 
mina, Marchio , fe- 
lum dicendum eff, Do- 
mine, Domina. 


B, Quid tibividetur de 
bac loquendi formula, 
Tu jocaris , Do- 


mine ? 
A, On í 


Entretien IV. 


A. Onle tournera 
autrement, & l’on 
pouradire:Eparguex, 
Je vous en prie, votre 
ferviteur &c. 

Y) faut aufi bien 
prendre garde en 
parlant dé quelque 
dis-grace , dene la 
pas faire tomber fur 
la Perfonne à qui 
Pon parle , com- 
me vom faites le fot , 
€T on vous ‘donne fur 
les oreilles. 

B. En voila. affez 
pour cette fois, re 
mettons Je refte à 
demain , s’il vous 
plait. 


s. Entretien 
Della Converfation. 


24 


À. Nous en-de- 
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A. Alio modo di- 


ces : Parce tuo famu- 
lo oc, 


Cavendam \quogier, 
loquendo de infortunio’, 
he tribuatur Perfore’, 
cum qua quis loguittir y 
ut: Tuftüulrum agis, 


& tibi ‘vellicantur 
aures. 


B. Hac vice fafficit, 
rem ‘in craftiium x fi 
placet ; rejicemus. 


5. Colloquium 
De 


Converfatione 


2. 


A. Sermoni -noftro 


meurâmes hier fur, finem impofuimus cum 
les Disgraces: ,- que |de Offendiculis. sgue 


l’on doi virer, de 


evitanda funt “fermo 
F6 me- 
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méme nei devons 
nous: pas nousidon 
ner des Lounges en| 
contant quelque a 
venture ; & princi- 
palementlors qu'ei- 
le s'efkipañlée sen. Ja 
compagnie, d'ut 
Grand „l'on ue dira 
pointa: Nous fimes 
ceci.ouvcela y Mais: 
Monfr. le Comte fit- &c. 

B: J'ai- obfervé 
qu'en jouant ave 
Per{onne d'une 
diftinguce 
deux contre deux, 
Von ne dit pas ; Nous 
ayons gagne » Mals: 
Monfr. a gagné. 

À, Vous avez rai 
fon, auli ne dit on 
fimplement ; 
Monfreur le Vicomte 
va donné &c. Mais, 
Monfr. le V. m'a 
fait l'honneur de me 
donner &c,* Out en 


une 
qualité 


PAS 


Entrei 


ten T 

| efet: Eodem: modono- 
| bis | baudes o tribuere 
non debemus, narran- 
doaliguem cafum y €r 
praecipue dumsres pe- 
racka efl prefente quo- 
dam Mapnatenon dice- 
tur : Hoë, vel illud 
fecimus ; erum Do: 
minus Comes hoc 
fecit 


Bat Obfervavi: quod 
clf bigisucontra binasy lis- 
dentibus , fe Nobuliffi- 
miSa fit non dicatur ; 
Vicimus + Verum 
Dominus vicit. 


A. Sicel, nec etiam 
fmpliciter dicitur: Do- 
minus. Vice-Comes 
mihi dedit : Verum Do- 
miinus Éccmihiexhi- 
buit honorem id mi- 
hidandi, aut eundem 


alloguendo: ; Habu- 


parlant à lui-méme. 
Fous avez eu la bonté 


ifti bonitatem mihi 
hanc: gratiam faci- 


des: m'acorder = cette 


endi: €% non ; mihi 
grase 
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Brace\& nonpas de 
me faire\ce vfervie, 
fi ce n'efb'entre des 
Perfonues égales. 

B/-Peur onviéfer 
vir de l'Imperatif ed 
parlant: à user Per 
{onne de qualité & 
diresifaires@c. 

À. El vautimieux 
tournet la Phrafe & 
dire, Jl faudroit, à 
mon avis , faire : Ce 
Jeroit fe moquer que 
d'entreprendre Gcelat& 
non p vous vous mo 
quez de &c. 

B: Vous, m'avez 
dit qu'il n'étoir 
pointde la: bien-féan 
ce de fe donner des 
Louänges. `; :Cela 
s'entend-il aufi- des 
Proches, & an Marı 
ne peut il pas faire., 
gloire des belles 
qualites.de fa: Fem- 
me devant une Per- 
fonne diftinguée ? 

A. Ilen faut parler 
modeffement ; & hon- 
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hoc obfequium præ- 
{taidi nifi inter Per[e- 
nasæquales, 


|: B3 'Licetne Impera- 
civouti ,sbilem allo- 
quenlo , sigue idicere 
fac Te, 


A. Preflat;à in phr iga 
fimmutare dicere : 


à | Præftaretinteo judi- 


cio , -Facerew:, Rifa 
dignum foret id fuf- 
cipere& non, Tu ih- 
rides ic hacý c. 


B, Mihi dixifli fibi 
Laudes daresithone- 
ft non effe : Hocne 


etiam ide Parentibus 
intelligitur 5 Maritus 
que: de Virtutibus Uxo- 
ri gloriari poef coram 
Homine natalibus-cla 


ro, 


À: Moderat pone- 
feque loquendum ef, 
7 néte= 
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nétement fans aplau- 
dir aux Louänges, 
que d’autres, leur 
donnent , & {ur tout 
il fe faut bien garder 
de nommer fa Fem- 
me par la qualité 
qu'elle a , ou par 
quelque terme fot 
E~ badin; comme fi 
un Barondifoit, Ada 
dame la Baronne, mon 
CœŒuY , mamout, 


B. La Femme peut- 
elle apeller fon Mari 
par Jon Nom, ou par 
celui de Monfieur 
fulement ? 

A. Si c'eft enpre- 
fence des Perfonnes 
d'une Qualité medio- 
cre,& s'il eft de bafle 

, condition, «elle doit 
dire mon Mari, ce 
qui toutéfois fe pra- 
tique rarement mais 
fort mal parmi les 
bourgeoifes de Paris. 

B. Que dites vous 
déceux qui carefent 


Entretien Vi 


Laudibus ab aliis tri 
butisnon applaudendo., 
ET imprimis cavendum 
ef » nequi Uxorem 
[uaminominet qualita- 
te , qua inlignitur ; ant 
ns quibufdam 
Srultis & Ludicris , 
ut li Baro diceret , 
Domina Baro, Cor- 
culummeum c. 


B. Uxor. poteft. (u? 
opinor ) Maritum fuum 
| nomine {uowocare, 
jaut folo , Domini. 


A. Siid fat prafen- 
tibus Perfonis quali- 
tatis mediocris , in- 
fimaquefitConditionis., 
dicet yu Marite mi , 
id m tamen tard fit, 


fed peffimè inter Cives 
Parifienfes. 


B. Quid tibi videtur 
de illis , qui Uxoribus 
leur 


ntretien V. 


leur Femme devant 
lemonde ? 

A. Cefont des Ba- 
dins;:auffi bien que 
ceux, qui parlant de 
leurs Proches difent; 
Monlieur mon Pere , 
Madame ma Tante , 
mon Papa; Mamans 
qui n'apartiennent 
qu'à de-perirs en- 
fans, j'entens: de 
ceux d’une qualité 
mediocre, car pour 
ceux qui font dela 
plus haute: ils peu- 
vent fe fervir de 
Monfr.le Prince, Ma- 
dame la Ducheffe. 

B. Eftil permis de 
faire des~ recom- 
mandations parune 
tierce Perfonne, qui 
eft au deflus de 
nous ? 

À. Cela eft un peu 
impertinent comme 
ikn'y a riende plus 
{ot quede montrer du 
doigt la perfonne de 
qui l'onparle, 
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fais blandiuntur coram 
aliis, 

A. Ridiculi fent, æ- 
què sac illi qui de 
Parentibus- fuis. di- 
cant, Dominus Pa- 
rens meus ; Domina 
mea Amita, mon 
Papa, Maman, qui 
infantulorum termini 


funt +de iüs intelligo z 
| qui mediocris funt for- 
tis , namquoad illos 
qui funt illuflris., dice- 
re queunt ; Dominus 
Princeps, Domina 
Dux. 


B.. Per oalios: nobis 


féperiores falutare 
licet? 


A. Id ex pårte impu- 
dens eft ut etiam nil 
fcurrilius eft , quam 
digito. perfonam , de 
qua eft fermo oftendere, 


B. Si 
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B. Siune Perfonne 


de Qualité demande | 


Quelque. chofe en 
Prefence : d'autres 
Perfonnes ; qui font 
aù dellus denous sy 
peuton répondre? 

A: Oui, fi elle 
s'adrefe directe: 
mentà nous, autre 
ment il fautatendre 
& laifler. répondre 
les Perfonnes : les 
plus quahfices. 

B. Si vne Perfonne 
pour qui, nous de: 
vons avoir dure 
fpe& avoit de la pei- 
ne à trouver ce qu- 
elle veut dire & que 
l'on prefume, de le 
mieux fçavoir , eftil 

ermis dè lui rom 
pre le difcours ? 

A: Il vaut mieux 
d'atendre: - qu'elle 
nous: le demande , 
comme :-fielle di 
foit, Le Roi Faques a 
été chafé de devant 


Entretien V. 


B. Nobili cuidam 
prefentibus aliis nobis 
| excellentioribus ; (al- 
citanti refhondere: li- 
tel? 


A Quidni; [idirectè 
ad nos. verba- facit", 
alias expeétandum € 
permittendum. ef, ut 
alii nobis fuperisresre- 


fpondeant: 


B: Si quifpiam ; cm. 
reverentiam C7 hono- 
rem debemus 5 labora- 
ret in expriménda ea 
re, quam dicere valt y 
nofque prefumamus id 
melius: fcire y licet ne 
ei difcur fum:interrum= 
pere? 


A. Donec illud ano- 
bis poftulet :expeétare 
praftatı ac: fi diceret; 
Rex Jacobus:fuit fu- 
gatus à Civitate. .. 
mec dicendum s Lon- 


Ne Ke nc diral donderti , nifi id exi- 


point 


poih 
dert 
défi 
Core 
de 

Perf 
elle 
com 
nane 
poir ( 
difi 
Mier f 
deyy 
,. 
me i 
Civili 
Teper 
men 


dans 
nobis 

fal- 
Pi 
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point de London | 
derri , fi ellé ne le 
delire. ‘Il eft -en 
core moins permis 
de corriger. cette 
Perfonne quoi qu- 
elle fe méprenne , 
comme fi en pren 

nane François Premier 
pour Charle Qüint,elle 
difoit : François Pre 

mier pritCharles* Quint 
devant Pavie. 

B. C'eftaufi,com- 
me je penfe,une'in- 
civilité de dire , & 
repeter fouvent,vous 
m'enténdez bien, ou, 
m'eñtendex Vous , de 
méme qu'il et en. 
nuieux de reïrérer , 
en contant quelque 
chofe, ces paroles, 
dit-il, dit-elle. 

A. Sur-tout on fe 

ardera bien de dire 
&une Perfonne, qui 
vient de parler, fil 
ce que vous racontez 
effvrai, ie. ,; 
[Madame dit vrai c'en 
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gat : minnfque adhuc 
livet “corrigere , licet 
hallucinetur , ut fi Ca- 
piendo … Francifcum 
Primum pro -Carolo 
Quinto , diceret : 
Francifcus Primus 


Carolum Quintum 
ad urbem paraviam 
captivum fecit: 


B. Inbumanum quo 
queef; nt arbitror y 
dicere fæpeque repete- 
re, Intelligis-ne be~ 
né ? aut me benèin- 
telligis? pron? etiam 
tediofum eft ; aliquid 
narrandò™! y ‘reiterare 
hci verban, .inquit 
ille; ait illa. 


A: Imprimis caven- 
dumerit, ne quis ali, 
qui jam aliquid nar- 
ravit , dicat, fiid 
quod nårras- veram 
(106 repa" VIA 
Domina vera profe- 

ej 
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efl fait mais bien, 
[elon ce que Monfieur 
raconte, que Madame 
dit &c. 

B. Nous paflerons 
plusoutre, quandil|do 
Vous plaira, j'ai 
quelque perite afai 
requi m'apelle, 

À, à demain donc, 
Monfieur, je demeu- 
re Votre Serviteur. 


Entretien V. 


rat,actumeft, fed, 
juxta id quod Domi- 
nus, vel Dominadi- 
cit, Le. 
B. Pergemus , quan- 
Vobis libuerit.» el? 
mibi aliquid. negotiis 
quod me avocat. 


A.. In craflinum-igi+ 
ur, Domine fumtuns 
famulus. 


6. Entretien. 


De la Converfation. 
3 

À, On fe gardera 
bien. de fommeiller y 
de bailler , ou de s'ar 
longer, quand,quel- 
qu'autre | parle. -de 
méme que l’on ne 
doit point parler du 
tems yni de l'heure 
l'on ne veutperfua 
der que l’on s'en 
nuie & que la com- 
pagnie n’agrée pas. 


6. Colloquium, 

De GConfervatione. 
3. 

A. Non Dormitan- 
dum .erit, ofcitan- 
dum saut corpusex- 
tendendum dumaiius 
verba facit: prost de 
tempore neque de 
horà loquendum,eft 
fi guis nolit perfundere 
quod cum, faftidio in- 
terfit Cr, quod. Coy- 
fortium difbhceat. 


B, Que dites Vous |. B. Quid destisjudi- 


de 


ju 


tone: 


jitatr 


use 
M. ais 
qui de 
ge 0$ 
ameh 
fade 
di 


j Cor 


gan- | 


Entretien VI. 


de ceux , qui mon 
trent beaucoup d'en- 
jouément, qui fola 
trent avec l'un eT avec 
l'autre qui trépignent 
des pieds & quijouënt 
des mains ? 

A. Cela ent fon 
Ecolier , les Perfon 
nes -de Qualité fe 
montrent toûjours 
modeftes ,& princi- 
palement parmi les 
Dames, {ans s’amu- 
fer àpatiner & à por- 
ter la main tantôt à 
un endroit & tantôt 
à unautre 

B. Quelle eftime 
doit on avoir pour 
ceux, qui dans laco- 
lore,;ou autrement, fe 
Prennent, une dent 
avec Dongle pour 


marquer du mépris | 


en difaut, jene men 
foucie nonplus que ce- 
laou qui font narque 
avec les doigts? 

A. Ces chofesn'a- 
Partichhent. qu'aux 
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cas, Qui magnum læ- 
titiæ  fpecimen -o- 
ftendunt , qui, cum 
hoc vel alio fulre- 
(cunt, pedibus sdi- 
gitisgue ludunt. 


Ac Iliad- Scholarem 
redolet: ; Nobilės fe 
femper modeflos præ- 
bent, & precipue. in- 
ter. Dominas , ndn 
manibus palpantes , aut 
cas nunc in hunc nune 
in alium locum inferen- 
tes, 


B. Quid fentiendum 
eft deilis; qui excan- 
defeentis ant aliter, fibi 
ungue dentemarripiunt, 
ad:defpeétum oftenden- 
dum, dicentes ; mon 
pluris-hoc velälle, 
facio: Vel qui digi- 
tis Nargüe faciunt. 


A: Heco funt figna 
COUM o qui ex face, 
eL- 
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Perfonnes de la plus |p 


bafle condition. 

B. Peur on guiter 
la Peruque, oufede 
pouiller en une Corn 
pagnie, 


A. Ceux qui en- 
tendent leur monde 
nele feront*pas ; ils 
fe garderont uffi 
de rogner les ongles ; 
de fe grater quelque 
part , & méme! de 
prendre leurs panton- 
fles, pour fe mettre à 
denr aïfe. 

B. Je connoi des 
Perfonnes, qui à la 
venë de quelque Bijou 
font de grandesex 
clamarions, & s'em 
preflent de porter la 
main deflus pour 
le mieux confide- 
rer. 

A. Ces Perfonnes 
font voir qu'elles 


n'ont jamais rien vů | 
& ils: fe rendent far |: 


là ridicules , vain 


lebis funt, 


B. Licetne Coman 


fiétitiam deponere, 
aut faliis indumen- 
tis fpoliäre in Confor- 
tio. 

A, Quinoverunt qho- 
modo vivendum fit, id 
non faciet, ec un- 
gues decurtabūnt ; 


nec fe fcalpent, imo 
nec crepidas “aflu 
ment ; ut“ commo- 


dius effe poffint: 


B, Novi, qui incon- 
[betu Monilis cujufà 
dam in exclamationes 
ingentes prorumpunt , 
manusque præcipitan- 
terin illudinjiciunt $ ut 
attentiori animo intue- 


jantur, 


A. Ejufmodi Homi- 
nes, Je nihil amquaim 
Il Aa Aer 

a fe rediculos perhs- 
bé ent ; pronti faciimt ilih 
que 


quef 
mohir 
bi 

Mjere 
chof 


mam 
nere y 
men- 
mfr 


tqm- 
fr, 1d 
p un- 
junt H 
„imo 
affu- 
amo” 
(0 


fn con" 
( 

cunj” 

ñ pions 

apun? , 

f 

pi an 


pii” 


Entreti 
que font ceux qui fe 
mohirent froids ouin 

diferens lors que la 
chofe eft d'impor- 
tance. 

B. Il a encore 
beaucoup.de chofes 
à dire fur ce fujet; 
Ädonlieur, comme: De 
ne point faire per- 
peruellement le Fe- 
remie en Compa- 
guie , ou fe plaindre 
de quelque chofe, 

De. ne point re- 
garder par .deflus 
l'épaule de queleun , 
quilir.ou quiécrir. 


De. -ne point s'a- 


procher. trop prés/ 
deceux: qui content| 
de: l'argent, ou d'un 
coffre ouvert 

De ne point de- 
meurer dans un.Ca- 
binet; lors -que Je 


Maitre fe trouveroir| 


obligé d'enfortir. 


De në point Jire 


-en prefence. des Per- 


donnes de Qualité 


en VL IT 
Hqui fe ind: fferéntes & 
fcigidos prebent dum 
resalicujusimomenti fe 


offert 


Multa adhuc dicens 
da fant:hac de re:, Do- 
mine ; Non enim con- 
venit: continuo.Jere- 
miam agere in Cone 
{crtio dere aligua con- 
querendo: 


Non afpiciendum eft 
pen Numeru m legen- 
tis aut fcribentis. 


Non nimis prope ac- 
l cedendum adieos, qui 
| pecunias... compu- 
tant ant ad. citam 
|apertam. 

Non . manendum in 
Mufæo dum Dominys 
\éxirebenetur, 


| Won légenda prefen- 
tibus Hominibus infi- 


Conditionis 
quel- 


gùis 
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quelque- papier que 
lon nous viendroit 
rendre 5: à moins |! 
que d'y étre obligé 
par uu, ordre ex- 
prés. 

De ne point re- 
garder les livres d'u- 
ne. Perfonne, que! 
l'on doit refpecer. 

B; Continuez; Aon- 
fieur , je Vousécon 
te. 

A. Il eft de la Ci- 
vilitécderecevoir de 
bout: & decouvert 
celui ; quinousiveur 
parler , quand ce ne 
feroirqu'èn Laguais:! 
Sur quoi l'on re 
marquera, qu'en par: 
Jane à une perfonne 
de qualité, quia-des} 
väletside pieds dene 
lui pas dire: Un de 
vos Laquaisy:: Mon- 
ficur ,&c: mals, un 
de vos Valets de Pied : 
&aune Dame: 7: 
ire! Demoifelle s Votre 
fille; owi femme“ de 


en WT. 

charta aliqua aute 
piftola, quenobisitra- 
ditur y nii iliud jubeat- 


Non infpiciendi ali- 
cnjus libri 7°: impri- 
mis. Perlon gue no- 
bis honoranda efè. 

B. Perge Domine, 
teandio. 


A. Honeftum efs 
fante pede @ capite 
aperto'excipere, illum, 
quinobifeum valt loghi 3 
C fi foret: famulus- 
(Or hac in re'notabi- 
tur , quod loqueñdb 
cum. Generofo quo- 
dam: cui funt famuli, 
ut ei non dicatur è Unus 
ex tuis famulis, Do- 
mine, fed Urns eo- 
rum ; qui tibi à pedi- 
bus funt: € Mätro- 
tronæ, TuaDomi- 
cella ant a Camera, 
C non tua ancilla. 


cham- 


tend 

f Coftrs 
tire po 
foin í 
que 

la ch 
mémi 


pali- 
npr- 
g no» 


nes 


Entretien VI. 


chambre , & nos pas, 
Pôtre Servante. 

B. Peuronfansin- 
civilité fe méler dans 
un entretien particu 
lier , ce qu'on recon 
noïtra lors gwon en- 
tend changer deti 
fcours, oùqu'onfere 
tire pour par ler bas. 

A. Il neft pas be 
foin de Vous dire 
que. Non, puisque 
la chofe parle d'elle 
méme; Vous fçavez 
aufi que dans les 
<Afjemblées. de Cere: 
monies comme de 
Noces, de Batême ,& 
de Funerailles , Les 
«Auteurs & les Con- 
viés ont toüjours le 
pas, & lors qu’il s’a- 
git de la Ceremonie 
méme, Les. Auteurs, 
quoi qulnferieurs doi. 
vent avoir la prefe 
rence : Comme aux 
Nôces, l'Epoux& l'E- 
poufe. 


En un. Batéme,les 


B. Licet-ne fermo- 
ni peculiari fe immi- 
mifcere , quod appare- 
bit dum difcurlus feu 
[ermo mutatur, dut 
ad fubmifje loquen- 
dum retrocedit quis 


À: Non opus. eft tibi 
negando ' refpondere, 
quandoquidem res ipfa 
loquatur, Te quoque non 
fugit quod in Conven- 
ubus Ceremonia- 
trum,#t Nuptiacums 
Baptifmi, €@* Exe- 
quiarum Authores 
7 Convitæ femper 
primum occupent  lo= 
cum dimque de Ce- 
remonia ipfa agitur 3 
Authores licet'infe- 
riores. praferendi funt » 
at;in, Nuptiüs  Spon- 
[us €’ Sponfa, 


In Baptifmo'Sufce= 
Com- 
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Comperes & 
meres, 

Er dans un Enter 
rement les Parens du 
mort. 

B. Qu'ya-tilaob- 
ferver à la Come- 
die? 

A. Siles Loges font 
joignaor le Téatre, 
les meilleures pla 
ces font les plus'éloi 
gnées, & fi elles font 
feculées, c'elt toutle 
contraire, 

B. J'ai goûté tout 
ce que Vous venez 
de medire. 

À: Je ne m'y fuis 
pas étendu ; comme 
vous avez vů , le re- 
fte fe poura dire une 
aurre fois, 

B. Je vous atens 
donc la femaine qui 
vient fùr les- neuf 
heures, s'il Vous 
plait. 

A. Monfeur, Vous 
me verrez comme 
vous le fouhaitez. 


les Co- 


Entretien VI 


prores, 
t 


Etin Exequiiss 
Defun&i  Confän- 
guinei, 

B. Quid in Comedia 
obfervandum ? 


A, Si Cobicula fint 
juxta Theatrum , 
precipua doca funt re~ 
motiora hi autem re- 
mota fint , contrarium 
obtinet. 


B, Omne ‘idi; quod 
dixifli percepi. 


A: Non prolixus ad- 
modum fur, ut vidifh, 
quod fupereft alidvice 
dicetur. 


B. Te igitur praflo- 
lor hebdomade fequen- 
ti, cieca nonam; filu- 


bet. 


A. Dominus , jüxta 
bene placitum me vifu- 
ras eft; 


7.En- 


Eñtretien 


KET: 


7. Entretien, 


De La Converfa- 
tion. 


grande 
ment, 

A. Vous me vo- 
icz ; Mionfieur , com- 
me je Vousaïpro- 
mis, 

B. Me voici aufi 
préc à Vous écou 
ter. 

A. La crainte, que 
j'ai eu de, Vous en- 
nuier m'a fait pañler 
fort legerement far 
beaucoup de chofes, 
que Vous ne ferez 
pas fiché d'enten- 
tendre 
B. Vous ne nen- 
nuirez jamais. 

A. Pourcommen 
cer par l’abord d'u- 
ne Perfonne feule, 


| VE Colloquium. 


De Converfatio- 


BE. 


4. 
B. Domine , me 
admodum tibi deyin- 
fo 1 
ctum redijis. 
À. Me vides, Do- 
mine , nt tibi pollicitus 


[um. 


B. En me quoque'ad 
tibi aurem prebendam, 
expeditum. 

A. Timor quem ha- 
bui ne tibi moleftiam 
crearem, non pirmifit 
ut diutius me exten- 
derem fuper multisre- 
bus, quas cum gaudio 
fortafje ardies. 


B. Nunguam mihi 
moleflus eris. 

À. Ut initium facizn 
ab unius Perfonx 
Acceflu ; nos eff a- 

G ilne 


Entret 


die, ou qu'elle écri- 
mas atendre! c 

qu'il ait achevé, ou 
qu'il témoigne de 
nous voüloir par- 
Jer. 

B. Ne peutonpas 
s'aloic , lors que 
l'on eftentré 

A, Siononle veut 
ilfaut obeir mais a 


ye ? 


vecre/bell & prendre 
le bas Lai du côté 
de la part, par où 
l'oncfteutré. | 


Le fauteuil eft lesie- 


gele plusconfidera- | 
ble „la ch aife à dos a- 
prés ; à enfuite le 
placet ou l4 chaife| 
pliante. | 

B. Où fe faut il! 
placer , fe peut on! 


uiertre où l'on veut? | 
| 


ten VII. 


ertenda, f fludiis în- 
combat aut fcribat s 
fed exvectandum efè 
donec abfolverit autin- 
dicium det fenobifcum 
fermonem  inflitnere 
velle. 


B. Licet ne poft in- 
greffim federe. 


A. Sivelit obedien- 
dun eff , fedurbane 
Done inferior eli- 
gendus eft , qui estja- 
nug ne per 
guam ingri ofjus quis 
l el, 

Fauteuil, eft fedes 
prima, La chaife à 
dos, fecunda ) È po- 
ftea le Placer vel la 

chaife pliante, 


t 


B. Quis locus eligen: 


gendus , poteft ne quis 
talem ac vult locum 


f eli igere ? p} 


A. L'on fe metera 
vis à vis de la per- | 
f yuri 


A. Locus erit eligen, 
dus. è regione hoïinis 


h 


] 
prime Kog, 40 el te- 


lui 
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lui témoigner que flandum , quod paratg 
Fon eft préc à Lé- | fumus ad ipfi aurem 
conter , fans touré- | prebendam, non tamen 
fois fe tenir deja fronte, fed corpus - 
front:mais tournerle |ligua ex parte ad latus 
corps un peu decôié, lvertendo > quoniam il- 
cette pollure érant la corporis difpofitio 
plus refpe@ueute. (humilior efl. 

B. Queljugement | B: Quid de élllis, 
faites vous de ceux qui tecto capite Jint 
qui demeurent cou- labfque mandato fentis, 
verts fans comman. [qui crura complicang 
dement , qui croi- qui cum Chyrotecis 
fent les genoux, qui| ludunt, eas deponen- 
ne font que badiner! do & induendo , @* 
avec leurs gands encom pileo, gui na- 
les Gtanr & les re--|res , purgant, € fe 
mettant & avec leur ungibus fcalpunt, 
chapeau , qui fe fou- [ac fi pediculs .frate- 
iMept, dans le nez ren. 
& fe gratent com- 
me s'ils éroienr 
Pleins de vermi. 
nes, 

A. Toutes cescho-| A, Omnia illa rufli- 
fes fentent le mal-| cum redolent æquè ac 
honnére avfi bien | prins fermonem incho- 
que de prendre ,le|ari , non eæpectando 
Premier , la parole > |donec nobilis primus 
fans attendre, gue |locutus fuerit, 
la Perfome qualifiée 


G 2 


ait parléle premier. | 

B. Peut on cracher | B. Poteft ne quis abf- 
fans incivilicé fur léjgue t ulticitate fpuere 
pavé dans le Cabi ln pavimentum in Mu- 
act d'un Grand? |£ Mägnatis cajaf- 

dam. 

A. Ceux qui en-| À. Illi; qui boneftè fe 
tendent leur À Vonde gera je noveruit infiro- 
crachent dahs lèbr|phiolim fuum fpuunt a 
amouchoir, en fede- | vultum avertendo ; nec 
tournant; & nere- | of quam fputum eje- 
gardent pas aprésa cerint afpiciunt , quem- 
voir crache, cequ’ | admodum noniulli ; qui 
ils ont fait, comme | procnl! dubio fibi ima- 
quelques -uns ; qui ginantur Uniones & 
s'imaginent » fans margaritas /puere. 
doute, qu'ils cra- 
chent des perles, 
ou des diamans. | 

B. Sil'on voitque| B. Siguis videat qod 

erfonne Que [nobilis HA, fe de 

ine d e |ftrophio! os nonne hu- 

fon mou (mänim efè fuumeiof 
pas|ferre ? 


lu! 


| 
| 
| 
| 


contraire | ya, nifi po- 
à moins qu ‘elle ne et purum , ri- 
dem mo- 


qu'il fürnec, ce e ldoac Tabaco nti, fi 
soit une incivilng f; 


de méme que. de] 
prendre du Tabac, fi| 
la Perfonne pour qui| 
nous, devous 
du, refpe&. sunen] 
prefente, familiaire-| 
ment, &encecas,ul 
en-faut. prendre ou 
en faire femblanr. 
B. Peut on cracher 
dans le feu,& fe faifir 
des pincettes: | pour 
l'atifer > 
A. SilaP. Q. fait 
mine de le. vouloir 
faire, il fautle pre 
venir, &. fe.mettre 
en devoir de lefer- 
viren acommodant 
le feu, &ne fele- 
ver pasle premier 
fans neceflité, on fi 
Ja Perfonne 
quion doit avoirdu 
refpet, nete leve 
& encecasil ne faut 
pas demeuteraffis. 
Que diresvous 


pour 


des mansire 


laslanaœnue A 
iz langue ; 


avgir |i 


non utatur x apt fc 
iter oferat ET hoo 
utt, 


fu, oporbe? 


B, Sunt, quiin ignem 
[pma ant fercipesque ar> 
ripiunt ad ipnent exci- 
tandum. 

A. Si: Perfone Illuz 
firis ; fe id facere vella 
ofiendat , prævenienda 
efits € ei infervire 
debet ignem difponen: 
ao, nec primus | [urget 

nte A tate, 

> qui iobis eft 
ver erand us furget 
TR 
guogue. 


3 , 


b cm 


Eji Jurges 


| ` j 
\ lis ,qui Italorum 


potius manisis 
lingyá lüguja 


G Le 


qiam 
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Entretien VII 

De ceux qui ata-|##r2 De His, qui cons 
chear Les boutons |fabñlando nodos e: 
en parlant à force de | vellunt eos trahehdo? 
les tirer?De ceuxqui De iis qui pugnorum 
donnent. dés: coups his: eos profequune 
de poing pour mar |tayin Aic itia fignis 

leur Amitié & | cognatgne alios ipfhs 
autres pur pari referre, € 


QUEE Cur 


d'obliger les 


à lestraiter à la pa 
reille & à leur faire | 
demander quartier? 
A, Ge fbntdes Ve 
ritables badins s il! 
faüt éviter tons les! 
geftes & routes lés| 
grimaces d'habindes , 
comme de /emordre 
les levres, de chpher 
lesyéux ; 8 def faire | 
crâgher les doigts eue 
les tirant : Comme 
il eft mal-feant d'a: 
voir une cohtétiäncé 
fiere & dedaignénfe. 


ut Veniam d 


efficere? 


A.i Peri  hifiriones 


eprecentnr 


fint, cavendum eft ab 


omibus gefibus , ©” 
confuetis gefticula- 
tionibus; ut: finty 
fibi- labiâ nordete , 
déülös clañderé di- 
gitisque ftrepitum 
edere cds trahéndo , 
uti non, décetvülruni 
fupétbüm. € infa- 
tum praeferre, 


B. Eftil bien feant 
de rire à gorge déploiée| 
pour quoi que cel 


foit, où rire incef-| 


famment & fans fü- 
jee à 
A, L'un & l’autre) 


B. Decet ne cachin- 
tios édere ; ant con- 
tino © abfane ratione 
effuse ridere ? 


À, Utrumguen 


oneft 


nc 


Entretien VII: 


ne fe fair que par 


ceux, qui he {ça 
vent pas ileur Morn 
de 

B. Jen connoi 
pourtant quelques 
uns qui ne font ja 
mais mieux connoi- 
re qu'ils font honi- 
mes que par. là & 
qui faute de rai 
fon pour fe mon- 
trer tels, ils le font 
voir, par lenr is rei 
tecé, 

A. Ils font fans 
doute du fentiment 
de ce Philofophe:;, 
qui foûtenoic que 
l'homme feula leris 
en partage 


ge. 
B. Je me trouve 


ep 
r SE 
ujui, nifi illis qui ignos 
rant. rectum: vivendi 
modum, 


fu 


L B. Cogritos tamen 


habeo © qui nunquam 
|melius fe homines efje 
pate-facinnt, quam rifu 
continuo : quia rationis 
defeétu ; freguenti ca- 
chinno 3: humanitatem 
fuam exponint, 


A. Sunt procul dubio 
diférpuli -illius Philofo: 
phi ;quiillius erat fen- 
rentie folum hominem 
ridere, 


Sunt amii inyi- 


B. 


obligé de rendre yi- | fendi; cras mihi bonor 


fite a quelques amis, 
demain j'aurai | 
l'honneur de vous! 


EONO., 


| erit te iterum videndi: 


Entretien VIII, 


De la Converfation 
fi 
A" Quoi quela 


coùtume ait intro 
duit de dire à ceux, 
qui éternuênt. Dien 
vous benie, & méme 
que les faperfhcieux 
en facent un point 
de la Religion ; ce 
n'efbtoutéfois, qu'- 
une pure folie qui 
merire d'étre fiflée, 
ikfufit de fe deconvrir 
& de faire we pro 
fondereverence, 

B. Que dites vous 


de ceux qui fonti 


gloired'éternuty-avec 
éclat? 

A. Ils fe montrent 
aufi fots; que ceux 
qui apellenr leurs 


zi yo — 
8, Entretien : | 8, Colloquium 


De Converfatione 


f. 


A: Licet mos obti- 
nierit , ut fi quis fter- 
nutet, dicatur, Deus 
te benedicat : imo 
fuperftitiofi #d Reli- 
gionis puntum di- 
cant, mera nihil-omi- 
nus ftultitia ef , ghe 
meretur explodi , fe 
detegere ac profon- 
dam exhibere reve- 


rentiam fafficite 


B, Et guid de illis, 
qui magno cum ftre- 
pitu fternurare glo- 
rianiiiy? 


$ 


Ife prebent, ac illiguè 
|fos domefticos altå vo- 


domeftiques à bau- |ce accerfent ; ac fi in 


tevoix comme s'ils 


(fÿlva quadam degerent 


croient en un bois lpleno. gutture vocife- 


criant 


Eñtretien VII 


criant à pleine réte 
Quentin y la Flûte, 
venez ici au lieu de 
les aler apellereux 
mémes doucement : 
car il eft: incivil & 
mal-feamr de crier, 
comme des érourdis 
les uns aprés les au- 
tres , & s'entredire 
de la forte, ce que 
l'on a à dire. 

B.N'eft-il pas bien 
feant d'être atentif 
& de préter l'oreille. à 
ce qu'une Perfonne, 
pour qui on a-de 
l'eftime , fans lui 
donner la peine.de 
repeter la- méme 
chofe? 

A. C'eft une elpe- 
ce de mépris que de 
faire autrement, de 
méme que de Pinte- 
rompre où de lui con 
tredire ; fi ce. n'eft 
aprés lui-avoir de- 
mandé excule. 

B.. Quel eft vôtre 
fentiment touchant 


153 
rantes , Quentin-la 
Flûre veni huc’, non 
autem ipli-met: aut per 
alios vote modeflđ ap- 
pellent Urbanitati 
enim adverfum C7 in- 
decorum elk clamarein- 
fanorum inftar s CF ita 
illis: nota facere ea, 
querfunt impertierida: 


B. :Nonnesadmodun 
honeftum ejk- fearten- 
cum oftendere , au- 
remque prebere ver- 
bisillins ; quem magni- 
facere debemusyne ean- 
dem rem repetere cogar 
tur. 


A.: Aliter: fè gerere 
inbonelum ejt , uti 
etiam ei contradice- 
re ; aut cunt inter- 
rumpere nifi petit 
ab eo prins venin 


Quale fers judi- 


B, re ; 
cium de Complimen- 
G5 


la 
1e5- 


154 
lés Cornplinens ? 

A. Les plus courts 
fontles meilleurs-& 
j'eftime qual vaut; 
mieux répondre a- 


| 
vec’ des Reverences | 


qu'avec de 
difcours. 

B. Quel jugement 
faites vous de ceux 
qui jurent ? 

A: Je foutiensque 
les jnremens {ont ‘de 
trés-mauvaile grace 
dans le difcours & 
rémeceux, quine 
font d'aucune figai 
fication, parce qu'ils 
fentent le chartier , 
8 que l'un & l'autre 
perdent Le relpeét. 


longs 


B. Qne dites vous 
des Contentions y des 
Rodomantides ou Ga 
fconades & des Con 
traditions choquan 
tes ? 

A. Je.dis qu’ 


elles 


Entretien VIT. 


tis? ? 

A: Brevifima fant 
optima , illiufgue fam 
jopinionis , quod præftet 
reffondere « Reveren- 
têr, guam longis ©" 
prolixis fermonibus, 


B, Quid de Fura- 


Hs de 


A, Nemo mihi per- 
fvadebit ; guod jura- 


menta fi: toleranda , 


2 contra fufineo, quod 
inter fèrmones admo- 
dum: inbumant fint y 
imo etiam illaque nnl: 
lamin fe continent em: 
phafim aut fignificue 
tionem , quoniam áu 
rigam tedolent , 
quodutrumgue dedeco- 
rè afficiant, 

B. Quenam ef de 
Contentionibus ; Ja- 
étationibus ac Gon- 
tradiétionibus keder- 
tibus fénténtia à 


(V 


À, Aio pare cum 
vont 


Hap 


E} 
vont dé pair avecles 
Biafp hemes » & qu'el 
les ne font prati- 
quées , que par -des 
Perlounes qui sen- 
tendent mal 
monde , auli bien 


tretier 


| futik 
| ab à ilis ; qui honefkè vi- 


VT. 155 
Blafphemiis obtinere 
gradum, ejufmodique 
son ufurpari nifi 


|vere ignorant, egue be- 


leur |ne ac ill qui Compa- 


jranivè fibi laudes ar- 


que céux qui fe don | rogant. 


nent des Louänges| 
par Comparaifons, 


B. Si quelcun par! 


Egquivogues-ou autre- 
ment comme par | 
paroles couvertes, 
qui marquent quel. 
ques ordures & qui 
laient la moindre 
idée de alerté | fe 
veut mettre bien 
dans  l'efprit -de 
quelcun, ou rejouïr 
une Compagnie , 
croiez vous que c’eft 
le vrai mojende Par- 
yenir? 


A. I né feroitpas 


befoin d'en donner 
des Regles, non plus 

que pour les paroles | 
ouvertement fales 
fi pluficurs n'en ir 4 
foienx : 


) 
i 


B. Si quifpiam Equi- 
voce aliové mod 
verbis obf£urss fordès 
(aliquas ivolvepti bis f 


tt 


[ac minimam fþurcitiei 


ideam relinquentibns 3 


alicujus. animam fibi 
conciliare cupiat Con- 
[ortiumque Letitià affi- 
cere, arbityärisonesid 


verum effe medium fco- 
|pum atting rendi à 


A, Finus Canonibus 
opus non foret, ut nec 
| verborum apertè ob- 
lecznoram nif plari- 

miea re abuterentwy: 


G'6 


Qu e 


Entretien VIII. 


Que filon ferrou- 

ve en une Compa- | 
gnie soù celaarrive, | c 
il faut bien fe garder | 
d'enrire® mais faire | 
femblant de n'ya 
voir pas pri le 

B. Je ne daute pas | 
de la à trop f tarde 

Curiofité envers Les 

Per{onnes qui font| 
au deilus de nous & 
méme envers les pa- 
reilles: ne: foit:Cho- 

ante. 

A: JLeft vrai fi l'on 
ne fe fert de quel 
ques termes relpe 
gueux , comme :| 
Vous vous trouve 
rez fans doute, 
Madame à cette en- 
trevûé, 

B. Je connois quel- 
quès uns, qui lors 
qu'ils parlent , éle- 
vent tout d'un coup, 
la voix, & en parlant 
leur arrofent le vifa- 


Siautem guis i iterfie 
confortio, ubi id acci» 
dit ; arifu abflinendum 
eft, fed ad id. nomat- 
ter diffe fimulare. 


B. Nullus dubitoqu 


mmia curiofitas erga 
Perfonas ; nobis fupe- 
riores ut eham ergano- 
injuriofa 


bis fimiles 
fit. 


À: Verum eff," nifr 
termini quidam ur bani 
ufurpentúr , ut: Pro- 
cul'dubio , huic Ce- 
remi Dominainte- 
rerit? 


Notos- nonnullos 
(habeo, qui dum loquun- 
tur , vocem fubito at- 
itollunt confabulando- 
que-vultum faliva af- 


B. 


ge de leur falive & | 
leur crachent au 
nez. 


pergunt eorum quibuf- 
| cum fermonem mifcent, 
“aut innafim fuin 


A C'eft 


giy 


1221 


Éxiretie 


A.C'eftaffurément 
uine 
grande, jl faut par- 
ler à l'oreille de celui 
à qui on veut com- 
muniquerun fecret, | 
& non pas à ou 
c 


E 
fe 
ie 


cr 
la b 


bá 


pá 


Fauc il que la 
vilite 
foit court 
gue? 

A. Je fuis pour la 
courte, de peur qu'- 
elle. ne devienne in 
commode telle 
ment= gwil- faut 
neendye fon tems 

e fortir lors que la | 
Brile On Qualifiée dé 
neare dans lé Silen 
ce , ou qu'elle fait 
connoître qu’elle a 
afaire ailleurs. 

B. Si cette Perfonne 
fait mine de quelque 
Civilité au fortir de 
fa Chambre qu’eft il 
de faire ? 

A. Il ne: fautpas 
faire. femblane que 


e 
€ 


oulon: 


3 


incivilité bien] 


que l'on rend |; 


VIEL 

A. Maxima: eft 
urbanitas: y im aurem 
ET non an: os illins lor 
qui debemus , quem f- 
cnetrcuj jufdam partici» 
| pemireddere cupimus à 


B: -Dum-quifpianeft 
invifendus\, protrabet 


\ne vrfitat Ee è 
| 


ii 


À. E- contra brevem 
efje arbitror, ne anga 
incommoda eyi adat; 
ut tempus fit'eli si 
|guor quis commode ex- 
[eat yinempe dum Per. 
fona: altioris ordinis 
filet s aut fibi alio cab 
effe notum fa- 


eundum 
Ictat, 


id. agendum, 
\ ftin exitn é cubiculo ur- 
banitatem -quandam 
demonffret, 


Au Notumnonfacier, 
\/e animadvertere:quod 
G. 7 lon 
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l'on s'en aperçoit, & 
que l'on fe veuille 
atribuër cet hon- 
neur , en continuant 
fon chemin fans re 
garder derriere foi, 
ou bien en s’arérant, 
comme pour le la- 
iffer pafler ; & mon 
trant par là que l’on 
croit qu'elleaafaire 
autre part. 

B. Pour ne pas 
tomber dans la fau- 
te qüe vous venez de 
des-aprouver , je 
pafferois pour inci 
vil, fi je ne vous pri- 
ois pas de finir cet 
entretien, 

A. Il eft vrai que 
fort peu de chofes fe 
trouvent fur ce cha 
püre, que nousn'a- 
jons touchées, je me 
referverai donc jus 
qu'après midi, que 
je dirai quelque cho- 
fe de la Table. 

B. Cela fe pourra 
faire en d'hant &-en 


Entretien VIII 


fibi illum hondremsexb}: 
bere velit, pergendo & 
non yetrofpiciendo, ant 
manondo , ac fi eum 
tranfire permitteret hoc 
modo oftendens fe cre- 
dere eum alibi nego- 
tium habere. 


B, Ne in eyrrorem 
quem condemnafti 5 ne 
cidam , intrbanus ha- 
berer , fi ut huic collo- 
quio finem imponas , te 
nonrogarem, 


A. Ferum eft, panca 
fupereffe » Qué nontets- 
gerimus , diferam igi- 
tuy in pomeridianum 
(tempus , guo non nihil 


| de 
Jum, 


Menta diurus 


B. Id fiet inter pran- 
dinm ; 69 intereà tem- 
aten- 


s'él 


9; 


lc 


qr 


me 


| 


c 


panc 4 
te 
migi- 
ianu 

itol 
y mni 
duns 


pran” 
à temi 
gieh 
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193 


atendant que l'on! poris 5 guo menfa Jier- 


mette le couvert, 
failons un tour de 
jatdin. 


netur , deambulemus in 
horto. 
1 


9. Entretien 
De la Table. 


B: Vous 
téllement contenté 


ce matih , qué jej 


brûle d'envie d'a 
prendre ce , 
VOUS avez a rnediré 
éecte aprés dince. 
A. Hn'y a rien de 
plus necèflaire à la 
vie quele boire & le | 
manger, aufli eft-il 
commun à tour le 
monde , & Perfonne! 
ne s'en peut pafler 
mais ùn Chacun ne 
S'y prend pas, com 


m'avez 


mé il faudroit, & 
c'eft ici que l’on doit 
s'éloigner autant 
que l'on peût, com 
mie j'ai dit, dela fa- 


9. Colloquium 


De Menfa. 


B. Tantam hoc mare 
voluptátem Banfi , ut 
quod mihi à meridis 


| dictam vis andiendi de- 
que! Jéderio ardeam. 


A. Nil cb pobique- 
magis neceffarium eft 
Vita ita quoque fingulis 
corrinia funt nemoguè 
ipfis carere potel : ve- 
yum quilibet ut decet 
nonutiter, T° hac in lo- 
co éT quoi quis debeat 
recedere in quahtum 
potelE , ut dixi, à natus 


n 


rÊ; brutis imat4. 
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çon la plus apro: 
chante des béres. 

B. Je vous promets 
la méme atention, 
que jevousaiprétée 
auparavant ; com 
mencez feulement, 

A: Comme dans 
tout ce que j'ai dir & 
que je dirai, il faut 
diftinguer les Per 
fonnes ; & mettre 
diference entre cel- 
les‘ de Qyalité , où 
qui fontau deflus de 
nous, & celles; qui 
nous font Inferieures, 
je me raporte à ce 
que j'ai dit dans le 
premier entretien, 
fans qu'il foit befoin 
d'en faire une redi» 
te, qui, fans doute ; 
feroitennuieule. 

B. C'eft ceque j'ai 
déjà obfervé , & à 
quoi je prendrai gar- 
de en tout ce que 
vous medirez, 

A. Etant retenu à 
mangerauprés , d'#-! 
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B. Eandem attentio- 
nem, quam dnteğ tibi 
præbui, polliceor | ini- 
tium fac. 


A. Quemadmodum s 
inomni eo. quod ditum 
€ dicendum eft, ho- 
mines diftinguendi funt, 
Nobilefgue vel qui 
nobis funt Superiores, 
ab Inferioribus fepa- 
randi: me adid:de guo 
actum elt. primo, collo- 
quio refero ; ne opus fit 
repetitione ,que procul 
dubio tædiofa foret, 


B. Id jam percepia 
animoque adero in omni 
eo „quod mihi diéfurus 
€, 


A. Cum guis a no- 


bili invitatuseft;ymanus 
ne 
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ne perfònne de Qualité, 
l’on ne , lavera pas 
avec elle, fi elle ne 
le veutabfolument, 


&loune permettra | 


pas que la ferviette, 
dont on fe fera ef- 
fuié ; demeurs entre 
les mains d'une Per- 
Jonne plus Qualifiée. 


B. Peur'onfe met- 


tre le premier à ta- 
ble? 

A. Sil’oneft obli 
gé de prendre le 


remier place à ta- 


le , on la prendra 


au bas bout , ajant la | 


téte découverte jus- 
qu'à ce que l’on fe 
foit tout à fait aflis, 
& queles autres foi- 
ent couverts : fans 
s’apuier fur la table, 


mais il fautfe tenir! 


droit fur fon fitre. 


B. Je nedoute pas | 


que ce ne foit une in- 
civilité de devorer les 
viandes des yeux, auti 
bien que de porter 
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cum eo non lavabit ; nif? 
| imperet, necpermittets 
ut mantile quo abfterfæ 
fuerint manus, in ali- 
cujus fuperioris ma- 
nbusmaneat, 


B. Licet ne: primum 
in menfa locum occupa? 
re? : 

A. Si quis ad idco} 
| gatur, in inferiori parte 
locum capiet, capite 
| deteéto ; donec omnes 
loca elegerint , ac teffi 
| /tnt , menfe non inniten- 
|do fed-ereéte [edendoin 
fede ua: 


Bia Nullus dubio , 
| quin maxima fit rufti 

citas oculis cibos de- 
|VOrare , gqué ac ma- 
onum patelle primo t 
à 
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la. main au plat je 
premier, 


À. Ouï,bien pour| 


fervir les autres, au 
quel cas on prelen- 
tera  toljours.. les 
meilleurs morce- 
aux, & l'on fe refer- 
vera Je moindre ; en 
quoiil feroit bon de 
avoir trencher les yi 
andes pour s’aquiter 
bién de ce devoir, & 
d'en connoitre les 
meilleursendroits, 
B. Eft il donc per- 
mis de trencher ou 
de fervir à la table 
d'une Perfôme de 
Merite fans fon 
commandement ? 
À. Celt afuré- 
ment yneincivilité ; 
mais on peut fans 
incivilité s'en excu- 
fer fi l'on ne s'en 
croit pas capable. 
C'eft à faire au mai 
tre de la maïfon de 


Entretien. IX. 


ponere, . 


| A. Siid heretut aliis 
|infegviat s euy nig Er 
| hocin cafu optima fru- 
|ffula erunt offerendas 
misimumgue fibi fer- 
vandum. Quare con. 
[ultum foret cibos pra» 
cidere. ac optimas pare 
tes noyifle ; ad: melius 


eo fungendu.officio, 


B, Licet ne cibos rè- 
fecare eofque. offerre 
in alterius menfa, eo 
non jubente? 


A. Procul dubio in 
humanitas eft, imd,, fi 
quispiam illius. capa- 
cem non arbitretur , 
abfque inhumanitate fe 
excufare potefl. Ofi 
cium eft Heri, -autil- 


lius, quem rogat: ut 


trencher , où à celui |ciat » AMPULATE , qui 


qu'il prie de le faire, l poft quam fes 


lit €i 
qui 
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offeret, utad 
placitumiradat. 


ui aprés s'en étre 
aquité le lui prefeñte 
ra ; afin qu'il le di 
flcibuë à {a volonté. 

B. Aprenez moi 
quels font les meil- 
leurs endroits de 
chaque piéce. 

A: Si c'eft d'un 
Chapon apreté dans 
un potage de Santé, la 
Pòitrine elt le meil- 
leuréndroit:, les Cwe 
iles & les ailes vont 
aprés.: Car là Ghiffè 
dáns la Volaille bonit- 
lie ; vaut mieux que 
l'Aile. 

B, Eft ce laméme 
chofe dans les oife- 
aux rotis ? 

A. Les Conmoiffeurs 


de bons morceaux | 


aflûrent que les : # 
les font preferables 
ën Ceux qui grattent 
la terre , & les Cuiffes 
enceux gui Volent en 
l'air, fi vous enex- 
ceptez la Perdrix , 
dont l'.Aile eft. le 


B. Notes fac mibi 
optimas chjuflibet. cibi 
partes, 


A. Si fit Capo ih 
jufculo Olas € u 
vulgo , un potage de 
Saiité , Petas opti- 
mum cénfètur , èrurå 
C7 àlæ fegnuntur:Crus 
enimin Volatili co&o 
praftantiuseft Alà. 


B: ilud ne in toftis 
abibus obtinet? 


À Qi ea ih reëx- 
pertiffithi fnt , affe- 
runt Alas effe praeferens 
das iñ illis gne terram 
fcalpunt, Crura an 
temin illis que per aë- 
rem volant Perdicé 
excepta Ala 
prævalet, 


3 CUS 


meil- 
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meilleur morceau. 

B. Comment ‘faut 
il fervir les Pigeons 
rotis è 

A: Entiers, ou ils 
fe coupent de travers 
par la moitié, 

B. Que dites vous 
des: Cogs d'Inde , des 
Oies ; des Chapons, & 

des Canards? 
A. On enleve d'a 


Entretien IX, 


B Quomodo Paul 
columbarum: aff 
fint tradendi.? 

A. Integri , vel per 
medium refecati, 


Quid de:Gallis 
Indicis, Anferibus 
Caponibus €% Ana- 
ubus? 

A. Primo Crura ab- 


bord: les:Cuifes , &! feinduntur: -deinde 


en-fhire lesAiles : 
mais le Blanc qui fe 
Coupe en long. fe 
peut fervir de meil 
leure grace. 


| 
Bi Dites, s'il vous 


plait , deux. mors de 
la groffe viande, 

À. De la Piece de 
Bœuf., l'endroit le 
plus entrelardé elt 
le meilleur: du Fean, 
le Rognon & le Rife 
prelent. par hon 
near : Quant à la 
Longe on la coupe 
par e milieu, alen- 
droit le plus charnu 


Alæ + Verum Pe&us 
velle Blanc que: in 
longas fecatur partes, 
| honeftiffi ime offertur. 


B. Duo , autitria, 
quafo verbadicas; de 
ibis cad bde, 
À, Ex Came Bu- 
bula ; locus pracete- 
ris pinguedine: mixtus 
in deliciis ef : Ex Vi- 
tulina , : Renes er 
Glaudes Ma pinares 
Honoris ergo: pre 
tantur, Quantum 
Coxam per! m 


 äabfcin 
| 


Entretien 


B. Vous venez de 
narler des Volailles & 
de la grofle viande: 
Que dites vous du 
Lievres ; du Levrant 
& du Lapin. 

A. Les plus friands 
morceaux, fe trou 
vent aux Cofés de la 
queue, le Rable, les 
Cuiffes 8 les Epaules 
les fuivenc: mais du 
Cochon de Lait, la Pe 
au & les Oreilles , 
font les plus efti 
mées des-frians. 

B. Venons aux 
Poiffons & voions 
quels en font les 
plus frians endroits. 

A. fuis pas 

fair du fenti- 


ment des Traiteurs, 


gui en cftimenc fur’ 


la 


tourt la Téte, & ce 
qui aproche, lice 
neft de ceux qui 
wont qu'uné épine 
qui va tout dulong, 
comme de la Sole 


en 
t 
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ubiplusicarnis babetur. 

B. De Volatilibus 
gy de carne rudiori ; 
fermonem babuifti : 
Quid ais de Lepore s 
Lepufculo € de Cu- 
niculo ? 

A. Fruffa délicatiff 
ma ad Caudæ alas in- 
vemuntur , Lumbus; 
Crura € Scapulæ 
fequuntur: afbex Ne- 
frende Cutis 7". Au- 
res plurimi fiunt deli- 
cat palati -homini- 
bus. 


B. edd Pifces ve- 
namus , ac videamus 
| quenam corum fint de- 
|licati{Jimæ partes. 
|. A. Non idem fentio 
|\cum Commeflatori- 
| bns , qui præ aliis Ca- 
| put éffimant ; quodque 
jeft proximum, nifi eo- 
ram ati únicam [pinim 
[babent a Capite ad 
|Candam fe extenden- 
Îtem, ut eft Solea ; cit- 
(jus pars eft deli- 
& dont 


media 
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& dont le milieueft catiffima y, qwe non 
le meilleur, que l'on | Coicro fed Fürca aj- 
ne prend pasavecile funitr ; ut in Orbe 
Couteau , mais avec prafentetur 
13 Fourchette pour le 
prefenter. fur: une 
cAffe tte. 
sB) Faurilipéler les | :B.- Suntine finaus 
fruits pour les presl denudandi , ut ofèran- 
fenter, ur? 
A:lleftindifereat, | A. Idem eft, nonde- 
il faut füivre la Coû. flecendum (ff a Con- 
tume du lieu où on |fuetudine loci, ubi quis 


eÑ. degit, 
Quañtaux Qhives, Quantin ad Olivas 


il les faut prendre | Cochleari Jumere o- 
avec la Cuilier , & portet € non Furca; 
non avec la Fourchet- [nifi velit quis ad rifum 
te, fi l'on n'a envie į compellere videntes, 
de faire rire le mon 

de. 

B.: Comment fert| B, Quis mos ef? præ- 
on les Gateanx 8 les Jentaudi Placentas e7 
Tartei de Confitures à |confeQuris compo- 

(fitas. 


A. Oniles Coupe fur] A: In patellis Men- 
les plats, où on les Je atpolitis dividintur, 
a fervis  & fe pren. | € cuityo capiuntir y 
nent avec le plat du 'utinorbe offerantur, 
couteau -pour les 
pre- 


Entret 


B. Eil bien feant 
de tendre (on a/Jictte 
r cere fervi des 


A. Au contraire il 
faut atendre qu'on 
vous ferve pour le 
prefester inconti- 
pent'à celui , qui eft 
plus qualifié , -fi le 
maître méme ne vous 
l'a prefenté, car eu 
ce cas il faut le gar- 
der. 

B. A quiapartient 
il d'inviter Jes Con 
viés à manger ? 

À. Au maitre dela 
mailon feulement, ce 
qu'il doic faire civi 
lement &. de tems 
en tems, fansavoir 
inceflamment l'oeil 
fur Ja Lerfonne , de 
peur que Pon: ne 
crüc d'étre obfervé 
& pour parler gene: 
ralement , l’on ne 


ien IX, 


fer une. 
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B. Nome ruflicume 
eft Orbem: fuum por- 
rigere y ut primus quisy 
de eo quod ‘optat fibi 
inferviatur ? 

A, E contra expetan- 
dum'eft , donec infèr- 
viatur ; hoc facto s. 
Offerendum eft illi qui 
majoris eft notæ, 
nil Dominus zlle id 
tibi obtulerit , quo is 
cafu feruandum eft, 


B Cujus eftConvivag 
ut comedat hortari ? 


À. Id competit Ho- 
fpiti, quod faciet Uy- 
baniter & de tempore 
intempus , non continuò 
oculos defigendo in Con- 
vivas ne quis fibi ima- 
ginaretur fe obfervaris 
C ut loguar generali- 
ter „non debet quis de- 
tineri alios bibentes € 
comedentes infpiciendo. 

doit 


doit pas étre atentif 
à voir manger &| 
boire les autres, [de 
C'eft le bon vilage] 
qui les doit animer | 
&i perluader quel 
c'eft du coeur qu'on | 
les traite, 

B. Ne faut il pas| 
prefer les Conviés 
de boire & fuivre la 
coûtume , qui veut 
qu'on les oblige de 
faire raifon autant & 
plus qu'ils en peu- 
Vent porter ? 

A. C'eft une mé 
chante coûtume , 
qui ne fe pratique 
que trop fouxenes: 

B. Peut on ferv 
avec fa cuilier ce 
qe ’on demande ? | 

llen faut de- | 
sider une autre 
fi vous vous etés fer- | 
yi de la vôtre on fil 
celaiqui vous a prié 
de le fervir ne vous 
a envoié la fienne 
avec fon afliecre. 
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SE vultus amanus qui 
animum dat per/ua- 
detque convivas ex 
corde excipi. 


p 


= 


B. Nonne Convive 
funt cogendi ‘ad fie- 
quentem potum > Juxta 
confuetudinem > que 
poflulat ut proi viribus 
vitro refpondeant. 


À. Peffime note mos 
eft, qui nimium inya- 
luit, 


B. Si quid 


ru > dn pro och- 
leari inferviendum efF?} 
A. Si purum non fit 


(proprium s aliud petet , 


| SERRE 
nifi puan cum orden 
ferit ille , quite rogavit 
lut ei inj lervias. 


Entretien 


Faut il fe dé 
couvrir à table en 
prefentant quelque 
chofe 

A. On le fera la 
premiere fois; fi c’eli 
une perfonne d'une 
qualité  diftinpuce t 
mais fi l'on vous 
prefente quelque 


r 
D. 


chofe , vous l’accép: | 


terez ch yous decon- 
vrant , fi c'eft une 
perfonne fupericu- 
re. 
B. S'il fe touve de 
la cendre ou quel 
que ordure fur lafl- 
ette ou fur le plat, 
eft il permis de lô 


ter en fouflanc del; 


fus ? 

A. Ce feroit une 
incivilité , il faut le 
petoieravec le cou- 
teau où avec quel 
que autre chofe. 

B. Monfiear , fi vous 
le trouvez bon nous 
remettrons le refte 
à unautréjour; Vous 


B. Dum quis in men- 
STE SER po 
fa augan offert, depo- 
nendus elt-ne pilens? 


À. Prima vice , h 
præclarus fit : aft fi 
aliquid tibi offeratur, 
accipendum efl capite 
aperto , dumu fcilicet te 
Nobilior eft. 


B. Licet ne flatu Juo, 
\fordes aut cineres ab 
| orbe removere? 


À. Tihumanum foret: 
cultro, ant alio quopiam 
modo purganda funt. 


B. In alium diem , ce- 
tera rejiciemus» fi tibi 
placuerit, Procul dubio 
‘defatigatus es Domi- 
H dėvez 


Je ferai tout ce 
il vous plaira, je 
ne me lafferai jamais 
lors qu'il s'agira de 
vous. rendre quel- 
ques fervices. 


ne; dique vereor ne 
tué abütar humanitate, 


«Ad omuia me 
expeditum.. reperies 5 
nunquam defatigabor , 
oties fe fe offeret oc- 
cafio, mea tibi præftan- 
dióbfeguia, 


10. Entretien 
éla Ta- 


A. Je Vous lailai 
hier à Table pour en 
{ortir aujourd'hui. 

3, Quoi que nous 
nousy loionsarétes 
long - tems ; Nous 
n'avons pas. pour 
tant fait forcbonne 
chere. 

A. La meilleure 
chere quan puifle 


faire cfkcelle de l'Ef- 


Pox 


` Cela et tres 
rain: & ceh auli 


ro. Colloquium 


Continuatio de 
Menfa. 


A. Heri Mer 
cumbéntem reliqui ut 
ab ea hodie Jurgamus. 
B. Licet diu accu- 
genio tamen 
[TER 


buerimius 


non'indulji 


À; Optime delicig 


int ille ; que: Spivitum 


7 non corpus jp ectant, 


B. Id certiffimum ef 


C7 ited adigor te roga= 
ce 


quime fait pré 
entrement prendre 
a liberté de Vous 
prier de reprendre 


i 
] 
l 


e fil de vôtre dif: 
cours 

A.ll n'ya que lesin- 
civils ou les Perfon- 
nes fujettes à leurs 
bouches,qui deman 
dent quelque frian 
dife ou delicatefle à 
Table ,& quichoi 
fiflent les meilleurs 
morceaux ; quand 
où leur en prefente 
le choix.. Il faut 
s'exculer & répon 
dre: ce quil Vous plai- 
ra. 

B. Peut on fans 
incivilité refufer de 
prendre de quelque 
viande que l’on pre 
fente, en difant, je 
ne mange point de fro 
mage, JC name point 
de viande où ily ady 
poivre, de l' ignon, 

A. Cela mapar 
tient qu'aux Perlon- 


Cr 
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7 
four fum tuam 
Profequaris. 


A. Non nifi inculti aus 
| gule fue mancipia gii, 
| delicias in Menfa exi- 
gunt , atque optima 
frufta'eligunt dum ipfis 
| ft eleélionis copie. Ad- 


ferenda eft excufatio, 


| id quod tibi placet, 
refpondendo, 


B. Licet ne cibum 
oblatum recufare abf- 
que inbumanitate, his 
Vérbis atut fimilibus : 
non vefcor ca!eo, 
non deleétor cibo 
cuiihfunt ccpæ, pi- 
per, EFC, 


A: Illud ineptum eft, 
humaniter -a ccipien- 
H 2 nes, 
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pës, qui nent en-| dum eft , quod offertur, 
dent pas leur mon Jac in Ole relmquen 
aut prendre | dum SSi Antipathia 
aent ce e on | ft invincibilis , nbiles 
prefenre, & le laif- |jus demonfirando. Pe- 
fer fur fon Aliette , (rum Orbis porrigendrs 
fi l'averfion eft in- | est famulo ut ilun du- 
vincible fans faire | ferat, dum id non obfer- 
femblant de rien, |vatur, 

mais donner fon Af- 


fiee à un valet 
pour deffervir lors 
quon n'y prend pas 
garde: 

RR Je fcaï fort bien] B. Me non latet, 
que “cet contre la| comra bonos mores, 
imum patelle manum 
re Cp non ex xpe- 
lonec acceperint. 


bien-fcance de met 
tre le premier Ja 
mainau plat & de ne 
pas atendre que les 
aütres aiént pris. 

A Il faut fe con À. 
té a de prendre à | bos fibi fire 
l'endroit qui eft vis à|pere débet ; delicatif- 

vis de nouslans fou imum non inquirendo 
iller par tout le plar| | früflulum in patella , 
pour en choifir lej nègue brachium exten- 
morceau le plus fti- | dejdo faper patella e 


o in loco ci- 
entes cay- 


and , ni étendre lejr rio fame utinalia 
bras fur le plat, qu 4 fibi ad palatum eligat. 


an a devant fol pour) 
plus 


Entrei 


ateindte à un autre 
plus éloi Hi 


B. Eft permis 


faus SC A la Civilité 


de racler les plats ou 
atifier. fon 
pour la deffecher ? 
A. Comme cela ne 
fe -peut faire fans 
bruit, il ne fe fait 
pas auffi fans incivi- 
lité, la modeftie en 
mangeant elt une 
chofe fort louâble 
& l’agtre au con 
traire elt une mar 
que de gourmandi- 
fe, qui le fair con 
noitre à ceux qui 
autrement n’y au 
TOÏCHE.pas pris gar- 


allierte 


N'eft.ce pas uné 
coûtume lo 
manger 
fur fon af 


ds na 


tendre 


mais d’a 
qu'il foitre 


ien 


r 


A 


B. Poteft ne quis abi 
que 


orbem patellasque 


iihumaoicate 
de- 
tergendi caufá radere? 


A. Ut id abfque fire- 

pitu fieri non poteli abf- 

ue inhumanitate guo- 
Ta fit, DEN 
modeflia eft laudanda , 
aliud econtra gule in- 


dicium eft x que llis 


alias 


gent. 


innotefcit ,. qui 
cam non obf ery 


B. N 
fuum in 
laudat 


are 


: 7 
mne Jujfculüm 
e comedere 
2 4 


Le Jrigi- 


DA 


5 V0 
17 4 Entret 
10 


feroit obligé de 
foufrir fans le Ei ré 
paroître, fi ce neft 
que l'on y ft it force 


la Caufe de ‘certe dil- 
grace fur fon afliec 
te, le couvrant de 
fa main, & ladon-| 
nant incontinent 
par derriere à un la 
quais. 

B. Peuton mordre 
dans fon pain? 


A. Non, il le faut 
couper & mettreen 
le couteau fur | 
la Table lors que If 


Pon veutporte à lal 
bouche ceque l'on 


cou! pë; 

B. Je hetrouve pas 
bien- feant de ron- 
ger les Os , ou de les 
caffer pour en tirer 
la mouélle 


A. Il en faut ôter 


ta 


miétcre | hon 


ien X. 

il pasi debet , nec 
notion fi 
s C7 tunc pru- 
enter caufa illius n- 
funii orbi fuo eft im- 
t eim man 


te g miji 


(illam famulo a tergo 


por rigendo. 


B. Dentibus ant cul- 
tro panis eft ne dividen- 
dus ? 

A. Cultro? qui de- 
inde Menfe ejt impo- 
nendus , dum panis 
fifi Us ori Aa dny. EtHY, 


B. Offa corrodere ho- 
neftum effe quogite non 
duco, aut ea perfrin- 
gere ut inde medulla 
extrahatur. 

A. Caro exeis eff a- 
movenda, q! te or bi im- 


D: 
Ja viande & l'aiant 
mife {ur fon 


allierte, |, 


g'e 


, furca C non 


main , ce feroits’ex- 
pofer à plufeursin- 
civilités , comme 
d'erre obligé deflui 

er fouvent les doigts 
à la férviette & de la 
falir,ou de lesefluier 


à fon pain, ow de 
les lecher, ce quiseft 
encore le plus inci- 
vil. 

B. Je fçai qu'il n’y 


arque les Perfonnes 


qùi n'entendent pas 
leur monde quifau 
cent leurs ‘mor: 
ceaux daasle nue & 
qui imprim centa 
es d igts 
cité dan: 
le; prena 


leur rüufti- 
le (el, au 
lre 


toun 


cou- | 


nim manu fieret digitos 
mantili detergere coge- 
retur quod fordidun 
neh aut pant aj rici a» 
, grod inbon aa ; 
Hj lambere quod Ae 
huc inurbanius. 


B. Fruffrafuap 
læ intingere nunc rafti- 
cum) ejje novi, uti 
rufficitatem fuam di- 
gitis fali mprimeres 
quod fiet vel culiri ti- 


c |fpide vel cochleari 


A 
A. 


le 
anung 


fè nares 


moun- 


chent à decou: 
vert, QUOI qued 
RG a j 
lutenc Ja fue 
du vifage-qui fe gra: 


Ent, ‘qui TOTENT ; 


à: lesrirent fouveur | 
du fond de Lelito 
mach avec éclat, qui 
font des ordures in 
füportables , dont 
on doit s'abftenir, 
ou le faire, fi fecre 
tement que l'on ne 
S'en aperçoivé pas 

B. N'eft:il pas auf. 
fi indecent de man- 
ger une demi-heure 

fs les autres à 

e faire laipe- 
tite bouche ;quede| 
dévorer les viandes 
plütôt, que de les 
manger, en fe hi 
tant ? 

Il vaut mieux 
quiter le premier] 
queledernier: mais! 
la mediocnite eft 
oujours louåble. Il! 
fe faut garder de fai- 


| 
| 


|in Sudario 


HO») qui 


] 
uaorens 


ergunt, qui Je un- 
> . 
fcalpunt ; gui 
te (4/03 


ES redunde 
Gant , Jepeque ex fun- 
de ftohachi cumfirepi- 
tu Jonitus extrabunt, 
que funt fordes into- 
lerabiles a quibus 
eft abltinendum , aut fi 
nonpoffit ; ita in fecrez 
ti, peragende ut aliis 
non pateant, 


B. Nonne egue ri- 
diculum eft modeftum 
fe fimulare edendo , & 
protrahere prandium, 
ac cibos devorare ? 


À. Praflatut primu 
| quis definar quam ulti- 
mus , licet medium te 
nuerint beati. In cibos 
criticum agere eft tur- 
pe: Sermocinationes 
re 


gdi- 
ftu 

sg 
Ae) 
lum 
/ 
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rele Critiquefurles 
viandes: car les di 
{cours trop frequens 
{ur la mangeaille 
font: les -marques 
d’une Ame fenfuelle 
d'une. education 
baffe. 
B. Peutondeman 
der à boire lespre- 


mier & tout haut, 
chez une Perfonne 
de qualité. 

A: Cela fent fon 


J; la ar 
tourdi , ac- mem 


de boire:à-fa 
Santé -en sadreflant 
à elle méme »fitou 
tefois une : autre! 4 


commencé cette | 


fanté il y faut fairé 
ralon, lans apeller 
la Perfonne à sté 
moin ; en difant 
Madame cel à Vôtre 
Santé je la porte à 
Mon/ieur: mais, Mon 
freur. eeft ala fantéd de 
Madame. 

B. Eft-il bien-fe 
ant, en beuyant à la 


enim nimis fre équentes 
de cibis , animum que 
Le” dedi ii notant CI 

educationem fætidam. 


B: Licetne :utpotunz 
quis primus C7 altâ vo- 
> exigat è? 
ce exigat ? 


A; Inurbanum eff, 
utretiam in À dagnatis 
dam : Sanitatem 
Propinare ; eum allo. 
| quendo. Siantem alius 
leim mmGeperit ei fe- 
fPondendu oft cumin 
teftein non vocando di- 
cens., Domina pio- 
pino lin: Sanitatem 
eftram:, eamque 
Domino-offero :7e- 
rum, Domine, pro- 
pino in Sanitatem 
Matrong. 


B. Offerendo Sanita- 
tem. Patris, Uxoris, 
H 5 Santé 


178 Entre 
Santé du Pere, de la 
Femme , où de quel 
que aurre Parent, 
d'ajouter le nom & 
de dire: Æonfieur, à 
la fané de Madame 
Vôtre Femme. 
A..1lfautnommer 
la Femme par la| 
Qualité de fon Ma 
ri, & dire: 4la Santé 
de Madame la Mar- 


iem X, 

| aut alterius Confangin- 
nei licet ne nomen ad- 
dere & diceres Do 
mine; nSamtatem 
Dominæ Uxoris 
tug? 


A, Mariti Titulode 
nana ef? Uxor; ac 
dicendum: Ìn Sanita- 
tem Doming la 
Marquile. 


quile. 

Si l’on nous porte | 
Ja Santé d'unautre, 
ou bien la nôtre il 
eftbien (eant de de- 
meurer decouvert, 
jufqu'à ce que celui , 
qui nous-la porte 
ait bù, & puis s'in 
cliner modeftement 
fur la tables La feule 
inclination fufit en 
vers «ceux qui ne 
fontpas d'une qua- 
litéfieminente. 

B: l'Ordre des AL- 
fiettes doit fuivre, 
celui que nousa- 


Si nobis offeratur al- 
terius Sanitas aut no- 
ftra , aperto capite ad- 
mittenda , donec is gui 
eam nobis offert biberit, 
deinde. corpus modeffè 
inmenfam inclinandum: 
Sola inclinatio. fufficit 
illis qui mediocris fient 
qualitatis, 


B: Orbium ordo eum 
fequetur , quem: jam 
notavimus; ut fcilicet 


vonsdéjamarqué, je! Primatibus © impri- 


veux 


You 
plu 
cipa 
mes 
lesy 
A, 


Dlg 
pull 
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veux dire , que les 
plus Qualifiés 8 prin: 
cipalement les Dä- 
mes , {oient 
les premieres. 


A. Il n'y à rien de! 
lus jufte &'s'il eft 


pi 
queftion deife.curer 
le es de #s,onncle fera 
pas durant le repas 


mais bien aprés ce 


fervies 


>llet , Jedi} 
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mis Dominabus pri- 
mo inferviatur: 


A. i f 
Etfi'dentes finir pnr- 
gandi’ jr ido Cane ant 
| Prandi + temporeinon j 
poft Neag l- 
aut F urc Er 


1] 
Nil 


| tro cà heti 


qui ne fe fera pas | longè minsbnguibus 


avec 
avec une 


un couteau 
fourchette 
encore 
avec les Ongles. 

B. Lors que quel 
cun parle à un au 
tre, qui à mé 
tems porte Je 
à labouche, faur il 
continuer {on : dif. 
cours 

À. ll 


& 


E 
ai m tres mal 
de faire du bruiten ) 
buvant &deponfler 
un grand foùpir å- 
prés avoir bů: 


Eft- il permis de 


ni 


mois 


me | 
Verre 


aut atendre 
qu'il ait bû : 1l efti 
feant| 


B, :Vitrum ori'admo- 
| ventem alloqui nonde- 


cet, fed e xpeëtare cde- 


L 
bet donec b 


A. Donec biberit 
expe&abits Si quis bi- 
bendo férepitumiédat , 
magnumque: fufþirium 
| poftqua m bi A emit= 
tät; indicenter agit. 


B: 
H 6 


Vitrum guod anite 


pren- 


180 
prendre le verre del 
devant:un autre , & 
de le lui prefenter 
aprés y avoir mis le 
nez. 

A. C'eft une inci 
vilité aufi bien que 
de «prefenter. du 
fruit, dont onauroit 
dejà mangé, 

B. Peut on fans 
choquer la ibien- fe 
ance forcir de table 
ayant que la Com 
pagnie le leve ? 

À. Oui -en fe de 
couvrant & faifant 
une profonde reve- 
rence. 

B. Que fäutil ob 
ferver lors que quel- 
cun veut régaler un | 
qui eft au deffus de! 
lui? 

A, Il doit donner| 
telordre auparavant] 
à. fes Domeltiques, 
que tout fe face fans 
confufion & fans 
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troubler la joie; que 
ficela ne fe pouvoir 


aliumeft fumere ;'eique 


| poftquam biberit, offer- 


re; inhumanum eft, 


À. Uti ctiam frudus 
offerre , ex quibus pars 
comefla fuijjet. 


B. Licet ne emenlz 
furgere ante odlios ? 


A. Cur-ni fed deteéto 
capiteprofundaque ex- 
hibit reverentia: 


B. Quid obfervan- 
dum , dur vir precla- 
rus excipiendus ef ! 


A. Cuna: ita difpo- 
nenda fant inter Dome- 
flicos , ut abfque confu- 


fione fiant 5 quod fiid 


fieri nequeat ; refque ut 
optat non fuccedat pau- 
cis fe excufabit ver- 
& que 


Entretien 


que: la chofe n’a 
lâr pas comme ille 
fouhaite , il en de= 
mandera ,enpeu de 
mots, pardon à fes 
Goaneneirde s'em: 
porter contre fes Va: 
lets, comme de les 
injurier, ou de les 
fraper en prefence 
deces Perfonnes ce 
feroit leur manquer 
GE elhea 

Quelle eft. la 


me: - 

bis, In fuos enim Dome- 
fticosexcandefcere ; ut 
injuriis afficiat jaut 
verberibus oneret, præ- 
fentibus Convivis in 
humanum eft. 


B. Quomodo.quis fè 
geret à ue fumpto 2 


a > que Pon 
doit tenir aprés le 
repas , en rendant 
graces? 

A. Il faut fe tenir 
debout ,aprés quoi, 
on fera une profon- | 
de reverence, % la 
Perfonne la plus quali 
fiée, & en fuite à tous 
les autres. 

Voila Monfieur, la 
plus-part de'ce qui 
s’obferve aujourd’ 


Deo gratiarum achig- 
nem agendo, 


À. Stabit » profun- 
damque polfea exhibe- 
bit reverentiam primo 
Nobiliffimo,€7"dein- 
de aliis. 


En, Domine , quod 
in Menfa nuncobfer va- 
tur inter Honeltiores 


hui à la Table, entre 
les Perfonnes qu 
fçavent vivre. 
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B. Vous m'avez 
tellement fatisfait , 
que Je ne me Hafle 
rois , jamais de vous 
entendre, 

À. Vôorrebontéeft 
fi grande, qu'elle 
trouve les chofes 
qui font mediocres , 
tres excelentes. Je 
m'eforcerai dans la 
fuite de nos entre: 
tiens de vous faire 
voir, enabregé, ce 
qui fe doit pratiquer 
en d’autres rencon 
tres. 

B. Je vous en de- 
meurerai -obli 
Demain ; je vous 
atens, 


B. Nunguamme tais 
fermonibus firdum re- 
périres, ita mibi accepta 


fuère, que mibi dixilli. 
A. Tantaest Huma- 


nitas tua, ut res me- 
diocres:,, excellentiffi- 
miasreputet. Id, quod 
in fus tibi no- 
PT debeat, paucis 
fadurus fum, 


B. Tibi obfiriftusero, 
eras te manfnrus fum. 


11, Entretien, 
De l’ Ajuftement, 


B. Monfieur „wous 
me fites hierefperer 
Ja faite, de. vos En 
tretiens 

Je ne-fuis ven 
101 , Aonfieur qu'a ct 


IL Ce oquium 
De Ornatu. 
B: Domine , 


ri continiat 
guiorum tuori 

ledisti 
À. Eoanimo Don: 
me vides xprop fui 
del: 


LONLS 
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déffein ; je me fuis 

propolé de vous dire 

quelque chofe dela! 

fi necellaire 

alle aux | 

sla merite üne 

ntion toute par 

ticuliere , aufi vous 

promets je la mien: 
netoute entiere. 

A. La Propreté elt 
une certaine Conve- 
nance des habits à la 
Perfonne car fi l'on 
veut paller pour 
propre il faut con- 
former fes habits à 
fa Condition , & à fon 
cAge: de méme qué 
la bien-feance eft la 
Conformité. des «AG 
ons & des Paroles à 
l'égard desaurres & 
denous mémes., 


ate 
artc 


m 


[retur attentionem ; 


B. Aprenez moi, 
de grace, ce que c'elt 
que certe Complai 
Jance ou Conformi 
que : d’autres apel 
lent Sympatie ? 


6 
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enim tecum paucis agere 


\de Manditiâ adeo ne- 


cefjaria 


flentiali. 
(P 


act honejtis 


» 


B: Td fhecialem me- 
tibi 
meam quoque polliceor 
integram., 


A: Puritas ef} que- 
dam veflium Conve- 
nientia cum l'erfona : 
ham: fi quis concinnus 
haberi velit ut veftes 
Sracaræ, Conditioni, 
Ætatique adaptet, ne- 
cejje eft : Prout Hone- 
[tas ef Conformitas 
A&tionum €* Ver- 
borum: refpeëtu alio- 
YUM, noftr mye. 


B. Quidiffa fit Con- 
formitas,, 
Sympathiæ 


HSE À 
) l'infigniunt doctum fac 


quam alii 


me; quefo. 


O 


A. C’eft un Raport 
tant exterieur qu inte 
rieur à la Joie; ou a 
la Tristelle de I 
Per{onné,qui le su 
exiger de nous, tel: 
lement qu'elletde 
meure perfuadée ; 
que nous: entrons 
également avec elle 
dans le bien ou le 
mal qui la touche, de 
lä:on peut connoi: 
trequ'il faut vouloir 
cequ'unautre veut, 
pourveuqu'ilnefoir 


nl. mauvais ni in: | 


jufte. 

Pour. | l'exterieur 
j'entens que lesa- r 
bits, la minei, le vifage |: 
& les gefles foienc 
tellemeñréomt pofés 
qu'ils facent voir le 


fentiment de nôtre! 


cœur, auflibien que 


nos Paroles &: nosie 
Afions,ue faifantpas | 


Comme certains ni 


{ A | s 
dicules , qui fonc des [ubus feexbibent. 
| 


ferieux dans la com: 
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A. Relatiotahréx- 
terior, g“aminterior 
ad Gaudium:, vel ad 
Dolorem P erfone > que 
id a nobis exis gere po- 
teft, ita: ut aperte co- 
gnofcat:nos sup illa in 
bono €9: male ejufdem 
effe opinionis, Inde vi- 
dere efl quod: -oporteat 
velle quod-alter vult , 
dummodo. nec maliny 
nec injustum fit, 


awt ad exte- 
utveltes te 
tar [ques ita fint 
[del mpolita y oi utcor: 
dis afetum notum fa- 
ciant eguè ac Verba 
ET Actiones inon ve- 


Spuis nomullorumadi- 
ülorumo mhiftendo ; 
ilerios lærantibus 
hilareso lugen- 


pao 
pagn 


Entretien 


pagnie dé ceux qui | 
font en joië , & les 
enjoués avec ceux, qui 
fonten devil. 

B. Vous avez com- 
mencé à parler de 
la Propreté; conti: 
nuez ; jê Vous Ven 
prie: 

A. Elle fait une 
grande partié de la 
Bien-feance; puis 
gu'elle fait connoi 
tre le foible de l'EF 
pricd'ane Perfonne: 
car voiant fur elle 
des habits ridicules, 
on juge de là que la 
petfonne l'eftauffi. 
B: Que faat il ob 
ferver pour garder 
la bien-feance dans 
Ja Propreté? 

A. Jlen fauréviter 
l'excés, où le trop 
de Negligence ; qui 
eft une marque de 
Parefie & dë Sale 
té: çar ‘otitfe que 
celui qui fe pre 
fente evant une 


XI, 


B: De Puritate fey- 
monem inftitiifti, per- 
ge , quæfo. 


A. Abfoluit maxi- 
mam urbanıtatis pari 
tem, quandoquidem 
utramque mentis ex- 
tremitatempatefaciat, 
videntes enim veftes ri- 
[u dignas in homine , 
eum ejufdem faring 
efje judicamus. 


B. 


Quid obfervan- 
L 

dum ad decenter 

concinne vivendum ? 


A. Extrema funtvi- 
tanda: nimia negli- 
gentia;indicium eft Pi- 
gritiæg' @ Sorditieiz 
praterguam emm 153 
qui ita negletum fe fi- 
ftit alicui, eum ofen- 
dat , nhllus etiam ei 


Per- 


olive, ss 


il RE mangue auf 
de refpett. 

Que fera-t:on 
donc pour remedier 
à ce delordre ? 

À. ll faut fuivre la 
Mode, qui eft la plus 
grande , fans-en af 
feter ni crop, ni 
trop peu, igui en 
font les estremitez : 
& qui fontpallér les 
Perfonnes. qui y 
tombent pouriridi. 
cules. 
Ne 
garder la À 
qui s’oppole 
Mode? 

A. Elle n’a point 
ici de lieu, c'eftune 
Mañtrefle abfoluë, à 
laquelle, la Raifon 
Pa a et 1g ede 

foùmettre : car 
quelcun, s'opinia 
troit: à porter au 
jourd'hui- un Pour- 
point à petites: baf- 


doit on pas 


odeftie, 
à la 


R 
D. 


fe 
fl 


B.. Quid igitur agen- 
dum ut recte omnia fi- 
|ant? 

A. Mori probatiffi- 
mo ninjiftendumy èx- 
typ fe: ! 2 1} 
trema 1llius fugie R 
| que ' hominem ridicu- 
lumexhibent. 


B. Nonne: fervanda 
eft Modellia que pu- 
gnat contra; Modum ? 


A. Hoc in loco, Non, 
Modus efl. Rex, cuni 
Ratio jècit! 
Namh aliquis hodi 
Thoracem cum. éxi 
alis geftaret ac Cal 
largas cumnunc T 
longaac Calg ran 
feul te gera antur 
fe rafui exponeret in 

ques 


ipla fu 


nonne 
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ques & des Chaufles plates? Exe Aulamos 
à la Candale, qu’-|#lecapiendus, € ùl- 
on porte le Juüfte-au| lus pars fanior ef} imi- 
corps, & les Culot- f| tanda. 
tes, ne fe feroic il 
pas fifler dans les 
ruës ? C'eft de la 
Cour que l’on doit 
prendre le Modéle 
& en fuivre la plus 
faine partie. 

B. Ne doit on‘pas| B. Nonne Veftes Sta- 
conformer lesi Ha-{ ture, „Ætati Cons 
bits à la Taille ,à l'e 4- | ditioni conformes effè 
ge & à la Condi ? | debent? 

A. Il yen a fort| A. Pauci füntquiad 
peu qui prennent|primum attendunt Yie 
gard au premier:car| dentur enie Pigmiæi 
on voit les Petites| ut vejfiibus eque amplis 
Perfonnes porter les] ET magnis , ac illi , qui 
chôfes au fMi grandes |procere funt flaturæ, 
que les plus grands s| Möre id gencraliter 


lors que la Modeles] gente ; Magni au 
demandeen general | ten Exivuis, volente 
telles; Et les Gran- | guogue More, ut Par- 
des les porter Peti- | 
tes, gùand la lode 
veut qu'on lespor- 

fe Petites 
. Ileft vraïqu'un| B. Certum eft , quod 
petit Homme cou- Wir exiguus pileo ma- 
yert 


VÆ L CTANIUT« 


etien X I. 


gno indutus daturus f 
anjam , ut eum viden- 
re à ceux qui le vo- | fes dicant, En pileum 
ient;-Voila un cha |qui tranfit : Econtra 
peau qui balle, au | Perfona procera fature 
contraire un grand |pileoexigho. útens » Vi- 
homme portant un |debitur ac fi mitrā te- 
petitchapeau paroi-)| éfa effet. 
tracomme s'il étoit/ 
coifféd'un bonnet. 
À Quanca legel À, Quod ad o/Ata- 
n'y arien de plus {ot | tem, aftinct , wl ab- 
que de voir les vieil | furdius ef? Senes juve- 
lards couverts en jeu- | oum inftar indutos 
nes gens: & pourla videre; € ad Condi- 
Condition, il eft aif | tionem „ facile judi- 
à juger , que fi un | care guis poterit , quod 
Eccleliaflique fe véte! i Eccleñafticus Je ut 
en, Cavalier il` fait| Miles induat fe judi- 
voir qu'il h'elt pas|ciocarere ,offendat. 
dans fon bon fens.. | 
B. J'aifouvent ouï| B. Concinnitatem 
dire que la Propreté in muditia que in Lin- 
eft dans la Netteté,! teis , dim pura Cal. 
qui paroit dans les ba funt, O in Veflibus 
Linges lors qu'ils dum fine fordibus , còn- 
font biancs & dans /ffere Jæpillime audi- 
les habits, quandils! div, idgue pauperes 
font nets, ce qui fait | Aoneffos efficere, 
trouver les, pauvres | 
honnétes& propres. | 


A. Pour 
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A. Pour-le corps, 
il en faut, furtouc 
avoir un foin parti- 
culiér; fe tenir Ja 
Tétenette aufi bien 
que les Dens: & les 
Yeux , les Cheveux 
& la Barbe felon la 
mode & l'âge: carIl 
faut fe rogner le On- 


gles & fe laver les| 


Mains & les Pieds, 
particulierement l'é- 
té pour ne pas faire 
mal au cœur àceux 
avec qui l’on con- 
verle. 

B. Ilsen va midi, 
Vous 
vous plait avec moi! 
& aprés-diné, com- 
me vous me l'avez 
fait efperer , nous a- 
cheverons. nos En- 
tretiens. 

A. Je fçai Monfr. 
que Vous alez, pour 
quelques jours aux | 


dinerez s'il! 
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A. Quoad Corpus , 
Illius maxima cura ba- 
benda eff, Capite æ- 
que ac Dentibus & 
Oculis „puris , Crini- 
bus autem €? Barbà 
juxta Modum € æ- 
tatem: Oportet enim 
Vngues dectirtare, 
Manus abluere €” Pe- 
des, imprimis æftivo 
tempore ne naufea 
meveatur illis quibuf- 
cum intercedit : eom- 
mercium. 


B. Meridies inflat, 
mecum ; fi placet, 
| pranfurus es, © a 
1 prandio Juxta promif- 
fam , finem colloquiis 
| impofituri fumus. 


A Me non latet, 
Domine, te ad ali- 
quot dies profeéturum 


champs , ce qui fera |rus, itaque paucis fia 


que j'acheverai en 
peu de paroles, 


nem imponam . 


I 12. En 


Entretien XIT: 


Sat st 


12. Entretien. -4 
Du Feu, 69 Conclu. 
fion. 

A. Nous.avons:yål 
cæ.qui toit de la 
Propreté Voions ce 
que l'on. doit, ob- 
ferver dansle Feu, 

B. je ne me pique 
pas au eu parce que 
je ne l'aime pas, fi 
een'cftque la Com- 
pagnie m ‘y oblige. 
A. Si vous étes de 
cette humeur & que 
vous y demeuriez 
gonftant, Vous ne 
vous: en yrepentirez 
jamais:ileft vrai que 
vous avez PAS OC- 
cafon de fuire lejeu 
de peur de faire pa 
roitre quelque foi 
blefle , au contraire, | 
jefuis perMadé-que | 
de feu Nous feroit| 
bien avantageux, de 


| 


12, Colloquium. 


De Lun & Conclu- 
fione, 

A" s4d Concinni- 
tatem fpegantia vidi- 
mus quid, in Lufa fit 
obferyaty dignum , Vi- 
dendum eft; 

B. Lufu non deleéer, 
C nunquam utor nifi 
cogente Confortios 


À. Si in eg perma- 


[neas fententia , tentin- 


quampanitebit , verum 

elte non habere anfant 
lufum fugiendi, neng 
ture g Jefefius offendas, 
econtra mibiperfnafum 
habeo quod dulus tibi 
efaret, 


B, Je n'aimepas le | 
jeu, a ue 


Noy lulu deleGlor 
quoniam jemper dr: 
tou- 
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toujours mal-heu 
reux & queje nega 
goe jamais: 

A: Ce weft pasce, 
qve jé Yeux dire; 
mais , comme les 
plus diflimulés om 
de la peine à ne fe 
pointtrahir, &âne 
point faire voir leur 
foible, Vous, qui, au 
contraire n'avez rien 
de fémblable, vous 
devez. aimer le jeu. 

B. Ileft vrai, que 
fi j'étois incommo- 


fa fortuná ludo. 


À. Ea non eft mea 
fententia , yerum uè 
cautiffimi vix cavere 
poflunt ne fe prodant ; 
vitidque fua patefa- 
ciant Econtra , cum ni 
hil [imile timeas, lia 
fui incumbere pojjes. 


B. Verum eft; quod 


J in lufu incommodus 


de danslejeu , je ne |efem nunquam ludere 


jouëérois.jamais ;çar lvellem nam ciim cogor. 


érant obligé de jou- 
ër avec une Perlon 
ne , qui eftau deffüs 
dé moi, je ne té- 
moigne aucune en- 
vie de gagner, fa 
chant fort bien que 
c'eft le veritable Ca- 
ractére d'une ame 
bafle. 

A. Il eft vrai, Aon 
fiuta mais  aufli- le 


op de Negligence 


ludere cum aliquo quo 
inferior fum nullum te= 
ftor déelideriun “hecrän- 
di, perfuafus illud evi~ 
denter efje caracterem 
hominis plebei. 


À: Veriffimum , Do: 
mine , fed etiam ni- 
mia in lufu negligen- 

Sg dans 
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dans le jeu & lafe 
élation de fe laifler 
perdre à deflein eft 
la marque d'un Fan- 
faron , Qui pañera 
pour ridicule , ou 
fera croire , que l'on 
ne contribué pas af. 
fez au divertifle- 
ment de la Perfnne, 
avec qui l'on joué. 

B. Quel elt vôtre 
fentiment de ceux 
qui ne font que ba- 
diner dans le jeu, 
comme fifler où tam- 
bouriner des doigts 
ou des pieds en fai 
fant mine de rever 
dans le Jeu ? 

A. Cela et aufi 
ridicule & incivil 
que les pofhires du 
corps fottes & gro- 
tefques dans les Jeux 
d'exercices. 

B. S'il ya quelque 
diferend au jeu & que 
Pon foit obligé de 
defendre fa caule, le 
peut on faire avec 
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tia € afela perditio 
indicium ejt Jatabut- 
di qui ridiculu habe- 
bitur , aut periculum 
faciet, quod fatis non 
contribiaë “voluptati 
Perfonæ , qua cum 
luditur. 


B. Quid judicas de 
ils, quinôn nifi flulte- 
feunt inter ufum s 
fibilando’, vel tym- 
paniftam agendo di- 
gitis aut pedibus , ac fi 
de lu fu cogitarent: 


A. Id eque ridicu« 
lum E7 inuybanum efl y 
ac habitus corporis 
rúfhci Er péregrini in 
exercitiorum Lufibus. 


B. Sinter ludendum 
nonnulla . intercedat 
coütroverha , ita ut 
de fna canfa defenden- 
da agatur; fiet ne per- 

opi- 


opiniatreté. 

A. Cela eft infu 
portable , il lé faut 
faire tranquillé 


ment, fans élever la 
voix ; mais en lé 


prouvant évidem: 
ment. 

B. Jé ñe doute pás, 
que vous ne def-a 
prouviez le Furement 
dans lé Jeu puis qué 
Dieu y ént offence, 
qu'on y pd le re 
fpe, & gue lon 
trouble le divertif. 
femenr. 

A. Cela eft pout- 
tant fort familier à 
plufeurs mais aufli 
les honnétes gens 
évitent-ils leur com- 
pagnie, 


B. Si quelcuna ne- || 


gligé de mettre l'en 
jew , lé peut on de- 
mander ? 

A. 11 le faut faire 
eh dés termes doux 
&hônuetés, comme 
önn a pas misan jew, il | 
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tinacitér ? 

A. Id eft intoleyabile, 
[èd modefte fieri debet ; 
non: vociférando , fed 
evidenter probando, 


B. Juråmenta # 
Lufu à te condemnari 
non dubito, Dets enim 
ita offenditur G volip 
tas thr Battirs 


À. TT nihilominus 
plarimis eft úfitatifji= 
mum , [ed nrrigram 
honejtis , qui ab’ eorum 
confortiò declinant. 


B. Si quifbiam nes 
glexerit imponere pe- 
curias , lcetne poftu- 
latë? 

À, Verbis mitibus CS 


honeflis id fieri debet, 


út: aliquis non im- 


potir ; mihthoc vel 
1-3 me 
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me mangue autant, Et 
fi l'on perd ,ileft de 
la civilité de pajer.a- 
vant qu'on le de- 
mande ; caril eft ge- 
nereux de paierce, 
gue l'on doit aujeu. 

B. Peut on quiter 
le jeu , quand.on 
veut? 

A. Silon gagne, il 
ne faut pas quiter le 
jeu le premier, prin- 
cipalement, fi Ja Per- 


fonne qualifiée avec | 


qui on jouë , naime | 
pas à perdre, il faut | 
atendre: ,. qu'elle fe 


foit. r'aquitée : au! 


contraire fi l’on 
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illud deeft; E contre 
liquis adira faciat , 

honelfum: elt non pofi- 
lanti dare | generofun 
enim eft in lufu folvere 


idguod debetur, 


B: Licetne, ut lubet, 
a lufu defiftere ? 


A. Vincenti non licet, 
præcipuè fiNobilis cum 
quo agitur, non libenter 


perdat , expectandum 
| eff donec fè liberum red- 
diderit , fed qui perdit 


| pote recedere nullum 


| jatlura jndicium dans. 


| 


perd , il eft permis | 


de fe retirer doùce- 
ment , fans témoi- 
gner du chagrin. 
B, S'il arrive quel- 
que Per fone de quali- 
té, qui témoigne de 
TAE A 

A. Il eftcres hon 
néte de lui ceder la 
place, & pour met: 


B:lnterveniente Max 
gnate quodam cui lufus 
arridet? 


ei locum cedere € ut 


tre 


A. Honefiffimum eft, 


huic materie finis fit , 


comi 
vaut ; 
evit 


er 


tre fn à cette matie 

re, il n’eft pas dela 
bien feance de conte- 
fler , quoique ce foit 
par raillerie , avec 
des Perfounes in- 
commodes au jeu ;1l 
vaut mieux ; pour 
eviter mille facheu 

fes fuites de diffimu- 
ler & de continuer 
fon jeu , & principa: 
lement , fic'eftavec 
une Dame : car il eft 
de la prudence de 
preudre rout -eu 
bonne part & de de 

mmeurer dans le re 

fpett & dans le cal: 
me de l’efprit, 

B.. Selon que vous 
venez de me dire 
vousalez me quiter. 

A. Non, Aonfieur, 
au contraire je cher- 
cherai inceflamment 
les occafions de vous 
rendre mes devoirs 

B, Faites moicon 
noitre, s’il vous plait 
parune petite Reca- 
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non décet contefrari 


licetjoco fiat, T° pre 


cipue cum Perfonis que 
difficiliors in lufu funt 
indolis, preftat admite 
incommoda evitanda , 
diflimulare, lufumgue 
continuare LT maxime 
cum Domina.. Pra- 
dentis enim eft omnia 
æqui bonique confulere 
ET in anini manfuetu- 
dine C7 refbcétu, ma- 
Nete. 


B. Prout jam dixisti, 
me breyi derelinques. 


~ E contra , Do- 

mine., continuò anfas 

| queram tibi meaobfe- 
| quiz praftandi. 


B. Notum mihi fac, 


quaæfo , pancis quomodo, 


commode nti queam 


T4 pi- 


Le 
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Pitulation comment 
on fe peut fervir a- 
Vantageufement ; de 
ce que vous venez de 
me dire. 

A. II faut remar- 
quer que tout cè, 
qui a été ici avancé 
ne fe doit pas enten- 
dre cruëment , ni à 
la lettre : mais , qu'il 
fe doit pratiquer 
avec difcefhement. 

lU n'ÿ ä rien de plus 
conftant, qu'il faut 
étre civil par tout , & 
porter du refpect à 
tout le monde; mais 
bien d'avantage à 
un qui eff au defjus de 
now , qu'à un qui 
nous eff égal, & en- 
core plus à celui, qui 
eft d'une qualité emi- 
nente, & ainfi de de- 
grez en degrez juf 
qu'aux Tetes Cowron- 
nees» 

B.Comme vousme 
faites remarquer, le 


Fugement y elt fi ne- 
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iis ; ghe mibi déuff, 


A. Notdndim . éf, 
omine , quod ditum elk, 
non ad literam ET crude 
intelligi debere : Perum 
id cum júdicio ad prax- 
inredigidebere. 


Nil certius él, quod 
oporteat  hümanum 
effe ubique , omnefque 
honorare `, fed multo 
magis füperiorėm ; 
qiam æqualèm , ©" 
iterum magnatem 
O ita gradatim ufgue 
ad Repias Pérfonas, 


B.. UF Videre queo, 
Judiciam ; ádev ef de 
néce]fifate , ut importit- 

cef- 
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ceflaire , qu'étant 
pris à contre-tems , 


les phs Civils. palle- 


EAE S, 
nère capta , Urbanif- 
fimi tanquam inurba- 


ni CT ridiculi habendi 


ront pour mciyils & | funt. 


ridicules. 

A. La railon veur 
que l’on cede le pas 
à une Perfonne de qua 
lité & qu’on lui don 
ne le haut du pavé: 
fi toutefois l’on fe 
rencontroit en un 
endroit bourbeux, 
où le premier (eroit 
obligé defluier la 
plus grande partie 
de l'ordure, ce feroit 
une chofe tres-inci 
vile „que, de la faire 
paller devant. 

Si étaut à rableelle 
demandoic du es 
ordinaire, donton | 
auroit déja coupé! 
quelque tems aupa- 
ravant , l’on ne lui 
pouroit. prefenter 
civilement. le pre 
mier morceau, qui| 
feroit lec, & fe re- 
ferver le deuxiéme, 


A. Rationi confenta- 
neum eft , ut dextrum 
latus priorque -locus 
nobiliori tradatur, (i 
tamen locus, luto reple- 
tus. ,, in, guo primus 
maximam ejus partem 
pati teneretur, fe: fe 
offerret: , inbumanum 
admodum foret , prio- 
rem locum humanitati 
ergo præbere, 


Menje accumbenti 
priorem panis partem, 
ex quo jam antea ali- 
quid. abfciffjum fuiffet 
dareinhumanum foret 
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qui féroic: plus ten: 
dre & plus frais. 

B. Vous m'avez fait 
femarquer qu'étänt 
à table, on ne doit 
pas fè dééôtivtir, & 
toutéfois,je lois de ce 
féntiment qu'étant 
aveë une Per/onré di- 
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BE Ædivitedicen: 
tem quod in menfe fe 
detegerenonliceat, fim 
tümen perfafus quod 
cum Nobili inon flat, 
F guod fi ille nobit pro- 
prets caput fit aperi= 


ffinguée on doit ôter 
le Chapèau, fi elle 
boit à ous: 

A, Cela feroit, fans 
douté, incivil & cént 
Ptilicipalément en 
dés endroits qué l'on 
doit montrét qué 
l'on a de l’efprit. 

B. Etes vous donc 
de ce fentiment que 
ce que vous vètrés de 
dirén'éft pas fi con- 
ftänt , que l'on né 
doive oblerver , lés 
Tems; les Lieux, & lë 
Perfonnes ? 

A. Comme toures 
chofes fe changent 


endih. 


A. Abfjue murba- 
nitateid feti heguiret , 
c Ais in lotit ofenden. 
dum eff (e ingenio pol- 


lété. 


B. Fuditas ne igitiir s 
guod id quod jam di 
iftihor ita frite fits 
nt Tempora, Loca 69 
Pérfon& obfeivärinoh 
débèant 


A. Quemadmodum 


| omnta tempore mutan- 


avec le tems, je ne tur , non files os 


pretens pas que ces 


Cánones fore mime 


Regles foient immu- 


tabiles videré licet in 
ables, 


Comm 
Mis- de 


(he, ger 


Ce feroj 


die én 
eni f fe 


gt, ji fuh 
no 


on fit, 
bi pro 
ape 


parbi- 
niiet, 
771 Le 
n ph 


Jp 
ni s d- 

MAU fit» 
dei À 
grinor 
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ables, on peur voir| plurimis ejufnodi Tra- 


dans beaucoup dej étaribus buic fimilibus 
Traités femblables à | | Leges onmino: bis oppo- 


gelui-ci 


pain anp lat, de bäiller 


des loix| 
tour-à- fiitoppofées | 
à celles ei,&:qui ont| 
yala en leur téms: 
Comme,il étoit per- 
mis de sanen per fon 


à table , de cracher à 
terre en prefence des 
Perfonres , qualifiées ,| 


& méme l'on pouvoit | 
jetter d terres ce que 


Lonayoittiré de fa bou 


foret 
| lta , Tempore ; id guod 


fins ; quaque fuoiteme 
pore valuerunt j nts 
Panem parellæ i 
tingere licitum eraty 
in menfa ofcitari ,in 
terram fpuere præ- 
fenribus. magnati- 
bus. #t€9'in terram 
projicere id , quod 
lexore ejeétum fue- 
rat : Nunc vero magna 
inurbaniras : 


che, & maintenant, 
ce feroit la derniere | 
des incivilités: de mé- | 
meavec le tems, cej 
qui eft aujourd'hui| 
forc civil, changeral 
& diviendra inçivil. | 
H n’y a rien touté:| 
fois de plùs conftant 
que q uand routes ies 
Ceremonies: fé chan- 
geroient , la Civilité 
ne laiflera pas de de 
meurerdansle fond, 
lors qu'elle aura 


| hodie admodum urba- 


num eft; mutabitur @° 
inurbanum evadet. 


Nihil tamen certius 
eft , quam. licet omnes 
CEFCMONLE #utaren- 
tur , Urbanitatem taz 
men in fe manfuram offe 
cum Charitate-Chri- 
ftiana comitem ha- 
buerit. 

pour 
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pour guide la Modeftie 
& l’ Humilité acompa- 
gnée de la Charité Chré- 
tienne. 

B. Voila comme , je 
pene, ce que L'on peut 
dire fùr ce fujet, 

A. Vous vous étiez, 

; 

peut-être atendu, Mon- 
fienr à quelque chofe 
detplus particulier & de 
plus relevé, que: ce que 
vous venez d'entendre: 
mais ne m'étant propo- 
sé qu'un abregé, d'un 
fujet fi riche & f beau, 
je n'ai fait que l'ébau- 
cher tant pour ne point 
abufer de vôtre pâtien- 
ce, que por ne point 
fortir'de mon deflein. 

B. 
pas d'avantage, & je fuis 
perfuadé que, qui peut 
mettre en pratique tou- 
tes ces Regles ne paffera 
pas (à mon avis) pour 
incivil : Au refte je vous 
en demeuré bien obli- 


Ebmoi vôtre tres- 


gé 
À. 
humbleferviteur, 


FI 


e n’en demandois | 
| bam , ac perfuafus fum y 
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B. En, ut arbitror , id 
| quod fuper Capite hoc ex- 
pom poteft. 

A.. Aliquid alind fhe- 
cialius forfitan expecta- 
| verac 7 fublimin s, quam 
lquud andivifli 5 verum 
quonam argumentum #- 
[nins rei aded ample mihi 
propofitum, habui, ilam 
| etiam tantum ruditer tx- 
| paf , tam nt tud hon ab- 
|uterer patientia, quam nt 
| a propofitonon aberrarem. 


B: -Plura non ‘expufce- 


quod qui ad praxin ea 
omnia redigere poteft saon 
babendus fit me judice, 
inbumianns : Caterum ma- 
| neo tibi obftriti fimus, 


A. Et ego tuus humil- 
limus famalus, 


Nel sS 


pe arbitro > id 


capite huts- 


fitan e) 
plus qua 
juifs j yerum 
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